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PATATESVOLAILLES ABATTUES

GRAINS RONDS
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FABRICANTS ! Nous sommes en mesure de vous 
fournir tout ce dont vous pouvez avoir besoin en fait de 
fournitures de beurrerie et de fromagerie.

Nous avons des PRIX SPÉCIAUX pour nos expé­
diteurs de beurre et de fromage.

Demandez nos listes de prix. Il y va de votre inté­
rêt ainsi que de celui de vos patrons.

Avoine d’Alimentation, Orge et Blé à engrais, Blé d’Inde

Nous pouvons vous fournir ces grains à des prix qui 
vous feront économiser sur vos achats.

Demandez-nous, soit par lettre, soit par télégramme 
à nos frais, les prix de ces grains rendus à votre station.

Placez votre commande immédiatement

Vos volailles abattues, vendues par l’entremise de la 
Coopérative Fédérée, vous rapporteront de jolis profits.

Nous payons les plus hauts prix du marché

La demande actuelle est forte pour les sujets de bonne 
qualité, bien préparés et bien présentés.

Expédiez immédiatement et profitez de la hausse 
que l'on vient d’annoncer.

NE RETARDEZ PAS.

FOURNITURE DE 
BEURRERIE ET DE FROMAGERIE

Nous pouvons placer avantageusement les patates 
que vous nous expédierez.
Les patates bien classifiées sont recherchées et obtiennent 

de bon prix.

Que les cultivateurs d’une même localité s’entendent 
entr’eux pour charger un char complet et pour le vendre 
en coopération.

Adressez les chars complets comme suit: 
Coopérative Fédérée de Québec, Montréal (Pour ordre)

Coopérative Fédérée de Québec,114 St Paul Rstr wpntréal
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Oscar n-essard.

Sec. Comité de Surveillance des Etalons. i
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INVENTIONS!

1er Vice-président
M. TANCRÊDE BIENVENUE

2e Vice-président
M. S.-J.-B. ROLLAND

|. Itinéraire que suivront les inspecteurs du minis- 
! tère de l’Agriculture de Québec, les 18 et 19 jan- 
Hier 1928.
! Janvier 18, Monk, Hétel, 10 à 10.30 a.m.
Janvier 19, St-Malachie Sta., Chez A. Fauchon, 9 à 
9.30 a.m.

L’inspection annuelle est obligatoire pour tous" 
les étalons destinés à la monte. Veuillez averi ■ | 

| les propriétai es dans votre localité. Le permise
1927 doit être remis aux ins, e e i s lors de Fins- |
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BANQUE PROVINCIALE 
DU CANADA 

Incorporéepu Acte du Parlement en juillet 1900

Québec, 19 jan

Nos ratSi
r Le Bulletin de 

fié le décourageme 
durs d’après-guerre 
avenir que nous en 
timisme, basé sur 1 
notre province, des 
de notre peuple.

Les faits nous 1 
de critique presque 
moratorium, auque 
furent obligés de ( 
de la secousse écon

Nos marchand 
gouvernement s'ati 
mise sur pied de la 
efforts réunis nous 
la crise, mais nous 
loppement de nos 
l’honorable M. Ta 
du Jour de l’An au 
l’année qui vient d 
permet pas de sur 
les détails de son e 
dant ce qui intéres

. L’année 1927 
pour la Province de 
révèle que le chiffre 
Le nombre d’élèves 
600,000, et les oct 
gouvernement ont : 
millions de piastres

Notre domaine 
en 1927 couvre 6,81 
mée à plus de $147 

: griculture peuvent 
tel est évalué à $1 
représentent une v 

. rante et un millions 
delivres de beurre

Cinquante mil 
quatre paroisses, c 
de mille milles de cl 
sition des colons.

Mentionnons < 
un revenu total de

Nous ne parler 
sur différents poin 
qui ont surgi ici et 
du harnachement 
de nos chutes et de 
lignes de transmiss: 
lique qui alimentera 
aux richesses incal 
de notre province,- 

Nous nous cor 
ministre que cet éla 
d'autant plus profit 
que' notre domaine’ 
de nuire à l’agricu 
rémunérateurs et d’

Lorsque nous 
bienfaits dont la d 
pouvons nous emp 
mission qui parait j

ADMINISTRATION er 1

Abonnement payable d
Seed»—Excepté ente de Qut 
Cité de Québec et pays
Pour les Sociétaires de la C 

tire Fédérée de Québec e 
Socket des Jardiniers-Mar

Tarit des annonces lie. te Be 
cleesifices 25 mote, 50 sous 1 
Dion un cou par mot addition 
de 35 tote, minimum, 30 son

Pour abonnement et annow 
au" *" "o ‘ 

Car pestale lï*.—TW. 3-03

COUTELLERIE 
GRATIS
Cette véritable coutdl-" 

| lerie de 26 morceaux dans 
I une boite de luxe, donnée 
Gratis pour la vente de 30 
articles de bijouterie.

Ecrivez aujourd’hui.

PRERTOE MAiL ORDER Regt.
251, rue St-Joseph

Québec.

Si vous avez des animaux ou n’im* 
porte quoi à vendre, me perdez pas votre 
temps à chercher un acheteur. Mettez 

, . 1. j i une petite annonce dans le “Bulletin de
Lisez le Bulletin de la Ferme la Ferme”. C’est infaillible.

Le “Bulletin de la Ferme"
Rédaction et Adminisicacior

111, Côte de la Montagne, (Edifice Morin)

Fl Smacn Fout autour de vou il y a de 
JT’Mh, zens heureux, chanceux à qu 
du. / tout réussit: Vous aussi pouve
Aw -- jouir de la vie. réuesir dans vo 
$ i entreprices. -être heureux dan- 

i"7 votre ménage, attirer à vouscell 
0)31 -/ que vous aimez. Portez simple 

1 ment cette Bague de la Déessi 
Chee), du Bonheur qui d’après ler plu

YTY9 anciennes traditions Egyptien
nes apporte le bonheur et 1. 

guceis a tous ceux qui la porte const unment. Cett 
Magnifique Bagueest telle qu repr rentée hnemen 
sculptée nt finie en or ruse, elle est inserastée d’n 
diamant Egyjtien 1 Karat garantie pour 20 an- 

N’ewvoyez pas d’argent simplement la grandeur d 
votre doigt! tout ce que voua aurez à faire sera <!■ 
payer seulement $1.98 au maître de poste, lrsqu" 
vous remettra votre Bague.

Ecrivez pour recevoir la vôtre aujourd’hui à
M. Julien. 13.42. Station St-Koch Québec:

Pour vos animaux.
L’UNITE NUTRITIVE AU PLUS BAS PRIX 

est incontestablement

LA DRÈCHE de DISTILLERIE
Aliments d’une valeur reconnue.

Les zootechniciens et experts en alimentation des bestiaux s’accordent à dire 
que les drèches de distillerie, provenant spécialement du blé d’Inde, sont en tête 
des aliments concentrés pour bovins laitiers (vaches et génisses). Ces drèches 
contiennent plus de protéine digestible et d’unités nutritives que tes drèches de 
brasserie, et beaucoup plus que l’avoine et le blé d’Inde.

VALEURS EXCEPTIONNELLES DES DRÈCHES DC GIN MELCHERS:
Les drèches de la Melchers Distillery Co. proviennent de la distillation de 

grains mélangés comme suit: 75% de blé d’Inde, 15% d’orge et 10 % de son. Au 
dire d’une autorité en alimentation, ces drèches peuvent être classées parmi les 
aliments ayant la plus belle valeur alimentaire.—Elles constituent le concentré 
qui offre aujourd’hui l'unité nutritive au plus bas prix.—Vendues par quantité 
de chars;—mis en sacs d'environ 100 livres.

Pour autres renseignements et prix s’adresser 

MELCHERS DISTILLERY Co., Limited
Burenu: 203 rue Si-Jacques, " “ Distillerie a. 

MONTREAL. BERTHTERVILLE, P. Q.

, Incorporée le 2 mai 1670
LA PLUS ANCIENNE MAISON FAISANT 

LE COMMERCE DE

FOURRURES VERTES
A cause rie notre situation exceptionnelle 

dans le Commerce de Fourrure du monde 
entier, nous son mes continuellement en po­
sition de payer les plus hauts prix du mar­
che. Si les prix ne sont pas satisfaisants 
nous retournerons les peaux à nos propres 
dépens.

Adressez les expéditions à - - 

Hudson’s Bay Company, 
10o rue MGILL, MONTREAL.

atteint vingt ans.

Rép. à J.-R., Valleyville. .Bell.—Vous 
avez dû recevoir le plan que M. Bar 
beau, section de 1 Aviculture du Départe, 
ment de l’Agriculture, vous a adresse a

1 notre deman de. Nousn avons aucun doute 
: qu’en suivant les instructions qu’il vous | 
| donne vous rencontrerez le succès.

113---------------------------------------- :----------------

S Inspection des étalons 
pour l’année 1928

Revue pablie par le “Bulletin de ia Ferme" Lté.
Imprimée par “Le Soleil Liée.

Theghen,” 4297. • • CanePontale 22?

Président du Bureau des Commisenires-Censeurs
L’HONORABLE N. PÊRODEAU 

Lieutenant-Gouverneur de V Province de Québec 
Vico president de Bureau des Commissaires Censeurs

L’HONORABLE E.-L. PATENAUDE

Le Liniment Minard est l’enne- 
mi de la douleur. U pénètre 
jusqu’à la racine du mal, l’a- 
paise et le désinfecte.
Merveilleux pour le* névralgie*, 
le **l de dos et la rmdeur de* 

muscles et des joints.____ 421

Pourquoi Êtes-vous Souffrant?
Les impuretés dans le système sont la cause 

de la plupart des maux communs.
Ces impuretés ne peuvent être expulsées que lorsque 

les organes sont en bonne condition. Le

NOVORO
Du DR. «ERRE

a h réputation d’agir sur ces organes, les aidant à rejeter les matières 
empoisonnées, et inutiles.

La Première Bouteille Prouvera Son Mé rite. C'est un vieux 
remède herbeux ne contenant que ce qui fera du bien au système.

Ne e demandes pas wux droguistes, il west fourni que par des 
agents spéciaux Pour plus de renseignements, adressez-vous * 

DR. PETER FAHRNEY & SONS CO.
2501 Washington Blvd. CHICAGO, ILL

(Délivré libre de tous droits au Canada.)

En tout paye demandez le GUIDE DE L’INVEN-
— TEUR qui sera envoyé «rateil -------

MARION&MARION
364, rue Université, Montréal.

723 rue St-Pierre, Québec et Washington, DC.

N‘l. ETES-VOUS ?
2. Chanceux en affaires, 
asl. Heureux en amour.
.‘‘ ortez La Déesse du Ronhen

1. F.. St-Octave, Matane—Pourriez- 
vous me donner les adresses d au moins 
deux pharmaciens de la Rivsere--—"P-

Rép—MM. Stanislas • Bell et E.-O. 
Cloutier.

S. €.. Maison Ste-Marie, Monument, 
p. Q—Où peut-on trouver de l’hute —e 
foie de monte brute de l’ile de Terrene- 
ve pour tes volailles et pourquoi la oopé- 
rative Fédérée n’en vend elle pas .

Quel prix peut-on vendre tes Peaux — 
lapins Chinchilla?

Rén—1 Huile de foie de morue. -La 
Corkeuerze"zaderse de anepzç YnAF E: 

pendieuse que celle de Terreneuve, et que 
le Chef du Service de 1 Avicurture. °®™ 
dit être aussi bonne pour fins avicoles. 
L'huile de foie de morue de Terrenerave est 
en vente chez les pharmaciens et cher 
J.-B. Renaud, Québec.

2. Lapins Chinchilla—Pour les belles 
peaux enlevées avec précaution et non dé- 
serionées on paie environ $3.chacune-a 
Canadian Small Breed Association copte .. 
un homme qui s'occupe, moyennanttarie 
rémunération dela vente de ces peauxpour _ 
pour les membres de cette association. 
Pour renseignements plus précis, notre 
correspondant pourrait communiquer avec 
M Stanislas Chagnon, assistantchet du. 
Service de l’Elevage, Parlement, Quebec.

Notre Service de renseignement s 
cié.—J. T .-St-Jean Port-Joli, nous écrit :— 
J’ai la vôtre du 9 courant. J’ai hautement 

apprécié et je vous remercie de 1 empresse- 
nent que vous avez mis à me fournir des 
enseignements aussi utiles au sujet des | 

classeurs de patates. ‘
C. D. H-. Msagog.—Je lis assidûment 

votre revue. Votre panier aux lettres 
m’intéresse beaucoup. Je vois que vous 
vousdonnez de la peine pour bien rensci- gner vos correspondants. Jevoudraisvous 
poser une question qui releve plu 6 
domaine médical. J’espère cependant 
que vous voudrez bien y repondre. J ai 
ta main couverte de verrues disgracieuses 
mi saignent parfois. Pourriez-vous m’en; 
saigner un moyen de les faite disparaître.

Rép.—Le moyen le plus simple de faire 
disparaître les verrues, c'est d‘‘appliquer 
de l’acide acétique. Achetez-en pour 
sous chez le pharmacien. Entourez tes 
verrues de vaseline pour que les verrues 
h ‘endommage pas la peau. Appliquez une 
allumette à l’acide répandu sur les ver­
rues. Répétez matin et soir jusqu a ce 
qu’elles soient disparues. ...

Notre correspondant sera peulsetre 
intéressé de savoir que ces verrues dispa- 
raîtront d'elle -mêmes avant qu il art

ARGENT A PRETER
Argent à prêter et A placer sur hypothè­

ques et autres garanties, en ville et à la 
campagne, aux particuliers, aux fabricants 
et aux municipalités.

E.BOISSEAU PICHER
NOTAIRE

Prêts et Placements
80 rue St-Pierre,

Québec, :-: Té!. 2-3200

La seule banque ai Canada dont les argents confiées à son département 
d’Épargne sont contrôlés par en Comité de Censeurs, ces messieurs exami­
nant mensuellement les placements faits en rapport avec tels dépôts.

Conformément aux réglements approuvés par ses actionnaires, lors de M 
fondation, cette banque nejprête pas d’argent à ses directeurs.

Président du Conseil d‘ ‘Administration 
L’HONORABLE SIR HORMIDAS LAPORTE

PHONOGRAPHE GRATIS
Phonographe ave. 
vrai moteur. Joue 
chante, parle sur 
tous les disques. 
Construction soli­
de, marche douce. 
Magnifique orne- • 
ment. Amusera 
toute la famille. 
Gratis pour la vente 
de 30 gravures d’art 
à 10c. chacune.

BLUINE MFC. Co., 5115 
Cencerd Jet., Mass. U. H

Mill SL,

19 JANVIER 1928



NVIER 1928

IALE

Volume XVI—Henri Gagnon, Président LE 19 JANVIER 1928 Frs. Fleury, Gérant—Numéro 3

que lorsque

S PRIX

ERIE

isser

accordent à dire 
ide, sont en tête 
s). Ces drèches 
e les drèches de

frant?
t la cause

MELCHERS:

la distillation de
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es, lors de sa
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RÉDACTION ET COLLABORATION

Cette revue est consacrée aux intérêts de 
la ferme es du foyer rural.

me cet rediste par un comité de technl- 
ciens et de praticiens seriooles, assistée 
de collaborateurs occasionnels et de corree- 
pondants de diverses institutions agricoles. 
Toute collaboration est sujette au contrôle 
du directeur.

.La correspondance‘concernant la rédee 
tion doit s’adresser au Directeur du “Bul- 
testa de ta Ferme”, Case pestale U». 
Québec.

sident
ROLLAND

. Limited
erie a:
ILLE, P. Q.

[ BULLETINDE IA FERME
Revue Technique HEBDOMADAIRE

Consacrée au Service des Cultivateurs de Progrès 
— ADMINISTRATION ET RÉDACTION -—"

(6 111, COTE DE LA MONTAGNE, 08.56)140907 QUÉBEC CYu.Cae

ORGANE OFFICIEL DE LA COOPÉRATIVE FÉDÉRÉE DE QUÉBEC 
et de la Société des Jardiniers-Maraichers de ht Province de Québec
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A7 e ' . „, , . Le Premier Ministre et le Chef de
— Nos raisoi^detre^ Optimiste V Opposition font P éloge de

Le Bulletin de la Ferme n’a jamais broyé du noir, ni souf- P honorable M. .CaTOn
tare “ecouragemnent. Au contraire, meme aux jours les plus 11 est rare qu’un homme politique, dans les termes émus d’un chef qui sait 
avenir que n^mtrevoyions bruant, fencouenE reprit &o" coeorzenrtkinkzznasuçscnsys..“%. seet-rzssstsssptaszRFçandax"sse"z 
timisme, base sur La connaissance des ressources immenses de par la nomination au Conseil législatif fendre le drapeau et le conduire à la 
notre province, des forces latentes de travail et de persévérance de celui qui depuis vingt ans dirige, avec victoire; il a parlé en ami qui voit avec 
de notre peuple. , un dévouement qui ne se lasse point et chagrin un camarade forcé de s’éloi-

x Les faits nous ont donné raison. Nous avons passé la pério- une ardeur toujours nouvelle, l’impor- gner d’une scène où il a brillé au premier 
de critique presque sans nous en apercevoir, sans recourir au tant ministè e de l’Agriculture. rang, et où tous deux ont, pendant si 
moratorium, auquel dès peuples apparemment plus fortunés Le débat sur l’adresse a fourni à longtemps, emsemble travaillé au suc- 

duzentccblsse .do.ormandeeptorceinecesaire pour se remettre Eoværsrte.M.an"arcror“". “.“ aesCamercques sqmopnr. r.r": .
1. il 5. a . it • • ... , i Pets de ne plus voir 1 honorable M.Ca- dans des joutes demeurées mémorables.ands et nos industriels, les municipalités et le ron a leurs cotés sur le parquet de l’As- M. Sauve, qui si souvent croisa le 

gouvernement S attelèrent résolument à la rude tâche de la re- semblée législative, et de dire leur ad- fer avec l’honorable M. Caron, ne lui a 
mise sur pied de la machine en partie détraquée, et grâce à leurs miration pour l’homme politique et sa pas gardé rancune. Il en fait un éloge 
efforts reunis nous avons non seulement traversé heureusement carrière. délicat et rend hommage à ses talents
la crise, mais nous avons fait un bond prodigieux dans le déve- L’honorable M. Taschereau a parlé d’administrateur.
lapement de nos ressources de toutes sortes. C’est ce que Extrait du discours du Premier Extrait du discours du Chef de
1 honorable M. Taschereau faisait ressortir dans son message Ministre l’Opposition
du Jour de l’An au peuple de cette province, en passant en revue “Après avoir été le collègue de l’hono- «Un de nos aînés que je suivais avec un
1 année qui vient de finir. L’espace à notre disposition ne nous rable M. Caron, dans cette Chambre, intérêt particulier depuis au delà de vingt 
permet pas de suivre l’honorable premier ministre dans tons pendant au-delà de vmgt-cmq ans, et ans, n’apparaitra plus dans cette Cham- 1. -----==-“-“=== premier ministre, dns tous avoir été son voisin de pupitre sept an- bre où il se distingua par son intelligence les details de son expose magistral; nous en retiendrons cepen- nées durant, je sais que l’on comprendra et son travail. Inutile de nommer m. 
dant ce qui intéresse le plus particulièrement nos lecteurs. mon émotion et mon chagrin de voir s‘é Caron. Son titre de cultivateur et la part. Lannee. 1927 a marque une nouvelle ère de prospérité bcneuez."oFousFFoneut.rpe"yukTF.GE UAAET. Ezaks"ie.AW "." .“mOXan’ 
pour la Frovince de Quebec. Le Bureau fédéral de la Statistique que la physionomie de notre chambre va C’était l’un des plus forts politiciens de la' révèle que le chiffre de notre population a été porté à 2,604,000. TücintekanprorkpgxersbnonfSieMCExionj dzniteuet.e.ledisnurrçanede.pçicorrpns Le nombre d élèves fréquentant nos classes dépassé maintenant sa science agricole, son expérience prati- cement Renseigne sur toutes Tes questions 60000 et les octrois réservés à l’instruction publique P^Je auepenepApnlanEndle.stentra nankeaimn et les détails relevant de. son ministère, gouvernement ont pratiquement atteint l’année dernière quatre AnSsaebatlieserererunekénetennelons Mevæ skepncozinintroréagurte"xa"dv"nour 
millions de piastres. ont pu apprécier. Mais, mon vieux collé- parfois, une cause d’erreur, de faiblesse,

Notre domaine agricole s’est agrandi. La superficie cultivée eue yen disant "Vieux, je songe aux d’ennui et de chagrin. L’hon. Premier-
- en 1927 couvre 6,867,000 acres. U valeur des récoltes est esti- Xe"sonpare"eo“s: degab“jekasçi“pene"itf Miarre. ditlsunn.provinCa. Slecznos.

mee a plus de $147,000.000, et les revenus bruts dérivés de l’a- donner de meilleur. Doué de plus d’éner- Ce compliment honore le ministre de l’a-• griculture peuventse chiffrer à «275,000.000. Notre seul chep- “Evode.Rpwr“su. “e”RnMLS"L."znss.s: de îMgMSASSS teuusequizep tel est évalué a $131,000,000, tandis que ses produits laitiers l’Agriculture ne pouvait continuer de se rent depuis longtemps a lui succéder. On 
représentent une valeur globale de $90,000,000. Plus de qua- prodiguer inlassablement. . Pour nous veut que M. Caron donne jusqu’à la der-

■ T? et un millions de livres de fromage et trente et un minions Gonucongsndaneedea oneee anntn “Æ zkre.eovusz dseomeppzr“MP“æs.on“qal " de livres de beurre ont ete exportées durant l’année. tement, nous avons pensé que latmosphe. pour d’autres, qui ont reçu des rentes opu- , :
Cinquante mille acres de terre neuve, soit l’équivalent de EViEMMi+“FEeMOF+ duicenzedl"@in atinbui lentes sans avoir ses épaulettes.” / 

quatre paroisses, ont été ouvertes à la colonisation et au-delà sait ici pendant la session, et lui assurerait ———————————————————————— / 
de mille milles de chemins de colonisation ont été mis à la dispo- un peu de ce repos qu’il a si bien mérité et en demandant à Dieu de conserver à notre ( citon dae rnlnne - que'ses médecins lui reçommandent de- collègue le plus précieux de ses dons, la g.
PF < ° .1 . puis longtemps. Nous nous consolons à santé, afin que la province de Québec bé- "

Mentionnons encore que les terres et forêts ont rapporté l'idée qu'il continuera de diriger le dépar- néficie longtemps encore de ses éminents
un revenu total de six millions de piastres. . , , . hepeuveneAuric"kurer ocrswetaer: nesvisRe Aioekrnl-suvconeetr“ede.nar INOUS ne parlerons point des travaux considerables executes nièrement, j'entendais proclamer à Ottawa donne à la classe rurale, dans la Chambre
sur différents points de rotre province. des usines immenses le meilleur ministre de l’Agriculture dans Haute, un autre représentant qui saura 
oui ont curai iri pf là -ir T. 1. 121.2 3 —edi tout le Dominion. Je suis sûr d’exprimer admirablement faire valoir les revend ica- qui ont surgi ici et là comme sous la baguette d un magicien, le gentiment sincère de notre députation tions des agriculteurs.”
du harnachement de nos pouvoirs d’eau, de l’aménagement ------------------------------------------------------- 
de nos chutes et de nos rivières, de l’établissement de nouvelle» çaise, amante fidèle des saines traditions à nous léguées par les 
lignes de transmission, du merveilleux développement hydrau- vaillants chrétiens et patriotes que furent nos ancêtres.
lique qui alimentera demain de nouvelles industries, de la course Et parmi ces bienfaits, le plus éclatant parce qu’il nous 
aux richesses incalculables que recèle certaines parties du sol vient de la source même du Suprême Pouvoir, c’est bien celui 
de notre province,—cela nous entraînerait trop loin: de l’élévation de l’un des nôtres à l’éminente dignité de Prince

Nous nous contenterons de dire avec l’honorable premier de l’Eglise universelle.
ministre que cet élan industriel de notre province promet d’être Dans, quelques jours, l’humble Frère Prêcheur de Saint- 
d’autant plus profitable et durable qu’il s’opère en même temps Dominique, Raymond-Marie Rouleau, issu de l'une de nos 
que notre domaine agricole grandit et s’améliore, et qu au lieu familles rurales, nous reviendra vêtu de la pourpre cardinalice, 
de nuire à l’agriculture, l'industrie lui fournira des marchés Nous acclamerons celui qui promet de continuer, sur le siège 
rémunérateurs et d’accès plus facile. métropolitain trois fois séculaire de ta vieille cité de Champlain,

Lorsque nous considérons le chemin parcouru, tous les la glorieuse lignée des Laval, des Taschereau et des Bégin, n’ou- 
bienfaits dont la divine Providence nous a comblés, nous ne bliant point de remercier du plus profond de notre cœur Celui 
pouvons nous empêcher de croire encore plus fortement à la qui aime et protège d’aussi évidente façon les Canadiens fran- 
mission qui parait être confiée sur ce continent à la race fran- çais.

1!
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Notre main, au hasard, jette au vent la semence: 
Nous nous imaginons que rien n'en germera;

‘ Mais de ces grains, demain une moisson naitra. 
Puis d’autres laveront: blé d'or, bardane dense-

Nos ACTES JOURNALS les mOTS que nous lanicons.

Nous semblent s'abîmer dans le vide et l’espace.
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Un cultivateu 
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Traçant les gi 
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de la légalité de l'o 
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nement est prêt à 
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sujet.

Comme on le » 
et fournira sans do

L‘ industrie
Au cours d’um 

cune part, notre co: 
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certaines gens. No 

“Tousles culti 
des experts en culti 
tion sont un exem 
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MU Chaire de Saint Pierre a Rame 7 80 3 40 3 48 1 95
J 19 8. Marius, martyr. 7 29 4 41 4 52 . 1 43
V 20 SS. Fabien et Sebastien, m. 7 28 4 43 .5 53 2 28
8 21 Ste Agnes, vierge et martyr 7 28 4 44 6 49 3 24
D 22 III Epiphanie 7 27 4 46 7 39 4 28
L 23 8. Raymond de Pennafort, 7 26 4 47 8 21 5 38
M 24 S. Timothée, éveque mart. 7 25 4 48 8 56 6 53

Un bon coup d’oeil
---------------------------- Le personnel de la Coopérative a été débordé de travail au cours

N’est pas toujours blâmable celui qu’accusent les circonstances. .. des deux semaines des fêtes. H en est résulté quelques petits retards
A preuve... qui, étant donné le surmenage de cette période, sont facilement

Il y en a qui ont toujours le tour de mettre les responsabilités sur le excusables, d’autant plus que personne pratiquement n’en a souffert 
dos des autres. sérieusement. *

Voici un cas: un expéditeur du bas de Québec, d’après une lettre Pour se faire une idée desactivités de la Coopérative,il suffit de 
qu'il adresse à la Coopérative Fédérée, aurait envoyé le 9 décembre dire que le seul département de la volaille abattue a eu à manipuler 
une caisse de volailles abattues aux entrepôts de cette société. Or le au cours de ces deux semaines plus de 110,000 livres de poules, pou- 
4 janvier, date que porte sa lettre, il serait encore sans nouvelles de lets, dindes, oies et canards, 112,728 livres pour être exact.
cette expédition. La chose vaut la peine qu’on s’en occupe; de là une Que l’on s’imagine le nombre de caisses qu’il a faUu ouvrir, le 
petite enquête qui révèle les faits suivants : temps qu’il a fallu consacrer au pesage, à la classification, à l’embal-

& Eexpedithon spoRRTRkohomiser ^ fe frals"“de"TFXnoport, . taFma“asskzubucu9n?n” 9onmui"4 de volailles, «>« compter 1. repartition 

envogs e.else.raE 'S rendue A Montréal que le 2 décembre, REtdans tous les départements on constate k même activité't
' veille de Noël : toutes les maisons de commerce de la ville étaient fer- brile- on ne chome pas ala Coopérative et les heures de travail de
' inées le 24 après-midi, ainsi que les deux jours suivants, le 25 et le 26; plusieurs, tout comme celles de certains cultivateurs, se prolongent

la fameuse caisse n’a donc pu être livrée que le 27; parfois fort avant dans 1»nuit
4o L’expéditeur a été payé suivant les prix de la semaine du 22 maintenant, que dire du travail de bureau que supposent les

au 29 décembre et la remise lui a été adressée le 31 décembre, sitôt transactions multiples qui se transigent chaque jour: chaque expé- 
que les prix ont été fixés. ' ' dition d un produit quelconque nécessite une foule d’opérations:

Pour une personne qui n’est pas au courant des faits et qui ne juge préparation et vérification des feuilles de réception, des factures, 
que par les apparences, la Coopérative peut paraître en faute; c’est entrées dans les3 livres, préparation des chèques, leur signature,, pré- 
la conclusion à laquelle s’est arrêté le correspondant en question et il paration et expédition des lettres de remises.
n’y allait pas de main morte pour le faire savoir aux intéressés. Et il y a des gens qui croient que le personnel de la Coopérative

Toute la chose est la résultante du fait que notre expéditeur a n’a rien à faire !
envoyé ses volailles par fret et pendant une période où les organisa­
tions de transports de ce genre sont des plus congestionnées. S’il eût "
envoyé sa caisse par express,il se fut évité: — ‘ • ■

lo Un retard d’une dizaine de jours au moins; ( -As 4= 4 7. s
20 La baisse de prix survenue entre-temps; —-- -VA-------- autres
3o L’accès de mauvaise humeur qui a, sans doute, présidé à la ré- ______....._______

daction de sa lettre;
40 II eût évité à la Coopérative le désagrément de recevoir la L’année 1927 s’est fait remarquer par là place de plus en plus 

plainte et les invectives dont la lecture a failli gâter la fête des Rois grande qu’a prise la coopération dans l’industrie et le commerce. La 
ode-celui qui ouvre h courrier. • Banque de Montréal, dans son dernier Bulletin Commercial dit à

-------- । — ..... — - ce sujet:
[) -9-5= C A20-5=< 1 "D’une manière générale, l’année a amené l’expansion de laL*l-lTHnU.vlHo -.8 C---9--n-9 plupart des industries et rapporté des bénéfices plus considérables

y 1 ■ • _ aux producteurs et aux manufacturiers. Un phénomène caractéris-de piaIntes • tique a été la tendance à concentrer les entreprises industrielles et
■ aussi, mais dans une moindre mesure, les entreprises commerciales,

, , . , . . . à les faire passer aux mains du public par l’émission de capital-
Une des causes les plus fréquentes des plaintes que l’on reçoit à la actions. La concentration diminue les frais généraux et supprime une

Coopérative provient de l’absence de l’adresse sur les caisses qu : l’on concurrence ruineuse.”
expédie. 3 . . Les industriels et les commerçants de plus en plus utilisent cette

Il nous arrive parfois des caisses ne portant aucune indicationde arme merveilleuse qu’est la coopération. On lui fait la place phis large, 
leurprovenance : pas de nom, pas d adresse ou, encore sil y en a, c est on agrandit son champ d’action. N’y aurait-il que les cultivateurs écrit de telle manière que notre connaissance du français, de 1 anglais, qui hésiteraient encore devant les résultats pourtant bien concluants 
dulasiness éme du grec, ne suffit pas à déchiffrer le mystère de cer- que l’on a déjà obtenus par l’entremise de la Coopérative Fédérée ?
‘ôn croira peut-être cette remarque inutile, et cependant il a été A l’exemple des autres, utilisons de plus en plus nos organisa- 

envoyé à la Coopérative, pendant la seule semaine du 19 décembre, son decoppera n, faisons Heur donner le rendement dont elles
• 23 caisses ne portant aucun nom et aucune adresse. On comprend les tenir SCep ibles es e. oyen, l’unique, qui nous permettra de 

difficultés que cela entraîne: nous écrivons aux agents des stations d’où classes de la société 5 maintenir notre influence parmi les autres 
sont parties les expéditions, mais on n’en obtient pas toujours les 
renseignements voulus. Les retards sont inévitables et ceux-ci sus- oyons des fervents de la Coopération, 
citent des plaintes qui prennent parfois des apparences d’accusations _______
réelles de vol, ou de quelque chose de fort ressemblant.

Un peu plus d’attention, un peu moins de négligence de la part Envisageant la situation qui est faite aux petits commerçants 
des expéditeurs éviterait tous ces désagréments. par les vastes organisations commerciales à multiples succursales.

Toute caisse que l’on expédie devrait être pourvue de deux éti- 1 “Economiste Canadien” s’exprime ainsi:
.quettes: l’une à l’intérieur et l’autre attachée solidement à l’extérieur. “Aussi s’il persiste dans son isolement, le petit commerçant est-il 
Toutes deux devraient porter, r . voué à la ruine définitive. Pour être rémunérateur le petit commerce

lo L adresse de la Coopérative au complet. Nous fournissons doit adopter les méthodes de ses concurrents. Il doit se coaliser, 
gratuitement des étiquettes spéciales que nous enverrons à ceux qui mettre en faisceaux ses ressources et ses énergies... U coopéra” 
nous en ferons la demande. . tion, telle paraît donc être l’orientation nécessaire du petit commerce

2o Le nom et 1 adresse postale de la personne qui fait 1 expédition, de demain ” ■ -
Si l’on doute (et qui ne devrait pas avoir quelques doutes à ce 9.; - , . . .

sujet) de la lisibilité de son écriture, il est préférable d’écrire toute —areconseil quel on donne au* commerçants n‘est-il pas éminem- 
l’adresse en lettres moulées. ment pratique pour la classe agricole ? Les raisons et les causes qui

Que l'on veuille croire qu’à la Coopérative chacun est intéressé mêmes lac opéra ion indispensable dans le premier cas sont les 
à donner la plus entière satisfaction à ceux qui font affaires avec cette memes, mais augmentées et plus fortes encore, dans le second cas. 
société. Chacun fait toujours son possible pour que le service de la L’isolement qui est fatal au commerçant l’est à un degré encore 
Coopérative soit toujours efficace, rapide et courtois. plus grand pour le cultivateur, et la coopération, si elle peut aider à

Nous prions nos expéditeurs de tenir compte des circonstances l’un, rendra certainement à,l’autre des services de tout premier ordre, 
sous lesquelles il nous faut parfois travailler. Ne soyons pas trop Mais pour cela il faut de l’entente, de la volonté et... des con- 
prompts à crier au manque de service. cessions... I . I

Page de la Coopérative Fédérée de Québec.

Comme quoi........

Mais des lustres apres, on suit leur lorgne trace," 
Nos acres et nos More produisent leurs moisons.

Les ExeMPLES des saints sèment les blés superbes 
Mais les qnôvnôs, d’ivraie infestent les sillons. — -
Puisque toute parole A ses éclosions.
Sur le champ du Seigneur accumulons les gerbes.

Armand CnosszonOS S.-J.
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—Sera soumise à la Législature une loi 
pour obliger tous les véhicules utilisant 
les routes publiques, le soir, à porter une 
lumière.

Pourquoi pas?
A Québec, autrefois, on était bien obli­

gé de porter un fanal pour ne pas tomber 
dans quelque trou rempli d’eau ou... 
d’autre chose!

Badinage à part, nous erovons que. le 
' développement du trafic automobile rend 

cette mesure urgente et qu’elle est de na­
ture à diminuer le nombre des accidents ‘ 
causés par l’auto. /

ulent mettre le conseil de cette ville sous 
De d’une commission, d’autres qui 

Int chambarder la Commission 
ition. Réussiront-ils? Quien

ministre, qui a adressé au peuple de la : 
Province un message des plus optimis-

plus en plus 
ommerce. La 
mercial, dit à

ivail au cours 
petits retards 
at facilement 
’en a souffert

nguetrace," 
ran moisons. "

blés superbes 
les sillons, —

mm les gerbes.

aecaos S.-J.

pansion de la 
considérables 

me caractéris- 
ndustrielles et 
commerciales, 
on de capital- 
supprime uns

utilisent cette 
ace plus large, 
s cultivateurs 
en concluants 
live Fédérée? 
nos organisa-
t dont elles 
permettra de

■mi les autres

" -1-99 " “----) HCi-6 Duwi- çe r 55.7 T "ai f - 
un procès pour meurtre aux prochaines et queue une !...
ounieee eriminallee de — dinteint —250 jeunes gens de 18 à 20 ans se

- sont inscrits comme élèves d’hiver de 
l’Ecole d’Agriculture de Ste-Anne de la 
Pocatière. C’est un succès qui surpasse 

• tous les espoirs, et la preuve que les cul­
tivateurs comprennent mieux aujour­
d’hui toute l’importance de l’instruction 
pour réussir en agriculture. Il convient de 
féliciter le gouvernement qui défraye les 
dépenses de ces cours et les curés qui ont 
conseillé à leurs jeunes gens de les suivre.

autres

“Civis pacem parabellum”. Si ce vieil adage dit vrai, les Etats-Unis 
veulent sérieusement la paix, car ils se préparent furieusement à la guer­
re. En effet, le secrétaire de la marine américaine veut, pour commen- 
cef, dépenser trois milliards trois cent soixante millions de piastres à 
la construction de sous-marins, croiseurs, etc.*

Pourquoi une aussi énorme dépense, sinon pour s’assurer la supré­
matie des mers ?

Depuis fort longtemps, Britannia “rules the waves”. Que dira-t-elle 
des préparatifs américains ?

En attendant la trégédie, on jouera la comédie diplomatique.

ve, il suffit de 
i à manipuler 
! poules, pou- 
xaet.
allu ouvrir, le 
on, à l’embal­
la répartition

ie activité fe- 
de travail de 
se prolongent

supposent les 
chaque expé- 
d’opérations: 
des factures, 
ignature, pré-

! Coopérative

Un cultivateur ne se ruine pas. parce qu’il labour mal sa terre; 
mais il se ruine sûrement quand il ne sait pas diriger la culture de u. 
ferme. Et c’est justement pour vous aider à faire de la culture raison- —mars seison, le mni8tre individu qui « -no. 
née que le gouvernement a nommé des agronomes. Ayez donc recours a étranglé une vingtaine de femmes et —Les 70- fermiers canadiens qui visi- 
à leurs Conseils. L’agronome de votre district peut être un jeûne enfants, est monté sur l’échafaud vendredi tent actuellement l'Europe seront, dit-on, 
homme qui n’a pas votre expérience, mais il a étudié à des sources où dernier à Winnipeg. reçus par Sa Majesté le roi George V, notre
vous n'avez pu puiser, et croyez qu'il est en mesure, le plus souvent de RenA"erETeç"ke"eswebdssnupélemnortde quFOn"ne““yoreer. pNsu“porRérpizstion 
vous donner un bon conseil Vous connaissez le proverbe : “Un bon un proces pour meurtre "alx“pMAnAVNE et "queue fine”!.. 
conseil ne nuit jamais . Frontez-en donc. Voyez, dans une autre page, assises criminelles de ce district, 
ce que dit sur ce sujet Mgr Camille Roy.

commerçants 
es succursales,

m merçant est-il 
petit commerce 
ioit se coaliser, 
,. La coopéra- 
petit commerce

il pas éminem- 
t les causes qui 
ier cas sont les' 
le second cas.
un degré encore 
He peut aider à 
t premier ordre, 
i et... des con-

_ , , . -- de l’Union Catholique des cultivateurs, aurait déclaré avoir été té-Lindustrie agricole en province de Quebec moin, alors qu’il était curé à Saint-Bruno, de la prospérité de nom- , 
. , , . , , n . , breux agriculteurs. Il cita, entre autres, le cas d’un nommé Alfred
Au coursid une polémique, a laquelle nous ne voulons prendre au- Munger, qui, arrivé dans sa paroisse avec quelques cents dollars, avait ■ 

cune part, notre confrère du "Soleil" mentionne des faits qui prouvent amassé, en seize ans, la somme de $100,000 en dépit d’une famille de 
que notre classe agricole n est pas aussi misérable que le prétendent quinze garçons, tous établis confortablement sur des terres dans la 
Certaines gens. Nous citons ces remarques a titre documentaire: suite

“Tous les cultivateurs qui ont suivi les conseils des agronomes et r “Un autre exemple typique était récemment livré à la publicité, 
des experts en culture ont obtenu du succès. Les fermes de démonstra- Il y a une douzaine d’années, une femme courageuse, madame Cro- 
tion sont un exemple frappant de ce fait: partout où elles existent teau, veuve, arrivait dans l’Abitibi avec cinq enfants en bas âge et 
leurs propriétaires ont progressé et acquis l’aisance. En second lieu, le mince capital de quinze dollars. La voilà maintenant propriétaire1 
les dépôts aux caisses d’épargne des banques rurales ont augmenté d'une exploitation agricole d’une valeur de $35,000 (le Devoir disait 
sensiblement en ces dernières années: les banquiers des campagnes $50,000). Ces petites fortunes sont assez communes dans le nouveau 
peuvent en témoigner. Cette économie a été accompagnée d’une dimi- Québec, où le gouvernement a encouragé la colonisation de toute son 
nution des dettes agricoles et des hypothèques et d’un accroissement âme et de tous les revenus possibles. Qui osera dire maintenant que 
de la puissance d’achat. Les marchands de gros et de détail en savent l’agriculture québécoise est sans avenir ?”
long là-dessus. On se souvient sans doute aussi d’un fascicule intéres- Il ne faudrait pas conclure de ces exemples exceptionnels que la 
sant publié, il y a quelques mois, sous la signature d’un missionnaire majorité des cultivateurs nagent dans l’abondance, comme des million— 

‘ agricole, M. l’abbé Bergeron. Il citait nombre de cas où des cultiva- naires. Ce serait une grave erreur. La “vérité vraie”, comme dirait
teurs, grâce à leur travail, possédaient, outre leur domaine, des fortu- Baptiste, c'est que beaucoup tirent le diable par la queue. Il est in­
nés variant de dix mille à cent mille dollars, M. l’abbé Bilodeau a . du bitable, par ailleurs,que le cultivateur intelligent, sur une bonne 
soutenu la même thèseavec non moins d'optimisme. Un autre digni- terre, est dans une aisance relative, surtout si L’oncompare sa situation 
taire ecclésiastique, Mgr Larouche, adressant la parole à une réunion % celle beaucoup plus précaire de l’ouvrier des villes. '

—Le gouvernement de Québec croit sur le fauteuil électrique, l’assassinat du 
’ que le respect du dimanche est essentiel à mari de la condamnée. Leur crime et leur 

notre vie nationale. mort rappellent Cordelia Viau et Sam
—Earl Nelson, le sinistre individu qui Parlow.

..............................t —Les 70- fermiers canadiens qui visi-

Nous venons de recevoir de la Buckeye Incubator Co., Spring­
field, Ohio, un dépliant illustré, imprimé en deux, couleurs sur papier 
de luxe. On y trouve des renseignements complets sur l’éleveuse per- 

. fectionnée que vend cette compagnie. L’efficacité de cette éleveuse est 
maintenant parfaitement établie et sa réputation universelle. Nous 
n'avons aucune hésitation à la recommander fortement à nos lecteurs. 
Les éleveurs qui désireraient se procurer un exemplaire de ce dépliant ■ • 
n’ont qu'à en faire la demande à la compagnie. Nous nous permettons 
ici une suggestion: la Buckeye trouverait, croyons-nous, profit à faire 
traduire cette circulaire en français, pour les éleveurs de la Province de 
Québec. Il est de bonne politique de s’adresser à un client dans la SON EMINENCE LE CARDINAL R.- 
langue qu’il parle le plus facilement. On est ainsi certain d’être mieux M. ROULEAU, qui arrivera à Québec 
compris. le 31 janvier. Les autorités civiles et

; . ——, . religieuses lui préparent une grandiose
Vous n aimez point, n est-ce pas, le réchauffé, ni la moutarde réception, 

après, dîner. Ce serait vous en servir que de vous donner, après les ----- -------- -—•----- -------------------
longs comptes rendus des journaux quotidiens, un résumé des séances —Un douanier yougoslave et trois con- 
dé l'Assemblée législative. Et puis, avec la meilleure volonté possible, trebandiers ont été tués dans un combat 
nous risquerions fort de ne pouvoir contenter tout le monde. Si c’est ae luxedsscntredknAsèrnaties Jesblndie 
difficile toujours, ce lest encore plus quand il s agit de choses poli- dée de désespoir.
tiques, chacun voit à travers ses lunettes, teintées soit de rouge, soit —Dans quelques jours, le Conseil 16- 
de bleu, et on s’offusque facilement si ce qu’on lit n’est pas de la même gislatif de la Nouvelle-Ecosse aura vécu, 
teinte que nos berniques. La Province de Québec sera alors seule

Nous ne nous désintéresserons cependant pas complètement de Gontxuprosssaeroxin Cnadable Rantedéra- 
ce qui se passera à l’Assemblée. Ce serait manquer à notre devoir. 1 .., T Afin p... 4 
Mais nous éviterons toute appréciation des débats. On ne pourra s Saint-Raymond, le doyen du clerge de 
ainsi nous accuser d’être injuste ou de favoriser celui-ci au détriment l’archidiocèse de Québec, célébrera, au 
de celui-là. - • mois de juin prochain, ses noces de dia-

Traçant les grandes lignes du programme sessionnel, l’honora- mant sacerdotales. Ad multos annos!
ble M. Taschereau a annoncé la création d’une commission du travail ,—ohning, employé à la L’HON. L.-A. TASCHEREAU, premier-
qui sera chargée de régler sans frais toutes les réclamations pour acci- râlement mis en pièces par l'explosion pré- 
dent; une législation pour enrayer autant que faire se peut la morta- maturée d’une charge de dynamite. Son 
lité infantile; l’institution d’un crédit rural; la réglementation de cadavre a été projeté haut par dessus les 
l’admission des enfants au cinéma; l'appel aux tribunaux pour décider arbres- •
de la légalité de l’ouverture des cinémas le dimanche. —Le Japon est le, pays par excellence — Les contribuables de, Québec vont

Quant à l’observance dominicale, en particulier du travail dans les nière en date est l’écrabouillement Te etre appeles A voter upeodemande.d‘em: 
pulperies le jour du Seigneur, le premier ministre dit que le gouver- dix-sept ouvrierspar une explosion qui •..’.:
nement est prêt à payer tous les frais des poursuites que les munici- démoli une fabrique de pièces pyrotechn 
palités voudront intenter pour faire mieux observer la loi fédérale à ce niques. " h3110+ —Ruth Snyder et son amant Henry d me
sujei. . Judd, de New-York, ont payé de leur vie, sabeC

Comme on le voit, le programme de la session est fort substantiel 
et fournira sans doute matière à d’intéressantes discussions. -----
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Pierre Fouille-Partout.la douleur ne lui laisse plus de répit.

Le rendez-vous des Eleveurs

1

i-j “Vous avez ha 
du peuple de

Prompt Soulagement des Douleurs 
Causées par les Durillons et les Cors

2 ? ( f I

Une femme de le Saskatchewan recom- 
mande toujours les Pilules de Dedd 

pour les Reins.
Grenfell, Sask., 16 janvier (Spéciale).— 

“J’avais coutume de souffrir beaucoup de 
douleurs dans le dos, écrit Mme L. Stadel 
qui réside à cet endroit Je suis heureuse 
de dire que depuis que je prends des Pilu- 
les de Dodd pour les Reins, .je me sens 
beaucoup mieux. Je demeure au loin dans 
le prairie, et je suis souvent appelée 
auprès de personnes malades, et dans les 
cas de troubles des rognons, Je recom­
mande toujours les Pilules de Dodd pour 
les Reins”.

Quatre-vingt-dix pour cent des maux 
dont souffrent les femmes proviennent de 
rognons faibles ou malades. Ce sont les 
organes qui drainent toutes le impuretés 
du sang. S’ils n’exécutent pas leur tra- 
vail, les impuretés demeurent dans le 
sang et se répandent par tout le corps.

H n'y a pas que les grandes personnes 
qui souffrent de reins faibles. Souvent les 
enfants aussi en souffrent, et leurs reins 
sèment les germes de maux futurs à 
moins qu'ils ne soient renforcis et mis en 
état d’accomplir leur tâche.

Jackson, Ltd; Simcoe, Ont.; 419.6 lbs de hùt: 
13.52 Ibe de ®ræ.

INSCRITES AU LIVRE DE MERITE DES
HOLSTEIN

Du 1er novembre au 30 novembre 1927

DANS LES PROVINCES DE QUEBEC ET
D'ONTARIO

uStxeAfas.nletzadeaBzmr”: 

lait; 3.98 lbs de gras. — Maple Lawn Isabelle Posch, 
* & Reed, North Hatley, Que.; 18781.0 lbs de lait; 
355 lbs de gras ; Lady Hengerveld Walker Pride ;

• Warren Stringer. Dunnville, Ont.; 18996.0 lbs de 
lait; 3.44 lbs de gras. r

Classe de 4 ans.—Sylvia Baroness Johanna: 
George M. Wood, Troy, Ont.; 16103.0 lbs de lait; 
4,39 18 de gras.

Classe de 3 ans—Mary Mechthilde Korndyke 
H. H. Edmondson, Brandford, nt.; 14233.0 lbsde 
lait; 3.59 ibs de gras.—-Aggie Champion Posch; 
H.H; Edmondson, Brandford. Ont; 13155.0 lbs de 
lait; 3.54 lbs de.gras ~ Isabelle Faforit; J. B. Read. 
North Hatley, Que.; 14610.0 lbs de lait; 2.95 lbs de 
gras.

HOMMES ET CHOSES 
. CHRONIQUE HEBDOMADAIRE

L'Huile Emerald doit donner satisfaction ou l’argent 
vous sera remis de bon cœur

fesses* 

de gras.—Kcho Ideal Artis; John F. Smellie, Hun- 
tingdon. Que ; 12106.0 lbs de lait; 3.83 ibs de gras. 
Johanna Pietertie Perfect; Director Experimental 
Farms, Ottawa, Ont.: 10437.0 a* de lait, 8 sa e» 
de gras.— Calamity Jewel Hérite Edmond Robil- 
lard. St-Paul l'Ermite, Que.; 10150.0 Ibe de lait; 
3.31 lbs de gras.

SUBDIVISION n.

Vaches Hoolsteln inscritesau Hort d* Or 
Du 1er novembre au 30 novembre 1927 (

Classe adulte.—Bell Farm Palmyra, Hon. A C. 
Hardy, Brockville, Ont. ; 554 .6 lbs de lait ; 25.16 lbs 
de gras.—Gypsie Posch Ruby ; Haley & Lee, Spring- 
fora. Ont.; 615.2 lbs de lait; 24.29 lbs de aras— 
Miss Ink* Segis; Hon. A. C. Hardy, Brockville, 
Ont.; 488.0 lbs de lait; 19.03 lbs de gras.—Lulu 
Canary Wayne; J. W. Innes, Woodstock, Ont.; 
462. 1 lbs de lait; 17.26 lbs de gras.

Classe de 4 ans.—Pietje Princess Mary; Haley 
& Lee. Springford, Ont.; 417.5 lbs de lait; 16.44 
lbs de gras.

Classe de Iwu—Belle Calamity Susie; Haley & 
Lee, Springford, Ont.; 443.6 lbs de lait; 16.04 lbs 
de gras;—Aaggie Sylvia 3rd; J. W. Innes, Woods- 
tock. Ont. ; 317 5 lbs de lait ; 13 .52 lhs de lait.

Classe junior de 2 ans.—Lizzie Tensen; J. B.

(5 toidquei en im^
Garantit Nous vous -rembourserons si vous n'êtes pas eatiofeit.

Cemitnatotre Unique:

a|l 
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motrtmmonrmtae 
Sissons, Newcastle. Ont.; 14456.0 Sa de lait; 3.27 
Cst.fwoobseoz.,”on. 15816.8 tb."se"EOI

aeKl“Har®dolt?vaQaremm güPstheszb.oh 

3.5) lhs de gras; Johanna Pieterje Ormsby; Dineo- 
tor Experimental Farms. Ottawa, Ont.; 10816.0 lbs 
de lait; 367 lbs de gras;

Classe de 4 «an.—Susie Enow Toitilla: Walburn; 
Rivers, Ingersoll, Ont.; 14790.0 lbs de lait; 3.94 ibe 
de gras;
rSCage.de b.u.T18Es14yw6.At8"tE"aTSEi de 

1256s25mb"dsn2f,zs8ndedezes. dr, 0

Casse de 2 ans.—Johanna Butter Nig; Warren 
Stringer, Dunnvitle, Ont.; 1391.0 Ibe de lait; 
3.43 lbs ne gras.

Classe adulte.—Polly of Cavandale; Arbogast 
Bros., Sebringville, Ont.; 14719.0 lbs œ lait; 3.40 
morolonalzasanuis Ato 

Pauline Midnight deKoi; Geo. M. Wood Troy, 
Ont.; 12939.0 Pae de lait; 3.34 Ibe de gras; Mercedes 
Posh Faforit. Wm. I. Carr, Huntingdon, Que,, 
10523.0 Ibe ce lait, 3.80 Ibe de gras; Daisy Corey 
DeKol; M. B. Coreyi Hartley, Que.; 11397 9 ibs de 
lait; 3.13 Ibe de gras.
xtt *^. ssrinE.utc"land.“msP% te 
80-917ge82Eusptevi.,"om21n7?7o YG."%

Classe de 3 ans.— Dutchland Alcartra Sehuiling, 
Arbogast Bros., Sebringville, Ont.; 12041.0 lbs 
de lait; 4.28 de eras; Margie DeKol Echo, L. H. 
Bertram Brampton, Ont. ; 10 908 ibe de lait 3.41 de gras; Lucy Korndyke Bnrke, Noble I. Meteat 
Bowmanville, Ont.; 98650 Ibe de lait; 3.83 lbs de 
gras.

Classe de 2 ses.— Flossie Korndyke Champion. 
Noble J. Metcalf, Bowmanville, Ont.; 10923.0 ibs 
de lait; 3.81 lbs de gras; EAm Pauline Pontiac. R Ray McLaughlin, Oshawa, Ont.; 10904.0 ibs de 
lait 3.10 de gras; Beauty Walker, Pietertie, Bert 
E. Phelps, Foster, Que.; 10904. Ibe de lait 3.10 
Ibe de gras; Mary Vale Mechtailde 2nd, H. H.

UN NEZ PARFAIT 
Est chose facile à obtenir

Notre modale Tra- 
dos No 25 refait 
tous les nez disgra- 
fieux rapidement, 
permanemment, con- 
fortablement et sans 
douleur- e à . h mai- 
son. C’est le seul 
disporitif breveté »*Sr 
justant, *br H «r 
ranti, pour rendre 
le nes parfait. Plus 
de 87,000 personnes 
satisfaites. Reeom- 
mandé depuis de» 
années par les mé- 
dorins, 16 ans d'eg. 

périenoe dans la fabrication de redremeur

* "" Modéle 25 ir. pour enfants 
Demandes nos attestations et la brorhu- 
rette gratuite qui vous dit comment obte­
nir un nez parfait.

M. TRILETY, SPECIALISTE 
Dept. 2883 Binghamton, N. Y.

eseleon 

Athelstan, Que.; 15216.0 lbs de lait; 3.42 lbs de gras;

Classe de « ans:—Pear Abbekerk Pride; 
Arbogast Bros., Sebringville. Ont: 11504, ibe de 
lait; 4.05 n» ne aras; Bemsie Porch Pontac 2nd: 
Arbogest te soion'* 
MeêcaH. SoudrE. Ont ; nom0/2 a h 
AT.Psezzm sr 12475 R.Z'La” 
lbs de gras;nQaiaor”mose”slosPr wedrormes: "mart cCarolnet Emios sa mloEOX ilotoe.
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Proeurez-vous une bouteille de deux le soir, et ils paraissent tout de suite se 
onces de I'Huile Emerald (non réduite) ratatiner et s’écailler.
aujourd'hui. Toute pharmacie bien gréée Quelque découragé que vous ayez été 
en possède, avee l'entente formelle que par les applications de protecteurs ou 
l'argent sera de bonne grâce remisai cette autres, si vous n'avez pas essayé l'Huile

"14-11, de gras—Pontiac Gerben neen; huile ne diminue pas l'inflammation, la Emerald, alors vous avez encore quelque —rpogast pros. Beuringvile, Ont; 13767.0 ihs de . . a... L______ ... Lias g -
lait; 4.18 ibs de gras—Molly Dekol Champion; sensibilité et la douleur beaucoup PUB Chose — apprendre.
E. C. Boyce, Athelstan, Que.15251.0 lhs de lait; rapidement qu'aucun autre remède jamais C’a» une merveilleuse formule—cette g;S lrie sren Korndyke Dnios Mary: Abre employé. combinaison d'huiles essentielles avec le
ait a.oa ibe de gras. "Bsivan itose Anese and. Deux ou trois applications de l’Huile camphre et autres antineptiquergimer-

" ’ Eeerld.enenaguomee zeinules tdcndeur YoMllevemaaes dumusmeleen. toronssülre 
stla.sapplténk SsnAEur.Renaues les veines variqueuses ou enflées.sers a %TF• plu. d'inflammation. pdoust.’to.Ganrzznasn."

“.=”=== eaQant.nzoCen:‘ao"c.z"elouaee "xPM: sensu nus ennuin de.vos pieds ou “F",t

La Société des Agr 
profité delà nominatio 
Caron au Conseil légis 
reconnaissance qu’elle 
créé de toutes pièces 1 

/ mes de la provincede 
faire avec plus d’ée 
autour des tables du 
une centaine de person 
invitait Mgr Camille 
teurs les plus éloquen 
dienne-française, à Tei 
serie.

Issu lui-même, con 
Caron, d’une famille c 
nent au sol même de la 
a accepté avec plaisi 
point l’éloge d'un oraii 
nous serions trop infér 
nous contenterons de 
ques-unes des nobles 
son remarquable disce 

“ô’est l’honorable ; 
votre profession, qui i 

. et qui a lancé dans no 
pacifique des conseil! 
agricoles qui coopère 
teurs. Pour cette seul» 
de l’Agriculture aun 
mérité de la classe i 
peuple. Elle ne fait qu 
rieuse et si féconde car 
les plus bienfaisantes

"La cause agricole 
chère au Séminaire e 
fait partie de leurs aet 

5 est une œuvre essent 
province de Québec.”

“Lai dynastie rural 
tiens remonte à 1660 
depuis cette date de c 
et de cultiver la terre, 
fonce Sont des souv 
Avec les sourires de n 
sourires de la terre.”

“le eue un terrien, 
mières sueurs sur le 
alors en arroser le sol

“Noua sommes des i 
autrement que Louis 
lui nous travaillons : 
commune.”

“L’Université ee i 
que le grand évêque c 
créa, vers 1070, la p 
culture à St-Joachim

S’adressant aux a 
eur dit: "Vous repré 

doit en cette provine 
rages et tous les effe 

Ta richesse enssentiel 
dienne-française. Er 
T«ee y puise sa meilke 
tinuer à y rechercher 
rite.”

' “Il faut des indus 
‘ valeur notre capital 

race a triomphé par ke 
retrouvera les élémen 
sa fortune. “

“Maig pee crue g 
terre, il faut qu’il eos 
la' cultiver et d'y v 
longtemps, la routi 
improductrice. C'est 
incombe d’aider aux 
avee la routine et i 
fertiles.

"Vous êtes nécess: 
nistre de F'Agricult 
indispensables du pr 
ment agricole. Vous 
la forte, et de la fo FUniversite. Laval, . 
mera qu'elle reste fid 
veut coopérer avec t 
tructives de la vie n

L/honorable M. 
nonça une allocution 
moments, beaucoup 
convives. Après av 
nomes et Mgr Roy < 

4 il fait leloge du repr 
sité Laval, “prêtre 
ami du peuple, terrie 
est honorée par l'éc 
de sa science.” .

Puis le ministre de 
“Si jamais il est ur 
réclamerai, le jour 

4 mon ministère, ce ser 
qui donne de si be 
faites un travail qu 

. vivre, vous contribu 
cote de notre provins

“Avec les Ecoles < 
de notre clergé, vous 
ses progrès. Et cepe

Un bon conseil en nuit pas
Jeexx-Piene est occupé à fendre du Le docteur l'examine. Mon ami, lu; 

bois. Tout-à-coup une esquille lui dit-il, je vais vous soigner; je tâchera 
frappe l'œil. Jean-Pierre sursaute; de vous aider et de vous guérir. Mais 
c’est que cela fait diablement mal. Un votre cas est très très grave. S vous 
long chapelet d’oraisons jaculatoires étiez venu me trouver dès que la lésion 
non recommandées par l’Eglise lui s’est produite, c’eut été une bagatelle; 
échappe sans qu’il s’en rende bien maintenant, vous avez laissé la chose 
compte. La douteur se calme enfin s’empire; soyez courageux, mais je ne 
quelque peu. Jean-Pierre est brave, puis encore dire comment cela finira, 
il n’a pas peur d’une telle bagatelle, il Et Jean-Pierre subit le traitement, 
est capable d'endurer ça, il en a vu bien II était tenaillé par la souffrance et par 
d’autres: il se remet au travail et le pe- la crainte, mais l’amélioration ne venait 
tit incident est vite oublié. pas. Il est vrai que la douleur disparut

Le lendemain à son réveil il s’aperçoit petit à petit, mais te médecin dut recon- 
qu’il y a quelque chose qui cloche. Son naître que ses soins ne pouvait le guérir 
œil lui fait encore toujours mal. Il ra- et, finalement, il dut avouer que. 
conte alors la chose à sa femme. ‘œil était perdu.

Sa tendre moitié vient alors à son se- Jean-Pierre, vous devrez, à présent, 
cours avec tous les remèdes de bonne vous tirer d’affaire avee un seul œil. 
femme qu’elle a déjà vu appliquer. Mais prenez garde, la prochaine fois, 
compresses d'acide carbolique, de mie et dites-le aux autres à l’ocegsion. En 
de pain, de feuilles de thé, etc. A son cas de lésion aux yeux, ne vous fiez pas 
tour, elle raconte la chose aux voisines, aux remèdes de bonne femme, n’atten- 
Qui n’est pas un peu médecin ici-bas, dez pas un instant, consultez un méde- 
n‘est-ce pas ? Chacune d’elles y va de cin, non pas un médecin ordinaire, mais 
son petit conseil. L’une affirme même un spécialiste pour les maladiesdes yeux, 
qu’il ny a rien comme la queue du chat Je connais personnellement plusieurs 
pour faire)passer ça. Comme de raison, personnes qui ont perdu un œil faute 
le mal empire. Jean-Pierre ne peut plus de soins immédiats et judicieux.
rien faire et, après deux jours, il n’y On ne prend jamais trop soin de ses 
tient plus. Jamais il n'a mis les pieds yeux, car une fois que nous les avons 
chez le médecin; mais, cette fois, il y va : perdus rien ne peut les remplacer.

Un message d’espoir 
vient des Prairies

Mme L Stadel fait l’éloge des Pilules de 
Dodd pour tes Reins.

Classe Aduite—Buttermaid’s Lady; R Wells, 
Lumdeen, Athelstan, Que.; 22906.0 ibs de lait; 
3.85 lbs, de eras —Duplicate Pauline Pontiac; P. Ray McLaughlin, Oshawa, Ont;18010.0 ibside not, 3.74 lbs de gras.—Hazel Burke Korndyke, 
Porter Bros, Richmond Hill, Ont: 15179 Co ms de lait; 3.42 ibs de gras.—Dutehland Alcartra Topsy; 
Arbogast Bros., Sebringville, Ont.; 14843.0 Ibs de tot; 4.11 lbs de gras.—Pontiae n-i— na- - - -  Arhniraef, 32. C-1.a. gs
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NE SOreX PAS MALADE-E8SAYEZ 
OXYDONOR Rtzavous.tzmtle ko ' 

tre vitalité? Rejetez ee sentiment de débilité t 
re ouvres une santé robuste per l’usage d'Oie • 

"L-ie pss:."Sarr"..,

Dépt. r 522 Sherbrooke-Onest, Montréal.

.3 adieteurs de 

PEAUX VERTES 
aux plus hauts prix du marché 
Listes de prix envoyées sur demande. 

Si les prix ne sont pas satisfaisants 
nous retournons tes peaux à nos frais.

ALEX. BASTIEN, 
96, rue St-Joseph >: QUEBEC."
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— ait a une valeur inestimable pour cultivateurs bénéficiaires de ces riche s es 

le malade. En général, c’est l'aliment naturelles n'obtiennent pas un prix satis-

asent tout de suite se

gé que VOUS ayez été 
la de protecteurs ou 
res pas essayé l'Huile 
a avez encore quelque 

illeuse formule—cette 
es essentielles avec le 
antiseptiques, ,si mer- 
milliers de bouteilles 
tellement- pour réduire 
ses ou enflées.
ancien garantit que la 
d'Huile Emerald me, 
de vos pieds ou arge "
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naladie a-t-elle miné vo- 
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PARFAIT 
le à obtenir

Notre modale Tra- 
des No 25 refait 
tous les nez disgra- 
fieux rapidement, 
permanemment, eon- 
fortablement et sans 
douleur, à U mai- 
son. C’est le seul 
dispositif breveté s'a- 
iwetax*. sûr et «r 
ranti, pour rendre 
le nez parfait. Plus 
de 87.000 personnes 
satisfaites Beeom- 
mandé depuis des 
anndes par les me- 
dech*, 16 ans d'ex- 

rication des redresseurs

r. pour ee!*iM 
stations et la brochu- 
pus dit comment obte-

SPECLALISTE
Binghamton, N. Y.

Nd.; 106185 lbs de lait 

s*&»s 

a Snowball Lula. Mark 
, Ont.; 8016.0 the de lait

“w: doblBomeksea, député fédéral de masses dures, de ^r dans Pestomae. “1,2018"" KuloUç devciree,"di“ons. l 

couse ue » vense. Kamouraska, remer a l’honorable M. — faut mettre a mois trois minutes à adresses du vendeur pour que l'acheteur
“Je suis un terrien. J'ai versé mes pre- Caron et Mgr Camille Roy. Il fit un bel boire un verre de lait. Quand le lait est: puisse revendre cette marchandise sans

mières sueurs sur le sol; j'aimais mieux éloge de l'Agronome et termina par cette mal toléré, il ne faut pas toujours s’en être exposé * des ennuis vis-à-vis de la
alors en arroser le sol que les livres.” pensée: ‘La main qui porte la croix, la n. > 1.: -.) u . . y LOI des remences.“Nous sommes des semeurs de bon grain, main qui dirige les mancherons, la main prendre à lui, souvent la cause en est! Il en est ainsi pour les autres marchan- 
autrement que Louis Hébert, mais comme qui agite le berceau ont fait notre race; ce 10 dans ce qu'il est bu trop vite. Le dises; elles doivent être préparées confor- 
lui nous travaillons au bien de la patrie sont elles qui U conserveront/* lait doit être "mâché” afin d'arriver par mément a«i règlements qui les gouver-
qm=emma=== rsec" tmeer.M.Wstmmr.o.p.R ======= 

erea, vers 1670, la première école d'Agri- président général, M. L.-P. Roy, donna peine à passer par l'intestin et pèse tant propres produits en leur promettant d’en 
culture à St-Joachim.” quelques details sur cette importante asso- qu'il nuit à la poche gastrique. 20 Dans toucher également les bénéfices.
oSadrevau.avepegzconenune"&."X sintëensuNLexs aurons "occasion de revenir ee qu'on l’associe à des ali ents qui lui Annonçons:
doit en cette province rallier tous les su- Autourdes tables, on remarquait entre sont incompatibles. Or si le lait se marie I s'agit ensuite d'élimirer autant que 
rages et tous les efforts. L'agriculture est autres: M. Antonio Grenier, député-minis- bien au pain et aux farines, il fait mau- poene tous -es itermédiarres mutiles, 

la richesse enssentielle r de notre vie cana- tre del'Agriculture; M. Georges Bouchard, vais ménage avec certai s aliments —eslddire de vendre - Pus directement 
dienne-française. Enracinée au sol, notre député fédéral de Kamouraska; MM E. 1, wnde u ... m„nd possible au consommateurs., ,
race y puise sa meilleure sève et doit cou- Theriault; G. Delisle, Dr A.-V. Roy, E. somme a vaney meme -Sure “ane Pour arriverà ce résultat, il n'y a qu'un 
tinuer à y rechercher sa force et sa prospé- Rochette, E Bédard, Jcs. Samson, P. Gau- 1 est pris en excès. . moyen, exstl annonce Sans ce médium
rité.” thier, députés provinciaux, M. F abbé H. Lorsque te médecin ne permet que le — est mpossrbe de faire connaître à des

“II faut des industries pour mettre en Bois, M. l'abbé Ubic Jean, M. J.-A. Ste- régime liquide, le lait doit être l'aliment consommateurs éloignés, l'existence, la 
valeur notre capital national, mais notre Marie, M. H.-N. Nagant, MM. Che Ga- nrinrinsl servi en et le AI son quantité, la qualité, et le prix de la mar- 
race a triomphé par le sol, et c'est là qu'elle gné, Dr A. Pepin, Alp. Désilets, N. Savoie, Pr“‘Pa”, servi en nature le Plus sou- chandise que nous avons à vendre; et 
retrouvera les elements les plus certains de J-H. Lavoie, Geo. Maheux, Cyr. Vaillan- vent. Pour ne pas se rebuter du lait encore mois, de communiquer avec ces 
as fortune. “ court, Ara. Denis, Léo Brown, S. Chagnon, voici quelques moyens pour en changer acheteurs. .

“Mais pour que te cultivateur aime sa J.-B. Charbonneau, J.-Art. Marier, F. Je gout, saler léaèrement Dratione à Faisons connaître nos produits, prépa- 
terre, il faut qu'il connaisse les moyens de Caron, L Bergeron O. Caron, A. Desnutek évr'er rroeiidint si les rems sont ma/ rons-les parfaitement et unissons-nous 
la cultiver et d’y vivre heureux. Trop A. Bédard, Oscar Lessard, L. Gauvreav, V rer cependant « Tes rems sont mata- pour les vendre. Ce sont là, je crois tes 
longtemps, la routine a rendu la terre A. Desautels, J.-C. Magnan, €. Cedillct, des. L'aromatiser avec sucre vanillé premiers moyens à prendre pour obtenir 
improductrice. C'est aux agronomes qu’il ex-M. P. P., Chs Gagné, J B Cloutier, ou sucré, de l’eau de fleur d’oranger ou les meilleurs prix possibles du commerce, 
incombe d’aider aux cultivateurs à rompre Joe. Barbeau, G. Lavoie, A. St-Pierre, Frs cerise; l’additionner de thé café, cocos — Joseph Ferland, Ing.-Agr. 
avec la routine et à rendre leurs terres Fleury, gérant du “Bulletin de la Ferme". Si 12 digestion est penible le'«tuner N.de la R.—Ces conseils sont la sagesse 
fertiles. . . Nous regrettons de .ne pouvoir donner, =7 „ P ". P même. Nous ajouterons qu’on expédiant

"Vous êtes nécessairement, sous le mi- qu’un aussi imparfait compte rendu d’une d eau de V ichy ou mettre par verre gros leurs produits à la coopérative Fédérée tes 
nistre de "Agriculture, les instruments aussi intéressante réunion. Nous sommes comme un poids de bicarbonate de soude cultivateurs évitent de passer sous les 
indispensables du progrès et de l’enseigne- bien forcés de le limiter à l’espace disponi- (soda à pâte). fourches d’intermédiaires intéressés,

ment.aericela. Yoqraidazzéost crAr.de dans ces colonnes. Pour les estomaes delients te réduire -----------------------------------------------------------
FUniversite Laval, en voua aidant, esti” r). — ..    — d’un tiers par ébullition lente dans un à soupe pour un grand verre de lait;
mera qu’elle reste fidèle à son œuvre. Elle PANIER AUX LETTRES récipient découvert et le boire chaud, avec des blancs d’œufs—trois blancs pour 
veut coopérer avec toutes te» forces cons- L Le lait est excellent pour tes malades une pinte; avec un jaune d’œuf et du
“"""“‘‘. -ni . . t, . souffrant du cœur, du foie, des reins, cherry ajouté avec discrétion.
nonça une allocution qui causa "certains .Question de.linguistique, auteur de non seulement parce qu’il est sédatif, Le lait peptonisé avec une poudre 
moments, beaucoup d’émotion chez les parenthese très bien fait* et fort intérêt- mais parce qu’il est antitoxique. Lors- de peptone par chopine de lait.
convives. A pr avoir remercie les agro- sant_donne qulion comme orthographe qu’il est bien digéré il opère une désin- La guérison dé beaucoup de maladies 

“ "‘",..,” de clilion, mot emplyé en certaines pro- fection du canal disgestif. est souvent grandement facilitée par
site Laval, spretre distingue, éducateur, vinceads "upee atencoreausourbuerar . Le régime lacté strict est le remède l’emploi d’une quantité généreuse de 
amidu peuple, terrien dont la race entière une Spetite bamsare».Jeaere ropinton héroïque, l’antidote des poisons de la lait riche et pur et des œufs.
est honoree par 1 éclat de ses talents et Larousse noua dit que clayon (évidemment viande et de l’alcool surtout. Mais il Si le médecin’ prescrit parfois un ré- 
“prie.mmistre de l’Agriculture aide, le clilion de nos gens) signifie petite clo- n’est antixotique que si on le digère, Rime plus varié, on peut ajouter d’au- 
“Si jamais a est une cuvre dont"’me ture.. Vong slaxon.est,bnn.tmopsnëz..‘ap sinon il fermente dans le tube digestif tres aliments mais le lait doit toujours 
réclamerai, le jour où je devrai quitter vous jalousement conserverL érudit seeré- et comme tous les autres aliments, occuper la place principale..
mon ministere,ceseraceredesgronomes, taire du Parler français,. L.-P. Geoffrion, empoisonne, et cela plus souvent qu’on. Le lait est la nourriture idéale pour 
g donne “es Dr rstats. "IS pourrait sans doute nous en dire davanta- le droit l’enfant; pour l’adulte il est bon, pour
vivre : vous contribuez à terieheree agri- ge.xriealons quion, clayon. C M., Four rendre le hait plus facilement le malade il devint encore plus essentiel, 
cole de notre province.” . , —=" absorbable on peut te donner: très Buvons du lait, beaucoup de lait,

"Avec les Ecoles d’Agriculture et l’aide .----- ?-------- :------------------------------ froid lentement et à petites gorgées mais sachons te bien boire.
de notre clergé, vous avez réalisé d’immen- -g —ni " «rœa, lentement et a pentes gorgees,
ses progrés. Et cependant nous ne sommes Lisez le Bulletin de la Ferme avec de l’ean de chaux, deux cuillérées EYEHNE LEBLANC:
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Hommage à PHonorable M. Caron Le lait pour Organisons-nous
“Vous «ex hautement mérité de U claw agricole et tes invalides Tpduaee27asp2zdsen‘a“i. province an r.

du peuple de cette Province”, dit Mgr Camille R»y si L question d’alimentation est très rntegpsdnnvohcones dus"onyp—ad
-—------------ , importante pour une personne en bonne cette production soit exclusive mais elle

La Société des Agronome» canadiens a qu’au début de notre développement are- santé, elle te devient beaucoup plus pour est plusfacile ou plusabondante dasl’une 
profite de la nomination de Phonorable M. cote scientifique. Nous ne tirons q ‘un le malade ou le convalescent. Le quan- ou 1 mitre localité. Tel est le cas pour es
Caron au Conseil législatif pour lui dire la tiers de ce que nos terres nous donner ni tit6 4. nourriture la forme sous dan, céréales, la graine de trèfle, les patates,
reconnaissance qu’elle lui garde pour avoir et produiront dans vingt ans.” “W===T=V!===== le foin, etç.
créé de toutes pièces te corps des agrono- L’honorable M. Caron souhaite que elle est présentée jouent un très grand Pr non satisfaisants:

/ mes de te province de Québec. Et pour ce PUniversité Laval erée bientôt unechaire rôle dans le rétablissement des forces 7 .,
faire avec plus d’éclat, elle rhreio.it d Agriculture U têt Feloge des Ecoles du patient. * Malheureusement il arrive trop sou-
autour des tables du restaurent Kerhulu d’Agriculture deSte-Anne-do l-Poeati rj - Le lait a une valeur inestimable pour venkodena-cepzézicvarrivi.“g-ee”naue. les 
une centaine de personnages distingués et et d’Oka. Il ajoute que les Agronomes . n. — 21 7. -, " ““—‘,-‘-="-
invitait Mgr Camille moy, l’un des ora- voient dea le résultat de leur travail. On le malade. En général, e est I aliment ‘naturelles n obtiennent pas " pris antis-
leurs te» plus éloquents de la race cana- comprend mieux anjourd’hui la nécessité principal. On peut toujours ou presque faisant sinon dent compte de la vaetrdu
dienne-française, à leur donner une eau- de l’enseignement agricole et, ces jours toujours se te procurer, et comme on Produitetduprix commerciaide cattemar-
aerie. derniers, on a dû refuser des jeunes culti- rorpmltcr r onn mt. chandise- .

Issu lui-même, comme l’honorable M. valeurs qui voulaient suivre les <o Irs à Per. PPF, 8r3 , . D’ee vient cette différence?
Caron, d’une famille dont les racines tien- l’Ecole d’Agriculture de Ste-Anne. Déjà, manières, le malade ne sen fatigue pas. Le plus souvent c’est que le cultivateur
nent au sol même dela Province, Mgr Roy on demande au Ministère de l’Agriculture G est surtout dans tes maladies de I este- n‘a aucune organisation pour vendre ses
a accepté avec plaisir. Nous ne ferons d’organiser des cours abrégés dan: d verses mat où tous les alimente sont rejetés à produits et ne les présentent pas sur le
point l’éloge d’un orateur aussi bien connu: parties de la province et il faudra avant l’eirention du lait aEn+ marché d’une façon commerciale.
nous serions trop inférieur à la tâche. Nous longtemps eu venir à te réalisation de ces -=FP" “% P ? "e Peut - ,
nous contenterons de glaner iei et là quel- désirs. rendre,.’ Services important». H repose Freparons- nou s:
ques-unes des nobles et fortes pensées de Et Phonorable M, Ceron ajoute: “Ayons et soutient les forces en attendant que Pour arriver à vendre plus avantageuse-
son remarquable discours.de belles campagnes, nous aurons un bue l’estomac rétabli puisse revenir à la ment une production qui a naturellement 

"C’est l’honorable M. Caron qui a créé peuple; la campagne c’est le rempart de la -s.r cat 1. e une bonne demande sur le w arche.il faut
votre profession, qui a ordonné vos forces race, c’est Favant-garde contre le socia- "r"mi oree,, Certames d’abord être organisé pour la rendre ven-
et qui a lancé dans nos campagnes l’armée, rame qui menace, c’est une réserve d’où meures aenent la nourri- dable. i.
pacifique des conseillers, dira instituteurs on tire ce que nous avons de meilleur.” turc exclusive. On l’emploie encore utile- Or, pour pouvoir espérer faire des ventes 
agricoles qui coopèrent avec les cultiva- Puis teMinistre de “Agriculture affirme ment dans les maladies de poitrine avantageuses il faut d’abord avoir une
teura. Pour cette seule création, le ministre que lui et ses employés constituent une t. hmwichite Ltil Hans p.m.: quantité suffisante de marchandise pour
de l’Agriculture aurait déjà hautement grande famille. Il veut demeurer avec ■ ’ . " P ’ daps drum! intéresser un acheteur sérieux. II faut en-
mérité de la classe agricole et de notre cette famille. “J’irai jusqu’au bout de nere, dans tous les genres de consomp- suite que cette marchandise soit de qua-
peuple. Elle ne fait qu’ajouter, à une labo- mes forces”, dit-il. “Mais il me faudra tion. Dans les convalescenses, le lait lité acceptable par le commerce.
rieuse et si féconde carrière, une des œuvres partir. Vous demeurerez, c’est l’essentiel, devient l’aliment le plus précieux et le Pour former la quantité, il faudrait une 
les plus bienfaisantes de son ministère.” Vous avez tout ce qu’il faut pour aider cutit),n+ ' association de tous les producteurs dans /

"La cause agricole m'est chère; elle est les agriculteurs. Mon remplaçant trouvera K , . ... * une même localité. Ces producteurs grou-
chère au Séminaire et à l'Université, elle un corps organisé et un département cons- —lar est un aliment sous forme liqui- peraient leurs produits semblables pour 
fait partie de leurs activités classiques; elle tithé de manière à assurer te succès futur, de, mais il ne peut pas être comparé formerun même lot.

5 est une- oeuvre essentielle et vitale de la Mon départ sera-t-il éloigné ou prochain ? à l'eau, au thé au café Dès qu'il 11 faudrait aussi que cette marchandise 
province de Québec.” C’est la Providence qui te sait.” arrive "... p.l., il 2 ... soit pré arée. chssée, enpaquetée, pour

“La dynastie rurale à laquelle j’appar- On sentait une vive émotion chez tes I a 8 - “top a </ sspere en être vendue légalement et offrir à l'ache-
tiens remonte à 1660 et n’a jamais cessé fonctionnaires du Ministère de l'Agricul- cane et en petit lait. rotw^Te bien leur une garantie suffisante de sa qualité,
depuis cette datede défricher, de labourer ture qui ont vu leur ministre au travail, digéré le lait doit être pris à petites Pour tes grains de semences par exemple
et de cultiver la terre. Mes souvenirs d'en- qui ont partagé sa vie de labeur, ses soucis gorgées on évite ainsi ha formation de il faudrait les bien cribler, les faire classer,
fance sont des souvenir» de campagne, et ses rêves. - "’- - — - - éfiqneter chantre ««r on indianent la

’ Avec le» sourires de ma mère, j'ai reçu le» '* P—
sourires de la terre.”

acheteurs de 
VERTES 
prix du marché 
lyées sur demande, 
it pas satisfaisants 
l peaux à ww frais. 

ASTIEN, 
1 :-: QUEBEC.
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Ici dans la province de Québec, est-ce 
que nous n’avons pas le melon Oka, variété 
exquise obtenue à l’Institut Agricole de ce 
nom. ALachine, Un horticulteur, Mr New- 

an, a obtenu par l'hybridation un assez 
RTand nombre de variétés de framboises 
Nouvelles, dont quelques-unes très méri- 
Nantes sont aujourd'hui eh culture dans

Il yaura bientôt 
avons la charge de 
du Bulletin oui s’a 
aux institu - es. 

■ agréable pou. nous 
tion né soit pas toi 
le choix ou l’expo 
traitées, les heure 
modeste travail so 
heures de récréation 
à qui nous nous adr 
lisent-elles ces lignes 
ne pouvons pas di 
certain, c’est que- 
Bonnes nous lisent 
pas les diverses criti 
blés, les autres m 
nous entendons fair 
uns trouvent que r 
assez d’agriculture 1 
fausse route lorsqu 
choses ayant un n 

, avec la vache, l étal 
mier; d'autres tro 
nous parlons d’ag 
sommes pas bien ce 
des lecteurs étrange 

, Quelques mots c 
peut-être à leur pl 
donnerons pour me 
point. Nous adress 
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ou acquérir une 
suffisante pour en i 
pes à leurs, élèves, i 
cru que ce qh était 
ce n'était pas tant 
matière technique a 
-..........  —

Lfexporte

il n’y avait que des gros melons, de l’autre, 
que des petits. Cependant tous étaient de 
la même variété. Les gros provenaient de 
semences récoltées par le cultivateur; les 
petits de graines achetées au commerce. 
Dans ces conditions, que pouvait être la 
valeur de la semence récoltée par le jar­
dinier ? Je laisse la réponse au maraicher 
lui-même. Quelle est la valeur, mainte- 
nant, d’une semence sélectionnée qui per­
met au maraicher de récolter cinq, six ou 
même dix jours avant ses voisins? Ou 
bien d’une bonne sélection qui donne un 
produit irréprochable comme forme et 
qualité. Messieurs, ces cas là existent et 
vous les connaissez et les maraîchers qui 
les mettent en pratique y attachent telle­
ment d’importance qu'ils récoltent juste 
assez de semences pour eux-mêmes.

En tenant compte de tous ces faits, nous 
pouvons considérer le Canada comme un 
des pays où la culture des graines de se­
mence peut être entreprise avec succès. 
Nous en avons la preuve par les nombreux 
essais qui ont été faits dans tout le pays et 
même dans notre province. Au point de 
vue scientifique, les résultats obtenus ont 
été encore plus concluants; c’est grâce à 
ces travaux que de nouvelles variétés de 
blé ont été créées avec un tel résultat que 
la limite de la culture du blé a été reculée 
beaucoup plus au nord et que les blés du 
Canada sont reconnus aujourd’hui comme 
les meilleurs du monde entier. C’est encore 
grâce à ces travaux, que de grandes amélio­
rations ont été faites dans toutes les varié­
tés decéréales, légumineuses et autres va­
riétés de grande culture, où de nombreuses 
variétés nouvelles ont été créées.

En arboriculture, les succès n’ont pas 
été moindres, nous avons maintenant de 
nouvelles variétés de pommes très rusti­
ques, de belle apparence et d’excellente 
qualité, créées par ce service.

En culture maraîchère, les succès ont 
aussi été encourageants. Le travail a sur­
tout porté sur la culture améliorante des 
variétés. La variété de blé-d‘inde Early 
Malcom est de résultat d’un croisement 
obtenu aux Fermes Expérimentales. De 
nombreuses variétés de fraises, framboises, 
groseilles, gadelles, ont aussi été créées par 
le service des Fermes Expérimentales, et 
quelques-unes peuvent rivaliser avec les 
meilleures espèces connues.

Une nouvelle lampe 
une lumière étonnamn 
che et douce, même 
ou à VaBCteicM, vie 
par le gouvernement । 
meilleures universités, 
périeure à 10 lampes 
Elle brûle sansodeur, 
pas de pompage, sim] 
re. Brûle 94% d’air 
charbon ordinaire.

L’inventeur G. P. 
Logan, Toronto, ogre 
pour un emai GRATI 
donnera même une G 
qui en fera usage di 
et qui l’aidera a lintr 
aujourd’hui pour avo 
plets. Demandez-lui i 
quer comment vous i 
vente et gagner, sans vendeur et sans débo 
5000.00 par mois.

Suggestions pratiq.ues de M. G. Billault, instructeur 
horticole, à la convention des jardiniers-maraîchers.

(suite et fin)

Je veux croire, messieurs, que la culture 
de la graine de semence n’est pas toujours 
payante lorsqu’elle est faite en petite 
quantité; cependant il existe des cas par­
ticuliers ou la graine récoltée par le maraî­
cher peut prendre une valeur considéra- 
blequ il est bien difficile d’apprécier à sa 
juste valeur. L’année dernière, j’étais chez 
un maraîcher qui me faisait visiter un rantes son auy 
champ de mêlons. D’un côté du -champ, out le Canada.

Bon nombre de nos zélateurs ayant été empêché, par la mauvaise tempéra­
ture de l’automne et les méchants chemins, de prendre part à notre offre de 
poussins gratuits, nous nous rendons volontiers à leur demande en prolongeant 
la durée de cette

OFFRE EXCEPTIONNELLE
JUSQU’AU

PREMIER AVRIL 1928
Les conditions requises pour gagner ces 

poussins sont faciles: Lisez:
Pour 8 abonnements vous recevrez 15 poussins 
Pour 10 abonnements vous recevrez 25 poussins .
Pour 15 abonnements vous recevrez 35 poussins
Pour 20 abonnements vous recevrez 50 poussins _

Choix de trois races: R. I. R.—P. R. B. et Leghorn Blanche.

Garantis provenir de bonne lignée de pondeuses et être de race pure.

PRIX DE L’ABONNEMENT : $1.00 PAR ANNÉE
Adressez vos listes d’abonnés à

LE BULLETIN DE LA FERME, Limitée, 
CASE 129 ' QUÉBEC

SÉLECTION ET AMÉLIORATION

Au point de vue sélection et améliora­
tion, tous les maraîchers qui se sont oc­
cupés de Cette culture ont parfaitement 
réussi. Mr Paul Wattiez, notre prési­
dent, a déjà récolté avec le plus grand suc­
cès une assez grosse quantité de graines 
d’oighons et carottes. D’autres ont fait 
des essais sur la cutlure du chou, de chou 
de Bruxelles, betteraves, choux de Siam, 
panais, etc; tous ont parfaitement réussi. 
Le seul inconvénient, paraît-il, est que le 
coût de revient est trop élevé. Ceci est 
facile à comprendre lorsque les cultures 
sont divisées. Il en est de la culture des ' 
semences comme des autres cultures: plus 
il y a de divisions, plus il y a de main- 
d’œuvre et plus les frais généraux sont 
élevés.

SUR UNE BASE COMMERCIALE

Il n’en n’est plus de même lorsque ces 
cultures sont entreprises sur une base com­
merciale ou industrielle, et nous avons au­
jourd'hui dans la province d’Ontario, ainsi 
que dans la Colombie-Anglaise, plusieurs 
mais as qui s’occupent activement de ces 
cultures et qui sont même prêtes à accepter 
des contrats pour faire la culture de toutes 
les graines de semences qui leur seront 
commandées. Si ces maisons réussissent, 
nous pouvons parfaitement" faire la même 
chose dans la province de Québec où le 
climat exceptionnel nous favorise pour la 
production, des variétés hâtives.

Il est vrai que le cultivateur grainier 
doit être un homme de jugement et d'ex­
périence; qui doit parfaitement connaître 
les variétés et pouvoir discerner tous les 
petits détails qui portent à l’amélioration 
ou la dégénérescence. Tous ces détails, mes­
sieurs, vous les connaissez. Le jardinier- 
maraîcher est par lui-même un sélection­
neur; il connaîT*exactement ce qu’il veut 
et il a dans les yeux limage exacte de la 
variété qu’il veut semer; il choisit les su­
jets d’après cette image et ne garde comme 
porte-graines que ceux qui présentent un 
ensemble de qualités remarquables comme 
forme, poids, pureté, dimensions et pré 
cocité. C’est ce qui lui formera une li­
gnée d’élite. Chaque année, la sélection 
sc fera ainsi vigoureusement et au bout de 
quelques années, il n’y à aucun doute que 
les résultats obtenus ne soient à l’avanta­
ge du sélectionneur, mais la selection doit 
être continuelle, même sur une variété 
idéale ou sur une race fixée, car la moin- 
dre négligence peut occasionner un retour 
en arrière et compromettre le travail de 
plusieurs années. 2 . , .

pazozoqoospouBqosrtSS““rSOm=.
(Suite a lapage 4s)

SAUVEGARDEZ-IE-CHEVAL 
permet au cheval boiteux de travailler au cours du 
traitement. .Facile à employer. Gardez-en à la 
main et voua pourrez labourer tous les jours.
La garantie d’argent remis couvre l’éparvin, jarret 
juillé, euros et maladies de l’épaule, de la hanche, 
du tendon ou du pied.

Le gros livre illustré sur les chevaux, GRATIS, 
enseigne clairement les maladies et comment les 
soigner. GRATUIT! Ecrives aujourd'hui.

Fait au Canada.
TRO Y CHEMICAL CO

517 rue Crawford. Dépt. 503, Toronto, Ont.
La plupart des marchands vendent Sauvegardez- 

le-cheval ou nous l'expédions directement port 
paye. N'acceptez pas de substitut; rien n’est com­
parable à Sauvegardez-le-Cheval.

Cette culture présente cependant, quel­
ques invon vénients, car le croisement entre 
variétés se fait très facilement, et la cul­
ture commerciale ne peut être possible 

. qu'en choisissant des centres de produc- 
tion et en isolant les variétés de manière à 
éviter les croisements.

LA POMME DE TERRE
Je ne sais si je devrais mentionner la 

pomme de terre, mais cependant si la 
bonne semence est facile à produire, il faut 
bien constater que lorsque nous voulons 
une semence de choix, nousallons la cher­
cher chez nos voisins. II n’y a pas, je 
crois, de raisons qui nous empêchent de la 
produire ici. En suivant les mêmes prin­
cipes que nos fournisseurs, nous devons 
arriver aux mêmes résultats. Je me rap­
pelle avoir rencontré un cultivateur de 

.cette province qui me disait que chaque 
année, il cultivait un rang d’environ cent 
pieds de long pour obtenir des semences 
de pommes de terre de choix. A l'arracha- 

1 ge, chaque pied était séparé et il ne gar- 
. dait pour la product ion que ceux qui don­

nait un rendement absolument supérieur. 
Ce cultivateur me disait, qu’en peu d’an­
nées, grâce à ce procédé, il avait obtenu 
une bonne amélioration. Ce procédé peut 
paraître un peu long pour certains pro- 
ducteurs, mais il est certainement des plus 

l recommandables puisqu’il permet d’aug- 
menter les rendements d’une manière 
assez considérable.

POURQUOI PAS CHEZ-NOUS?
Mais, messieurs, ce n’ést pas seulement 

quelques variétés que nous devrions ré­
colter, ce sont les neuf dixièmes des semen­
ces que nous avons besoin, car exception 
faite pour quelques-uns, il nous est facile 
de produire le reste. Cependant, c’est le 
contraire qui se produit et presque toutes 

... les semences employées par les jardiniers- 
marafchérs, ainsi que celles employées au 
petit jardin, toutes sont récoltées ailleurs, 
et dans des pays souvent beaucoup plus 
chauds que le nôtre. Est-ce bien à l’avan­
tage du jardinier-maraîcher, je ne le crois 
pas, et je vais essayer de vous le prouvér.

Il est reconnu, et avec de nombreuses 
preuves à l'appui, que l’action climatéri­
que peut avoir une grande influence sur les 
plantes. Cette action sur les végétaux est 
très complexe et agit par la lumière, la 
chaleur, l’humidité et varie suivant que 
l’on s’éloigne ou que l’on se rapproche du 
lieu d’origine de la plante, où que l’on s’é­
lève plus ou moins au-dessus du niveau de 
la mer.

Il est hors de doute, et c’est le cas qui 
nous intéresse, que le froid est le principal 
agent préparateur de la précocité chez les 
plantes, c’est-à-dire que plus la culture de 
la graine de semence se fait au nord, plus 
la précocité de la plante augmente; plus 
elle prend un port net et étalé; plus elle 
devient rustique et souvent plus fertile. 
La somme de Chaleur nécessaire à la vie de 
la plante, à sa floraison, à la maturité de 
ses grains, diminuent lorsque l’on monte 
.vers le nord, et la plante n'en reste pas 
moins vigoureuse et capable de donner 
une récolte abondante.

Le cas contraire se produit si on avance 
.vers le sud et nos plantes potagères trans- 
portées dans les régions de l’équateur

GRATIS
Jusqu’au 1er avril 

PROFITEZ-EN
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changent d’aspect, accroissant démésuré- 
ment et rapidement leurs feuillages, fleu­
rissant à peine, et ne donnant que des se­
mences infertiles. Toutes les expériences 
qui furent faites donnèrent l’avantage aux 
cultures faiteg au nord.

Du blé-d‘inde provenant du sudde l'A­
mérique fût semé én Allemagne, pays beau- 
coup plus froid. La première année, il s'é­
leva à douze pieds de hauteur pour dimi­
nuer de 8 à 9 pieds de hauteur dès la deu­
xième année de culture. Au bout de cinq 
ans, l’acclimatation était parfaite et la vé­
gétation était semblable à celle des autres 
variétés européennes. Une expérience pres­
que semblable fût faite sur du blé prove­
nant du sud de l’Allemagne et semé en Nor­
vège, pays beaucoup plus au nord. Dans 
son pays d’origine, ce blé n’arrivait à ma­
turité qu’au bout de cent vingt jours. 
Après cinq ans d’acclimatation en Norvè­
ge, le même blé donnait une maturité par­
faite en soixante-dix jours et la variété 
était parfaitement acclimatée.
' Le cas contraire s’est produit dans la 
culture du canna. Sous prétexte d’obtenir 
de meilleures .racines;’ un bon nombre 
d’horticulteurs transportèrent leur culture 
phis au sud. Il en est résulté que cette 
culture devient de plus en plus difficile et 
que les plantes deviennent de plus en plus 
délicates lorsqu'elles sont transportées 
aussi au nord qu'autrefois.

Je pourrais vous citer beaucoup d’au­
tres exemples, mais j’en prendrai mainte­
nant le témoignage de jardiniers qui me 
disent qu’il y a une grosse différence entre 
les semences provenant de France et du 
Danemark et celles récoltées aux Etats- 
Unis. La différence est à l’avantage des 
graines de semences européennes. Cet 
avantage s’explique par le fait que ces 
cultures se font sous un climat peut-être 
plus, favorable que colui d’ici, mais où la 
différence est cependant moins grande 
qu’aux Etats-Unis, et surtout les états du 
sud de la Californie et où il se fait une 
grosse culture de graines de semences.

En d’autres termes, nous pouvons con­
clure que les plantes varient avec les con­
ditions du milieu qui leur sont imposées, et 
plus ces conditions sont variables plus elles 
agissent avec violence sur les fonctions et 
caractères de la plante. Nous avons vu, par 
les expériences qui qnt été faites, qu’il faut 
plusieurs années pour que la plante soit 
parfaitement acclimatée. Or comme cha­
que année, nous employons des semences 
qui nous viennent de pays étrangers, où il 
y a souvent une assez grande différence de 
température avec la nôtre, il en résulte 
que nous sommes toujours au même point 
et que les semences que nous employons ne 
sont qu’imparfaitement adaptées aux con­
ditions du milieu où elles sont cultivées.

Nous avons une autre preuve plus con­
vaincante donnée par les jardiniers qui 
ont, fait des essais de culture de semences et 
us sont assez nombreux; tous s’accordent 
à dire la même chose. Ce n’est peut-être 
pas une culture payante, mais ce que nous 
avons, récolté est supérieur à ce que nous 
pouvons acheter. Qu’elle en est la raison ? 
Est-ce que ce n’est pas justement parce 
que cette semence cultivée pour une 
première année est déjà mieux acclimatée 
et si en place de cultiver pendant un an on 
avait continué pendant cinq ou six ans, 
est-ce que la différence n’aurait pas été 
beaucoup plus marquée. Ce n’est qu'au 
bout de quelques années de sélection que 
les modifications s'accumulent et se gra- 
vent; que les. différences" s'ajoutent aux 
différences déjà acquises et que les varia- 
lions prennent plus de fixité et plus d’am- 
pleur et que par conséquent, les résultats 
acquis peuvent être considé rés comme posi­
tifs. .

LE BULLETIN DE LA FERME
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Dans l’intérêt des personnes qui 
expédient du lait et de la crème aux 
Etats-Unis, M. E. Bourbeau, ins­
pecteur général des beurreries et 
fromageries, a traduit un avis 
donné par le Département de l’A­
griculture américain aux porteurs 
de permis temporaires sous la “Loi 
fédérale du lait importé”.

On remarquera que les permis 
temporaires d'expédition seront 
bientôt cancelés et que les expé-

$903,200, à rapprocher de $860,- 
659 en 1926. L’actif de la Ban­
que, en augmentation de plus de 
9 millions et demi depuis un an, 
s'établit'maintenant à $148,702,- 
000. —cul '. " —- 
$30,662,000, et l'actif immédiate­
ment réalisable, accru de plus de 
4 millions depuis un an, se chiffre

1927. Le compte profits et pertes 
fait ressortir des bénéfices nets de

Limitée, 
JÉBEC

(Signé) W. G. Campbell, 
Directeur du travail régulatoire.

AMÉLIORATION

sélection et améliora- 
chers qui se sont oc- 

ure ont parfaitement 
Vattiez, notre prési- 
ivec le plus grand suc- 
e quantité de graines 
îs. D’autres ont fait 
ure du chou, de chou 
aves, choux de siam, 
t parfaitement réussi, 
it, paraît-il, est que le 
trop élevé. Ceci est 

e lorsque les cultures 
i est de la culture des * 
s autres cultures: plus 
plus il y a de main- 
s frais généraux sont

: COMMERCIALE

de même lorsque ces 
rises sur. une base com- 
elle, et nous avons au- 
ovince d’Ontario, ainsi 
ne-Anglaise, plusieurs 
ient activement de ces 
même prêtes à accepter 
.ire la culture de toutes 
ances qui leur seront 
s maisons réussissent, 
itement faire la même 
ince de Québec où le 
nous favorise pour la 

étés hâtives.
le cultivateur grainier 
a de jugement et d’ex- 
arfaitement connaître 
voir discerner tous les 
ortent à l’amélioration 
s. Tous ces détails, mes- 
naissez. Le jardinier- 
lui-même un sélection- 
actement ce qu'il veut > 
ix l’image exacte de la 
emer; il choisit les su- 
lage et ne garde comme 
eux qui présentent un 
s remarquables comme 
té, dimensions et pré- 
ui lui formera une , li- 
que année, la sélection 
eusement et au bout de 
n’y a aucun doute que 
is ne soient à l’avanta- 
r, mais la sélection doit 
neme sur une variété 
ace fixée, car là moin- 
E occasionner un retour 
promettre le travail de

is ces petitspoints, c’est 
mue vous éh connaisses
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Une appropriation ayant été accordée 
au Secrétaire du Département de l’Agri­
culture des Etats-Unis pourvoyant à la 
surveillance requise sous les stipulations 
de la loi fédérale du lait importé, le Dé- 
partement est actuellement à faire des 
arrangements pour la nomination des em­
ployés nécessaires et l’installation du ma- 
tériel requis pour l’administration des me- 
sures de la loi.

L’Administration des Denrées, Drogues 
et Insecticides est immédiatement prête 
à commencer à émettre des permis per­
manents pour l’importât ion du lait et de 
la crème, tel que requis par la loi. Bien 
que jusqu’à présent il n’y ait pas eu de date 
de fixée pour le rappel des permis tempo- 
raires actuels, nous attirons l’attentiond 1 
porteurs sur la probabilité d’une résül" 
tion prochaine de ces permis. Lee porteurs 
de permis temporaires devraient se prépa- 
rer immédiatement à faire leur applica­
tion pour obtenir un permis permanent, la­
quelle doit être appuyée par l’attestation 
des épreuves de la tuberculine, si le lait 
ou la crème doivent être importés en na- 
tare, des examens physiques des animaux 
et inspections sanitaires des fermes lai­
tières ou des établissements qui manipu­
lent le lait. Cm applications doivent être 
transmises promptement à l’Adminis- 
tration des Denrées, Drogues et Insecti-

par $77,033,000, ce qui représente 
56.49% du passif envers le public. 
Les prêts courants et escomptes 
forment un total de $62,949,000, 
contre $57,252,000 en 1926. Les 
dépôts, en augmentation de près 
de 9 millions, atteignent $123, 
718,000.

Les actionnaires, après avoir 
félicité les administrateurs et re­
mercié le personnel, ont réélu le 
conseil d’administration comme

Banque Canadienne Nationale
SITUATION AU 30 NOVEMBRE 1927

ACTIF

Les progrès de la

Banque Canadienne Nationale

dit eu r s doivent se pourvoir d’un 
permis permanent s’ils veulent que 
leur lait ou leur crème soient 
reçus aux Etats-Unis. Voici ce 
texte:
DÉPARTEMENT DE L’AGRI­

CULTURE DES ÉTATS-UNIS

ADMINISTRATION DES DENRÉES, 
DROGUES ET INSECTICIDE

Washington, D.C., 28 décembre 1927.
Avis aux porteurs de permis temporaires 

sous la loi fédérale du lait importé.

L’Agriculture à l’Ecole 
= OU LE MEMENTO AGRICOLE DE L’INSTITUTEUR

La Banque Canadienne Natio­
nale a tenu, le lundi 16 janvier, à 
Montréal, la cinquante-! roisième 
assemblée annuelle de s action- 
naires, sous la présidence de M. 
J.-A. Vaillancourt.

cides. Le délai apporté pour filer ces ap­
plications peut résulter en une telle con­
gestion que les expéditions devront être 
interrompues. Cette condition peut être 
évitée si les intéressés veulent faire leurs 
demandes aussitôt que les preuves à l’ap­
pui auront été obtenues.

Le Ministère de l’Agriculture du Domi­
nion du Canada a annoncé qu’il est prêt 
à faire subir les épreuves de h tuberculine 
et les examens physiques des animaux aus­
si bien que les inspections sanitaires des 
fermes laitières et des établissements qui 
manipulent le lait, suivant les stipula­
tions de la loi. Les requérants de permis 
permanents qui désirent se prévaloir des 
qualités du Gouvernement Canadien d i- 
vent s’entendre sans retard, avec le wi- 
recteur Général Vétérinaire, du Minis­
tère de l’Agriculture, Ottawa, Canada, au 
sujet des différentes épreuves, examens et 
inspections, dont ils auront besoin et 
pour se procurer les records nécessaires 
de ces épreuves, examens et inspections. 
Un approvisionnement de formules de 
rapports et d’applications voulues est en

possession des autorités canadiennes. On 
peut, se procurer des formules addition­
nelles, si c’est nécessaire, de l’Adminis­
tration des Denrées, Drogues et Insectici­
des. Cette administration ne peut pas J 
maintenant entreprendre de faire les 
examens des animaux ou les inspections 
des fermes ou établissements, sur lesquels 
les permis permanents sont basés.

Les demandes pour de tels examens se­
ront référées aux officiers préposés du 
pays où le lait et la crème sont produits.

Des annonces ultérieures seront faites 
de la date où tous les permis temporaires 
émis seront annulés.

Une nouvelle lampe à l'huile qui donne 
une lumière étonnamment brillante, blan- 
che et douce, même supérieure au gaz 
ou à l’électricité, vient d’être éprouvée 
par le gouvernement américain et 35 des 
meilleures universités, et a été trouvée su- 
périeure à 10 lampes à l'huile ordinaire. 
Elle brûle sansodeur, bruit où fumée— 
pas de pompage, simple, propre et su- 
re. Brûle 94% d'air et 6% d'huile de 
charbon ordinaire.

L’inventeur G. P. Johnson, 405 Ave. 
Logan, Toronto,offre l’envoi d’une lampe 
pour un emai GRATIS de 10 jours; il en 
donnera même une GRATIS au premier 
qui en fera usage dans chaque localité 
et qui l’aidera à l’introduire. Eerivez-lui 
aujourd’hui pour avoir les détails com- 
pleta. Demandez-lui aussi de vous expli- 
quer comment vous pouvez contrôler la 
vente et gagner, sans experience comme 
vendeur et sans déboursé, de $250.00 * 
5500.00 par mois

PASSIF

1. Billets de la Banque . .................. -.......,....$ 12,042,219.00
2. Dépôts (épargne, compte* courants, correspondants) . 124,318312.87

9. Immeubles et mobilier de la Banque.................................
(Comptés au-dessous du prix coûtant et de la valeur 

marchande.)
10. Divers (valeur réalisable)...................... .. ............................

suit: M. J. A. Vaillancourt, les 
bon. F. L. Béique, Geo. E. Amyot, 

_______ _ . -, J. M. Wilson, D. O. L’Espérance, 
L’actif liquide s’élève à sir J. Geo. Garneau, MM. A. A, 

Larocque, Ch. Laurendeau, C,R., 
A. N. Drolet, Armand Chaput, 
Leo G. Ryan. (

- NOTRE CHRONIQUE
Il y aura bientôt trois ans que nous suggérer de saines idées utilisables à 

avons la charge de rédiger la chronique l’occasion. Nous les avons toujours 
du Bulletin nui s'adresse spécialement cru suffisamment instruits pour nous 
aux institv ■ es. C’est une tâche comprendre sans se servir de “diction- 
agréable pou. nous et quoique 1 inspira- naire et nous ne nous sommes jamais 
tion ne soit pas toujours féconde dans préoccupés des autres qui ont plus 
le choix ou l’exposition des matières ou moins voix au chapitre. Comme dans 
traitées, les heures consacrées à ce la fable du bon La Fontaine, il est im- 
modeste travail sont pour nous. des possible de contenter tout le monde et 
heures de récréation. Nos institutrices son père, notre chronique n’étant pas 
à qui nous nous adressons spécialement assurée contre les critiques malveillantes 
lisent-elles ces lignes? C’est ce que nous qu’elle peut faire naître. Heureusement 
ne pouvons pas dire, mais ce qui est que ces cas sont plutôt des exceptions 
certain, c’est que-bien d autres per- et‘que d’ordinaire nous croyons avoir 
sonnes nous lisent si nous en jugeons donné satisfaction à ceux qui nous 
pas les diverses critiques, les unes agréa- faisaient l’honneur de nous lire.
Mes, les autres moins agréables que Quand à ce qui concerne la termino- 
nous entendons faire de ces écrits. Les logie employée, nous croyons avec bien 
uns trouvent que nous ne parions pas d’autres qu’il n’est convenable de 
assez d agriculture et que nous faisons tout traduire les termes techiniques en 
fausse route lorsque nous parions de mots vulgaires. Nous ne sommes pas de 
choses ayant un rapport trop éloigné l’avis de ceux qui veulent nous 
avec la vache, 1 étable, le foin ou le fu- servions aux cultivateurs des termes 
mier; d'autres trouvent que lorsque vulgaires sous prétexte qu’ils ne com- 
nous parions d agriculture, nous ne prennent pas les autres. Pourquoi 
sommes pas bien com^s par la masse cette tactique pour faire toujours croire 
des lecteurs étrangers a notre langage, aux cultivateurs qu’ils ne sont pas assez 

, Quelques mots d’explication seront développés pour comprendre un lan- 
peut-être à leur place ici et nous les gage deja réduit a sa plus simple expres- 
donnerons pour mettre les choses au sion?
point. Nous adressant aux instituteurs En tout nous accepterons avec 
et institutrices qui tiennent à posséder plaisir les suggestions que l’on voudra 
ou acquérir une • mentalité agricole bien nous faire au sujet de la tenue la 
suffisante pour en inculquer les princi- plus convenable de notre chronique, et 
pes à leurs, élèves, nous avons toujours s’il est possible d‘y améliorer quelque 
cru que ce qtu était le plus important, chose, nous le ferons volontiers.
ce n’était pas tant de leur servir de la 
matière technique agricole que de leur André Lesage.
- . , + — , . .......— -— - — ..
L’exportation du lait et de la crème 

aux Etats-Unis

2. Montant dû par d’autre* banques......................................
3. Obligation* canadiennes des gouvernement* et muni- 

cipalités..............................................................  
(Comptées au-dessous de la valeur marchande.)

4. Obligations publiques étrangères........................................  
(Comptées au-dessous de la valeur marchande.)

5. Autres valeurs............. . ......................................... ..........
(Comptées au-dessous de la valeur marchande.)

6. Prêts à demande......... ... .......................................................
(Garantis par des titres d’une valeur marchande 

largement suffisante.)

Les petites annonces du “Bulle-

Passif envers les actionnaires (capital, réserve et profits 
non divisés). .. ................   1 1,555,686.88

$148,702,336.14

786;117.39.
137,146,649.25

7. Prêts courants et escomptes.......................  63,128,366.26
(Déduction faite de toutes créances douteuses et

des fonds de prévoyance.)
8. Immeubles, créances hypothécaires et autre actif........... 2.279.748.72

(Comptés au-dessous de la valeur marchande.)

9o e* 1)
 — si
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GRATIS Beauté, Fermeté de la Poitrine
: DISPARITION DES CREUX DES EPAULES ET DE LA GORGE
3 PAR L’EMPLOI DU REFORMATEUR MYRRIAM DUBREUIL EN 25

JOURS.

prsP/ne efficacité remarquable, il exerce une action reconstituante, certaine et durable sur le 
Très bon pour les personnes MAIGRES et NERVEUSES.
Bienfaisant pour la SANTE comme TONIQUE pour RENFORCIR, il convient aussi bien 

à la jeune FILLE qu’à la FEMME.
"ENGRAISSERA LES PERSONNES MAIGRES EN 25 JOURS."

taiondc' REFORMATE U R nous vous enverrons GRATIS une brochure de 32 pages, avec échan- 

Les jours de consultation sont jeudi et samedi de chaque semaine, de 2 à 5 heures p m.
MME MYRRIAM DUBREUIL, 3902, Parc Lafontaine

DÉPARTEMENT 140, BOITE POSTALE 2353, MONTRÉAL.

comme elle en avait elle-même prises avec 
d'excellents résultats après une sérieuse 
opération.

“J’en pris et quelque temps après un 
médecin vint m'examiner pour une assu­
rance-vie et déclara que je n’avais rien 
au cœur.”

Les Pilules Milburn pour le Cœur et les 
Nerfs se vendent50 sous la botte chez tous 
les pharmaciens et les détaillants, ou elles 
vous seront envoyées directement par la 
malle sur réception du prix par la T. 
Milbum Co., Limitée, Toronto, Ont.

DODI 
KiDN 
, PILU

: MAGIC
- baking
- POWDER

FEMMES MAI 
le courez pas de
Gagnez des livres de poids i 

veau LEVAIN et Fl
Agréable à prendre—Pron 

tat*—ou rien à pa

POU R TOUTES " 
vos cuissons,employé 

LA POUDRE
A PATE
MAGIQUE
Fabriquée en Canada- 
Ne contient pas d'alun l

GOITREzs
Remede sur et simple envoie

I tails GRATUITEMENT. A
Box 12 AT-Windsor, Ont.

GRATIS CETTE MONTRE
Demandez 100 paquets de graine 

de jardin, vendez-les à vos voisins 
et retournes $6.00 vous recevrez 
aussitôt une prime à votre choix. 
Catalogue de 500 primes sur de­
mande.

ALLEN NOUVEAUTÉS, 
8t-Zacharie, Qué.

UN REMÈDE EFFICACE POUR LES MALADIES DES FEMMES 
DIX JOURS DE TRAITEMENT GRATUIT

prenez 
les

19 JANVIER 1928

Elle avait le coeur 
si faible qu’elle était 

obligée de garder le lit
Mme F. Wilson, Lethbridge, Alta.; écrit 

“Mon cœur était très faible et je fus obli­
gée de garder le lit pendant cinq semaines.» 

“Ma tante me conseilla de prendre des 
Pilules Milburn pour le cœur et les nerfs

Ue Le Réformateur Myrriam Dubreuil, réalisant les plus récents progrès,
EEsray ia. H° lenesra" POTPRINE ‘ approuvé par les sommités médicales, développe et raffermit

CADEAUX donnés GRATIS pour vendre 
seulement 20 statuettes de Ste Thereae de 
l’Enfant -Jésus, à O.ll cents chacune.

Catalogues de cadeaux et statuettes en­
voyé» sur demande. P"

CANADA MAIL SYSTEM Rega 
BottePontele" . - . tviro q

"Orange Lily" est un remède efficace pour toutes les maladies de* -ri. Tl . 7 lement et est absorbé dans les tissus douloureux. La matière morte défectueuse de 12 ré^on cong^- 
----------- - - tionnée est expulsée, donnant un soula­

gement immédiat, mental et physique; 
les vaisseaux sanguins et les nerfs sont 
tonifiés et renforcis; la circulation rede­
vient normale. Comme ce traitement est 
basé sur deerprincipes strictement scien­
tifiques et agit sur la localité actuelle de is 
maladie, il ne peutqu’êtrebon dans toutes 
les formes des maladies féminin*, v com­
pris la menstruation retardée et doulou- 
reuse, leucorrhée, descente de matrice, 
etc. Prix $2.00 la boîte, suffisante pour un 
traitement de 30 jours.

Un traitement d’essai gratuit de 10 
jours valant 75c, sera envoyé gratuite­
ment à toute femme souffrante qui m’en­
verra son adresse. Envoyés 3 timbres et 
votre adresse à Mme Lydia W. Ladd, 
Dept. 57, Windsor, Ontario.

Bien Chère Cousine Avette
Vous désirez qu’on parle de modes: Su­

jet brûlant des divergences d’opinion.
Quelles exigences de délicatesse de doigt 

pour en manier les tissus jolis--surtout— 
quand occupant le côté opposé à ses goûta 
on la doit contredire----- et peut-être— 
contrecarrer les projets des lanceurs. Car 
en somme qui peut bien avoir intérêt à la 
prolongation d’un état de choses aussi 
après guerre? On a pu crier dans le temps 
à l'économie des tissus; toute la main 
d’œuvre prise à la fabrication d’engins de 
destruction ne laissait guère de personnel 
pour la confection des tissus si minces! 

\ si fragiles!. .. il fallait user de ménage- 
) ment de cette main d’œuvre précieuse. 
\Les -circonstances ne son t plus les mêmes :

Pourquoi continuer indefinimen t le remède 
quand le malade est en plein épanouisse­
ment de santé ?. . .

On se croit plus belle ainsi !. .. la belle 
histoire! Et comme il faut absolument 

- arriver à un équilibre quel qu ’il soit— 
on habille davantage joues et sourcils; 
on double et triple les rangs de poudre, de 
lotion!. . . comme autrefois les mères dou­
blaient jupes! jupons et double jupes!. ..

Ce temps des excès n’a-t-il pas assez duré 
et ne serait-ce pas celui d’un peu de ré­
flexion, examen de conscience serait plus 
logique probablement. Mais passons!

On dit aussi: Les’ hommes! e’est leur 
faute, pourquoi n'ont ils pas réagi, ils ont 
l’autorité, que n’en font-ils usage.

D’abord, parce que dans bien des mé­
nages, leur sceptre me fait l’effet d’un sabre 
de bois aux mains d’un enfant.
—En second lieu, est-ce si agréable que 
cela, cette pensée qu’il faut attendre d'une 
volonté autre, lé filet de lumière, d’intel­
ligence pour accomplir une bonne action ? 
11 me semble qu’il serait aussi glorieux d’a­
voir à s’en at t ribuer l’initiation. Que vous 
en semble, chères cousines du ‘Chez-nous’ ?

Le remède, d’ailleurs, viendra quand 
même de ceux qui ont tellement mission 
de réparer nos erreurs, qu’ils s’en acquit­
tent à leur insu.

Comment la chose viendra-t-elle ? Tout 
naturellement: un excès tuant l’autre.

L’ère du court les grise peut-être! nos 
couleurs criardes les enivrent: ils s’habil- 

.lent dé culottes leur seyant mal, de bas 
chamarrés, de casquettes de soie voyante! 
La chemise au col débraillé,à la cravate mal 
nouée ou supprimée ; leurs sorties sans gi­
lets ni vestons, les reins ceints comme s’ils 
avaient une corvée à fournir. .. tous ces 
détails et leur allure de nonchalance nous 
délivreront de la dictature du tyran: la 

* mode!
La femme—quel que soit le genre de sa 

toilette—rêve d’esthétique pour le maître 
qu’elle se donne— (avec le monde ren­
versé—ce n’est plus l’homme qui fait 
choix) ce laisser-aller chez le sexe fort tue­
ra le microbe d’amour du déshabillé com­
me le fait de privation des attentions 
auxquelles —de par les lois du code de 
bienséance—elle a droit, lui rendront les

gIATTn)a. Une dame qui essa- 
Sa II | geai ya tout en vain et 
SeA — —lad découvrit enfin un 
Remede sur et simple envoie tous de- 
“ails GRATUITEMENT. Alice May, 

LRos H AT- Windsor, Ont. *

noue offrons on lot merveille 
- non, d étoffes assorties conmeCes coupons sont de longueur 

blee pour travaux generaux tel 
tentes, aussi jupes, coupons de 
diverses de tous styles et cou 
dernière mode. Argent remis » taMSF. 48 4s.asz/27lm
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Boîte aux lettres
POUR LES COUSINES

Nous répondrons à toutes les lettres 
simplement signées d’un pseudonyme et 
nous publierons les manuscrits qu’on 
nous enverra pourvu que le bon sens 
et la grammaire y soient suffisamment . 
respectés.

Lisons.—Je vous remercie des bons 
vœux et je vous offre les miens.

Lyssa.—Je croyais bien que vous dé­
couvririez ici le petit message que je vous ’ 
y avait mis, bien que nous ayons l'avan­
tage de nous voir quelquefois ailleurs.

Cousine Laure.—J’ai tout reçu et je 
vous remercie infiniment en mon nom et 
en celui de l’intéressée qui doit vous écrire ' 2 
ces jours-ci. Les deux livres sont forts 
beaux et bien que j’en possède un grand 
nombre ils sont les très bienvenus. J’au­
rais voulu comme vous que la promenade 
se prolonge, mais puisque ce n’était pas 
possible... Espérons que l’occasion se pré- . 
sentera de nouveau de vous offrir l’hospi­
talité. Je suis certaine que vous vous plai­
sez plus qu’à votre première arrivée, parce 
que gens et choses vous sont plus familiers.

Gervaise.—J’ai été si contente de vous 
lire; bien que je n’aie pas besoin de cela 
pour savoir que vous êtes toujours 
affectionnée et fidèle. Notre amitié qui 
dure depuis des années n’est plus tenue dé 
formuler des vœux, mais cela fait du bien 
aux anniversaires d’entendre des voix 
amies et de voir de chères écritures. Ces 
souhaits qui sort impuissants puisque 
nous ne pouvons changer le cours des 
évènements ne sont pas inutiles, car ils 
nous prouvent combien nous serions heu­
reux si nos amis dirigeaient à leur gré le 
bonheur et le succès; mais comment pen­
ser qu’ils ne sont pas à notre avantage si 
nous réfléchissons que Dieu, qui est notre 
meilleur ami, les permet pour notre bien. 
Sans doute que là haut la balance n’est 
pas la même qu’ici-bas et que ce que nous 
appelons des épreuves peut être synonyme 
de bienfaits. Ce que vous me dites de 
votre santé me réjouit; je vous croyais 
plus malade tandis que vous sembler avoir 
tourné vos activités d’un autre côté. 
Bonne et heureuse année pour vous et pour 
es vôtres. Votre dernière paraîtra la se­
maine prochaine.

Voua ne désirez point être émaci 
toujours fatiguée—un objet de pitié ] 
Commencez donc dès maintenant 
Levain Ferrugineux et vous ajout 
de bonne chair sur vos bras déchar 
de vos joues et à vos membres amai 
vez les angles remplacés par des cou 
Vous ressentirez une vitalité et u 
vous ne connaissiez plus depuis des 
Comment le Leoain dont

Le Levain Ferrugineux, c’est de 
un seul— le Levain reconstitue et 1 
Le Levain est le même que celui ei 
fabrication du Malt, et qui rend 1 
fitable.

Le levain est traité au fer extrait c 
—épinards, laitue et céleri. Sous ce 
est facilement assimilé par l’org: 
un sang rouge et riche et tonifiant n

Il n’y a que le Levain ferruginé d 
qui soit pleinement efficace—car h 
pensable pour faire rendre au Le 
valeur reconstituante. Grâce à ci 
Levain Ferrugineux vous donne d 
moitié moins de temps que lorsque 
fer sont pris séparément.

Le Levain Ferrugineux ajoute dei 
en un temps étonnamment court. De 
"J’ai gagné 10 livres de poids en 3 f 
traitement complet a ajouté 7 livre 
“11 livres de plue et meilleure sant 
sang est tonifié, car le fer lui donne f 
procurant ainsi meilleur teint et u 
vitalité. Le Levain Ferrugineux es 
de tablettes agréables à prendre—6 
Sans danger pour personne. Ne d 

• tomac et ne cause ni gaz ni gonfler

Le premier traitement don 
′ sultats—où pas d’ar

Demandez dès maintenant à vo 
un traitement complet. Il prouver, 
vez gagner plusieurs livres ou vol 
sera remis. S’il ne vous est pas con 
à une pharmacie, envoyez $1.25 à 
IRONIZED YEAST CO., Ltd., I 
Desk 144-W.

Le bonheuïenménage
11 faut, en dépit des mauvaises circonstances, continuer à avoir 

confiance. Malgré toutes les déceptions elles ne doivent point avouer 
qu’elles croient leur bonheur compromis, elles doivent considérer leurs 
épreuves comme éphémères; le jour où elles seront persuadées que leur 
malheur est définitif, il aura bien des chances de l’être.

L’optimisme ne suffit pas toutefois, il faut y joindre une conduite 
à l’appui. Il faut être douce, avec une humeur égale,' sans caprices 
déconcertants. Lorsque le mari revient, il doit être sûr d’un accueil 
aimable et souriant. Une personne gracieuse qui se meut dans un 
intérieur propre et gai a bien des atouts dans son jeu; son mari peut 
s’en éloigner, parce que l’inconstance humaine est grande, mais il y 
reviendra.

Il faut être aussi vaillante dans les mauvais jours. L’homme subit 
des échecs, il se décourage s’il n’a auprès de lui une compagne qui lui 
aide à remonter la pente et qui le réconforte au lieu de l’accuser de 
manquer de talent ou de volonté. Elle doit s’efforcer de comprendre 
son travail, de s’y intéresser, pour pouvoir discuter les difficultés et lui 
donner à l’occasion un bon conseil, et c’est toujours possible si elle a 
une intelligence éveillée et un jugement droit.

Il lui faut aussi du goût pour se bien vêtir, de l’entrain, de la gaîté ; 
tout cela contribue à faire la maison agréable et à y garder le mari.

Beaucoup de jeunes filles se font de la vie une idée si haute et si 
belle qu’elles ne peuvent manquer d’être déçues, car la joie est rare­
ment sans nuages et les meilleurs ménages ont leurs heures de souci 
et de chagrin ; mais n’est-ce pas une raison pour essayer de toutes leurs 
forces de conserver ce qu’elles ont pu réaliser de leur rêve, même en se. 
privant du petit réconfort des plaintes.

Le cœur en haut, mes cousines, et commencez cette année brave­
ment en vous promettant de ne rien négliger pour assurer le bonheur 
de votre ménage.

Cousine Avette.

belles habitudes premières. Elles s’habillent ainsi, et vous de même,
Que voulez-vous et comment en serait-il quelle est la différence distinguante, on se 

autrement ? femmes et jeunes filles sont le demande.
des camarades—à qui l'on offre même La différence est qu’un jour qui n’est 
une cigarette— Dès lors, plus de gêne! pas éloigné—espérons-le—nous sentirons 
on garde la visière de la casquette basse,sur le besoin de se vêtir de la dignité ancienne: 
les yeux! son siège en tramway! la meilleure de ses vêtements, ses manières de dis­
place à la maison! tinction. Sans avoir recours aux balayeu-

Là est le remède par excellence, au mal ses d’antan, nous aurons des jupes aux 
affreux dont souffre notre sexe qui ne songe dimensions justes, suffisantes à dissimuler 
pas que ces manières à la "garçonnade" arcs ou os saillants. Et l’on verra peut- 
font le jeu de Satan, que ces modes jetées être moins de célibataires endurcis, parce 
à brassées chaque saison—oh! chaque que la toilette de longueur raisonnable dira 
saison!. . chaque semaine! d’un jour à que telle jeune fille qui lui plait est d’âge 
1 autre! que tous ces changements de de devenir présidente dé son foyer, . Et 
tissus, de formes! ces fantasies coûteuses tout sera pour le mieux,ne vous semble-t-il 
et vides de satisfactions—sont la fortune pas ?. ..
de faiseuses et lanceuses, dont, bien sou- Est-ce trop de pessimisme?. .. 
vent, l’on ne voudrait pas toucher la main
dans l’intimité. " BERTHE LAY.

g
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pendant cinq semaines, 
onseilla de prendre des 
>ur le cœur et les nerfs
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ielque temps après un 
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tée, Toronto, Ont. .

S CETTE MONTRE 
ndez 100 paquets de graine 
i, vendez-les à vos voisins 
mes $6.00 voue recevrez 
une prime à votre choix. 

ie de 500 primes sur de-

EN NOUVEAUTÉS, 
St-Zacharie, Qué.

FEMMES MAIGRES 
le courez pas de risques 
Gagnez des livres de poids avec le nou­

veau LEVAIN et FER
Agréable à prendre—Prompte réeul- 

tate—ou rien à payer

GRATIS

Pour 
TONSILITIS

MAL DE 
GORGE

Su* Yedok 'VIOLON
Mowow,”- . —

...co Adresse.............

Beau violon au son clair, grand format avec 
clefs, touche, queue, série de cordes, archet, botte 
de colophane, et livre d’instructions gratis pour 
la vente de 30 gravures artistiques à 10c chacune, 
à Bluine Mfg Co., 5114 Mill St., Concord Jet. 
Mass. E. U. A.

Les médecins prescrivent l’Aspirine 
Elle n'affecte pas le cœur.

Aspirine est la marque de commerce (enregistrée 
au Canada) indiquant manufacture Rayer. Bien 
qu’il soit bien connu qu’Aspirine veut dire manu­
facture Bayer, pour garantir le public contre les 
imitations les tablettes portent estampée la "Croix 
Bayer : marque de commerce.

GRATIS
Montre bracelet, rideau, coute- 
lerie et plusieurs beaux ca- 
deux donnés à ceux qui ven- 
dront nos graines de jardin.
Demandez 50 paquets de grai­

nes et notre circulaire
L’Union des Jardiniers 

Lévis P. Q.

ABONNEZ-VOUS
au Journal Mensuel de 

BRODERIE ET 
MUSIQUE

VENNAT
3770, St-Denis, Montréal.

Numéro spécimen 5 cents
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ilalls GRATUITEMENT. Alice May, 

Box 11 AT-Windsor, Ont.
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puisque ce n’était pas 
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SUGGESTION DE LA MODE 
fournie par Mary Brooks Picken,

- Editeur de la Chronique de Coulure des Publications Excella — 
Patron Pictorial Review

tablettes d’Aspirine 
---- —-----------------  dans de l’eau pure, 
et gargariser. Dans toute la pharmacopée, 
il n’y a rien d’aussi efficace dans les cas de 
maux de gorge. Et vous savez probable­
ment comment l’Aspirine fait disparaître 
les maux de tête, "casse” les rhumes, sou­
lage douleurs rhumatismales, névralgie, 
névrite, lumbago. Assurez-vous qu’on 
vous donne la véritable Aspirine; elle 
porte "Bayer" sur la botte et sur chaque 
tablette. Chez tous les pharmaciens, avec • 
directions éprouvées.

Le Bulletin de la Ferme.
Département des Patrons, Boite Postale 129, Québec.

Veuillez trouver ci-inclus.............  pour le patron No................. .
Grandeur ouge . ........ .......que vous voudrez bien adresser à

Pour le mal de gor­
ge, il y a un moyen 
rapide et sûr de dimi­
nuer l’inflammation 
Tous les chantres. 

. connaissent ce se­
cret. Dissoudre des

aiisi. 
=

Très chic la jupe ondulante de ce modèle Ce modèle plaira à celles qui aiment une 
faite de velours et satin . Le gilet se bou- jupe décorée sur le côté. Le corsage et la 
tonne en avant et les revers sont à même, jupe doivent être faits de tissus différents, 
La partie que l'ouverture des godets laisse le devant et le dos en deux parties réunies 
voir est en satin. Grandeur moyenne re- de façon irrégulière. Point de collet à 
quiert 312 verges d’un velours de 39 pou- l’encolure ovale, plissé aux épaules. Gran- 
oes et 212 verges de satin; le dessous du deur moyenne requiert 134 verges de 39 
“slip” se fait de même largeur., pouces rayé et 158 verge uni.

Pictorial Review Printed pattern No Patron imprimé No 4156 de la Pictorial 
4128. Grandeurs 14 à 18 ans et 34 à 38 de Review. Grandeurs 14 à 18 ans et 34 à42 
buste. 45 sous. de buste. 45 sous.

INTERESSANT POUR CELLES QUI LIGNE IRREGULIERE de BORDURE 
VEULENT ETRE A LA MODE — , ,

Sur tout costume d'apres-midi dentelle galrniPerbpptnsseerode“.smaporiansceonens et satin peuvent être élégamment corn- ligne de bordure. Dans ce costume de binés. La large bande en deux parties réu- crepe plat, elle est produite en plissant le mes en avant dessine bien les hanches côté gauche. La blouse se pose sur une tandis que le bas de déploie: Autour du doublure retenue par des bretelles. Gran- cou, une bande dont les bouts flottants se deur moyenne requiert 3 verges d’un tissu 
nouent en. avant. Grandeur moyenne re- He 36 nonces avec 7-8 de verve de 36 uou- quiert 2Verges d’un tissu dentelle de 39 Ces"ponr“aonure." verge po" 
pouces, 1 verge de doublure pour le corsa- -
ge et 172 d’un tissu de 39 pouces pour la Patron imprimé No 4139 de la Pictorial 
jupe. . . . , Review. Grandeurs 14 à 18 ans et 34 à 44

Patron imprimé No 4148 de la Pictorial de buste, 45 sous. Transfer 13157, bleu ou 
Review. Grandeurs 14 à 18 ans et 34 à 44 jaune, 30 sous.
de buste. 45 sous.

:: 
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noue offrons on lot merveilleur de cou. 
- pons d’étoffes assorties conme lot d’essai. 

Ces coupons sont de longueurs convens- 
Mm Four travaux généraux tels que cos- 
tumes, aussi jupea, coupons de longueurs 
diverses de tous styles et couleurs A la 
dernière mode. Argent remis sans discus- twFFSF.#ss.asEr2="= “O*

LE MAGASIN DES COUPONS.
J.n. New-Glangow, <NA

mx lettres
ES COUSINES

is à toutes les lettres 
‘8 d’un pseudonyme et 
les manuscrits qu’on 
irvu que le bon sens 
y noient suffisamment •

Voue ne désirez point être émaciée, nerveuse et 
toujours fatiguée—un objet de pitié pour vos amies. 
Commencez donc dès maintenant à prendre le 
Levain Ferrugineux et vous ajouterez des livres 
de bonne chair sur vos bras décharnés, aux creux 
de vos joues et à vos membres amaigris. Vous ver­
ves les angles remplacés par des courbes gracieuses. 
Vous ressentirez une vitalité et une vigueur que 
vous ne connaissiez plus depuis des années.
Comnyent le Leoain donne du poids

Le Levain Ferrugineux, c’est deux toniques en 
un seul—le Levain reconstitue et le fer renforcit. 
Le Levain est le même que celui employé dans la 
fabrication du Malt, et qui rend le Malt si pro­
fitable.

Le levain est traité au fer extrait de légumes frais 
—épinards, laitue et céleri. Sous cette forme le fer 
est facilement assimilé par l'organisme, faisant 
un sang rouge et riche et tonifiant nerfs et muscles.

11 n’y a que le Levain ferruginé de cette manière 
qui soit pleinement efficace—car le Fer est indis­
pensable pour faire rendre au Levain sa pleine 
valeur reconstituante. Grâce à cette formule, le 
Levain Ferrugineux vous donne des résultats en 
moitié moins de temps que lorsque le levain et le 
fer sont pris séparément. •

Le Levain Ferrugineux ajoute des livres de poids 
en un temps étonnamment court. Des lettres disent: 
"J’ai gagné 10 livres de poids en 3 semaines”, “Un 
traitement complet a ajouté 7 livres à mon poids”, 
“11 livres de plus et meilleure santé". De plus, le 
sang est tonifié, car le fer lui donne force et richesse, 
procurant ainsi meilleur teint et une plus grande 
vitalité. Le Levain Ferrugineux est sous la forme 
de tablettes agréables à prendre—60 à la bouteille, 
Sans danger pour personne. Ne dérange pas l’es- 

• tomac et ne cause ni gaz ni gonflements.

Le premier traitement donne des ré- 
/ sultats—ou pas d’argent

Demandez dès maintenant à votre pharmacien 
un traitement complet. Il prouvera que vous pou­
vez gagner plusieurs livres ou votre argent vous 
sera remis. S’il ne vous est pas commode d’acheter 
à une pharmacie, envoyez $1.25 à la CANADIAN 
IRONIZED YEAST CO., Ltd., Fort Exie, Ont., 
Desk 144-W.
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Les amateurs de thé vert déclare" que 

LE THÉ VERT 
WCATAAI
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—Ne t'inquiète pas de cela, mon ami. A 
chaque jour suffit sa peine.

—C'est bientôt dit^ En attendant, les 
jeunes s'en vont, et ce n’est pas les vieux 
qui peuvent les remplacer. Mais ils ont 
raison. Si j'étais jeune, je partirais aussi.

—Qu’aurais-tu fait à la ville?
—J’aurais fait comme les autres, pardi!
—Tu crois donc qu’ils y font fortuné ?
—Il y en a qui réussissent. Ils gagnent 

des cinq à six cents francs par mois, et ils 
ne sont pas exposés au mauvais temps. Je 
connais le- fils Brunoy, qui est dans les 

tramways, et Edmond Bonnin, qui est

Les femmes sont étonnant 
pensent à rien, ou elles pensent 
se.

Si tout l’argent que le mon 
a avocats, pour plaider à propo 

était donné aux pauvres, on n 
besoin de Saint-Vincent de Pa

dans le métro. Il y a aussi...
—Mon ami, je connais ces jeunes gens, 

et je pourrais te démontrer que leur vie 
n’a rien d'enviable. Ils gagnent gros, ils 
dépensent de même. Pour ceux qui ne peu­
vent s'affranchir de la médiocrité, c’est ici, 
aux champs, que la vie est le plus facile.

(à suivre) ,

No 1182 Dessus de lit, broderie de couleur. Patron à tracer centre 20e, coin 20e toilette ise. 
Perforé complet $1.00. Au fer chaud centre 20c, 4 coins 35e, oreiller lie. Tout étampé sur coton jau- 
ne rouleau * même $2.65. Sur coton fini toile $4.25.

Coton M.F. A. de couleur pour la broderie $1.80,
BULLETIN DE LA FERME, Case 129, Québec.

Dieu, qui a donné la terre aux hommes 
s’est donné lui-même à eux. La terre n’est 
que le marche-pied de notre destinée, c’est 
Dieu qui en est le trône. Monter jusqu’à 
Dieu par le regard, s’y attacher par le 
cœur, s’y dévouer par le service, voilà tout 
ensemble le premier de nos droits et te . 
plus grand de nos d

CO
Les concours se sont 
Les tableaux ci-desso 

production hebdomadaire de c 
que le nombre d’œufs pondus ]

Abréviations:—Ch.—
W. A.—Wyandottes argentée:

Sous la direction de 1

Les Tablettes Vita- 
sont garanties pour fai 
dre les pou es en mi 

trois jours.
* Les poules ont des glandes tout 

^re^busoaine et elles requirent 

les organes impliquée dans la pro 
œufs. Les nouvelles tablettes Vita- 
sees dans l’eau que vous donnez 
feront des bonnes pondeuses des p 
seuses durant l'hiver. Le changeme 
en dedans de trois jours. La scient 
comment on peut contrôler la pro 
œufs en utilisant les vitamines et 
de glandes qui agissent directemen 
re, l’organe produisant l’œuf che 
Des rapports démontrent que les 1 
ries avec les vitamines appropriée 
dent 300 œufs contre les 60 que 
moyenne des poules.

ESSAYEZ CETTE OFFRE LIB
Des oeufs, des oeufs, des oeufs, • 

sins en santé, un troupeau vigour 
table pas d’embarras ni soucis, pa 
vines ni alimentation dispendieus 
res. Introduisez simplement lestai 
Gland dans l’eau des poules. 8 
doubler les profits. Production d 
d’hiver. Les laboratoires qui fat 
Vita-Gland sont si confiants que 
surpris des résultats et ils vous offr 
en envoyer une botte pour votre i 
comment. N’envoyez pas d’arger 

. votre nom. Ils vous enverront d 
boiter valant chacune S 1.25 un géné 
visionnement. Quand elles arriv 
paierez au postillon seulement. 11J 
ques centins pour les frais de pot 
votre voisin aura constaté l’augmel 
digieuse d'œufs que vous obtiend 
en une boîte et ainsi vous aurez 
pour rien. Nous garantissons satisi 
remboursement de votre argent san 
Ecrives aujourd'hui et obtenez de 
d'œufs extra par ee moyen simple <

NOTE—Des imitations fausses d 
Vita-Gland apparaissent maintenan 
ché. Insistez pour le nom "Vita-Gl 
la garantie authentique et prouvée 
puis sept ans. Marque de commerce 
Ecrives

Vita-Gland Labor;
1081 Edifice Bohan, Toronto

est un délice, non seulement par son 
exquise couleur dorée, mais par sa 
saveur parfaite.

AU LECTEUR
. Ce feuilleton peut être lu par 

tous les membres de la famille. 
Il est absolument irréprochable. 
Dire qu’il nous vient de la Bonne 
Presse, de Paris, suffit. Ceux de nos 
lecteurs qui désireraient prendre 
■n abonnement à ces romans men­
suels, n’ont qu’à envoyer 17 francs 
à “La Bonne Presse", 5 rue Ba­
yard, Paris. Au cours dn jour 
cela ne représente que quelques 
sons. Et ils recevront un reman 
tous les mois pendant un an.

1 Calder, C.-D.............. .. . .  
Laurel Poultry Farm....

3 Lachapelle, Jean-D......
4 Gavrilchuk. . . ...............
5 The Pine Poultry Farm...
6 Fairserve, John......... .
7 Hébert, J.-C.... ..............  

Leclerc, Alphonse...... .  
McDonald Collège.... ..

_ _ Station Expérimentale...
11 Bégin,O.-N........ .............

" 12 Boulanger, Arthur..........
13 Station Expérimentale...
14 Station Expérimentale...15 ........................
10 Corriveau, Raoul...........
17 Renaud,Ernest...........w.
18 Laflamme,J.-K.........
19 Proulx, J.-A...............
20 . ......................................

Le paysan ne jouit pas toujours de. ce le comte possédait plusieurs belles fermes, 
spectacle, qui lui est devenu trop familier, et, parmi elles, le Grand-Logis exploité 
Il est blasé sur ces joies tout unies, et il a. par Charles Daviaud, le gendre de Lam- 
soif de plaisirs plus violents et plus tour- bert. Sa fortune semblait solidement 
mentés. C’est pourquoi les campagnes se assise, et, dans le pays on eût cru à la ruine 
dépeuplent. Ainsi, Aubinay, qui comptait du baron de ' Rochschild, plutôt qu’à la 
autrefois plus de 800 habitants, n en avait sienne.
plus que 600. La guerre, il est vrai, lui —Retournes-tu au village? démanda le 
avait pris trente de ses enfants et, pen- comte au fermier. Nous ferions route en- 
dant cette triste période, il n'y avait eu semble.
que fort peu de naissances. Mais le grand —Oui, Monsieur le comte. Je rentre à
vide était causé par le départ de ceux qui la maison.
s’en allaient en ville pour n'en plus revenit Le comte mit son cheval au et 
et le temps n était pas éloigné ou ceux qui dant quelques instants, le grand ‘seipReu? 
restaient ne seraient plus assez nombreux et le Paysan marchèrent en silence. Le pour et 1 river la terre de façon convenable, fermier ne voulait pas parler le premier, et 
ou il leur serait impossible de satisfaire le comte examinait attentivement le vi­
les besoins des villes, dont la population, sage assombri de son ancien compa- 
toujours plus dense, leur demanderait tou- gnon de jeux
jours plus de pain, de vin. de viande et 1 '
de légumes. Alors, un malaise pèserait 1 u semblés soucieux, dit-il enfin. As- 
surle pays, un malaise dont on sentait déjà tu donc, des ennuis .
les premiers* symptômes, et qui pourrait Oui, Monsieur le comte, mais cela ne 
devenir un mal sans remède, si l’équilibre peut vous intéresser, vous qui n'avez au­
ne se ré ablissait pas. si l’excde vers les 'une peine.
villes ne prenait pas fin., Au crois cela .

—Oh ! ma bonne terre! gémit le fermier. — me semble,-.
arrêté au bord de son champ,il faudra poi r- . , u crois 9u il suffit d être riche pour
tint que quelqu'un te cultive, si le pays etre heureux:
veut vivre! ' —O est déjà un grand point

Il en était D de ses réflexions, lorsque le e pourrais te prouver que l’argent 
trot d’un cheval retentit sur la route, ne a it pas toujours le bonheur. Mais ne 
Un bel alezan arrivait au g lop, la tête Parons pas de moi. Conte-moi ta peine, 
haute et le mors d’argent frangé d’écume, et si je puis t être utile, je n’ai pas be- 
Le cavalier vêtu de kaki et botté de cuir soin de dire que tu peux compter sur moi. 
fauve, tenait à la main une cravache à . Je vous remercie, Monsieur te comte, 
ponneau de verneil, dont il caressait par mais, dans ce qui me tourmente, vous ne 
instants la crinière de l’animal, qui bon- pouvez rien.
dissait à ce contact. —Dis toujours, cela te soulagera. Mais

Quand le cavalier fut arrivé à la hau- on grille sur cette route. Viens par ici., 
teur de maître Lambert, il arrêtason che- étaient arrivés à un carrefour au cen- 
val ; tre duquel un chêne s’élevait, magnifique

—Bonjour. Lan bert!. dif-il d’un® ton et pour le moins centenaire. Son tronc 
d’heureuse surprise. Comment vas-tu? puissant s'élevait d’un tertre de gazon qui

Le fermier mit sa rude main dans ‘a formait un banc circulaire et invitait au 
main finement gantée qui se tendait vers repos.
lui, et il répondit: Le comte mit pied à terre, passa à son

—Je vais bien, Monsieur le comte, bras la bride de son cheval et s'assit au 
comme vous voyez: pied de l'arbre. Pierre Lambert s’assit

—Ce ravaler était le comte de la Laval- près de lui. Devant eux, la plaine verte 
lière, le châtelain du pays. s’étendait, immense. Le village, au loin,

Le comte et le fermier se connaissaient semblait endormi au soleil. Au fond du 
bien. Autrefois, quand la mère Lambert vallon, un étang scintillait sous la lumière, 
allait travailler au château, elle emmenait comme un énorme miroir C’était le réser- 
son fils, les jours où Pierre n’allait pas à voir d’où sortait la. chute d eau qui fai- 
l’école. Le jeune comte et le petit : paysan i ourner e moulin..
avaient joué ensemble, à l’âge où les diffe- Le comte reprenait 1 entretien.
rences sociales n’existent pas, ils avaient e connais en partie tes soucis. as 
fait d’interminables parties de cache-cache souffert du départ de ton fils, mais ce n est 
dans le pare, et s’étaient roulés sur les pas cela quit attriste aujourd’hui.
pelouses du jardin. Dans ces jeux, qui , —Non. Dailleursj al peut-être eu tort 
dégénéraient parfois en lutte, le petit de maudire André II a bien fait de partir. 
Pierre était toujours le plus fort, mais il .esomment? dit le comte, surpris d un 
n’abusait pas de sa supériorité. Depuis, Pare—, engage-
la vie les avait séparés, mais ils ne s’étaient . . qui s en vont sont plus fins que
pas perdus de vue, et toujours ils se ren- nousii n‘y a que les sots, qui restent.
contraient a vec plaisir. ainsih bien ‘ Lambert, c est toi qui parles

Malgré ses soixante-trois ans, M. de la Oui, Monsieur le comte. Cela vous 
Lavallière était un beau cavalier, surprend?.
belle barbe blanche, qu’il caressait souvent . , . ,
d'un geste famillier, lui donnait Pair d'un — n vieux laboureur comme toi n a 
patriarche. Son visage, éclairé de deux pas le droit de due cela. D ailleurs, cen est 
veux bleus encore vifs, avait une exprès- pas ta Vraie pensée. . Si tu parles ainsi, 
sion d'amabilité extrême. Le comte né- cest sous 1 empire de la mauvaise humeur 
tait pas fier. Il n'avait rien de la morgue "chagrin. .
insolente des modernes parvenus, qui bien, oui, Monsieur le comte, j’a1
jouent au grand seigneur, et seraient bien du chagrin. J’en ai eu, autrefois, lorsque 
heureux de faire oublier leur obscure origi- André est parti, j’en ai encore lorsqu’un 
ne. "ans cesser d'être gentilhomme, il gars de chez nous déserte. Je viens d'en 
savait parler à ses modestes concitoyens, voir un qui veut partir, lui aussi. Il me l’a

En plus des centaines d'hectares de bois- dit, en ayant l’air de me braver et cela m’a 
taillis qui s'étendaient derrière lechâteau, fait penser un tas de choses. Four me re- " mettre, j ai voulu voir mes prés et mes

blés, et, en les regardant, je suis devenu 
triste... Si cela continue, que ferons-nous, 
Monsieur le comte ? Il y a encore assez 
d’ouvriers pour cultiver la terre, mais, à 
la prochaine moisson, combien y en aura-t-

Depuis quatre ans, mes amies me complimentent Ledas ad s—-1€
• sur mon apparence élégante, car je porte toujours cereteig ader ? as ante 

les vêtements les meilleurs pour la qualité et le tesaghessarec 3,7 2." 4
• style. Et cependant j'ai dépensé moins d'argent soseame, ‘
. qu’elles pour mes habits. C'est que j’achète cha- acestsacee s . ? As
; peaux, manteaux et costumes directement de toweg tantt. , / toses 1
S Hallam par correspondance, et je n’ai jamais man- Beesesi t / €
’ aué d être satisfaite. Vous devrier écrire aujour- teeners ds." -" C
4 d'hui même pour demander le — eedtisg atigeant 4

U"R8 YMades bimb maeaul
3 Contenant ht Nouoeaux Style» du Tenter JateenS2 Printemps. — IL NE COUTE RIEN, it “u" —we

.Et vous y voyez des manteaux, des costumes, des 1...-,€ 
chapeaux, etc., de haute qualité et à des prix extre- adansse-ton setegsey 19-, Sens e

3 HALLAM MAIL ORDER CORPN., Limited, ■
2 870 HALLAM BUILDING, TORONTO eoerbreeesee 
% Etablie depuis plus d’un tiers de siècle. ------------ -— C
2000s* - - -~ 4000099900000000800899000000000000000

La broderie est un agréable passe-temps
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224 
293
177
179
156
203
209
231
172 
241
170 
123
333 
326
213 
246
335

49 
220
259

168.6
233 .2 .
164.9
151.0
152.2
179.3
177.9
185.6
152.Ç
212.0
146.8
98.8

251.8 
x301.3
213.0
212.6
271.1
35.1

184.2
232.8

W.L.

B.R.

Ch. 
w.w

70.3

4 C.D.Calder.

11

17

19
20

13
14
15
16

1 H. Henry.........................
2 Montreal Poultry Farm..

5 Fred Bell............ . ............
6 Laurel Poultry Farm....
7 W. M. Parsons................
8 Macdonald College, Que.
9 O. Moring............. ..........

10 J.-È. Burnet....................
H Chas. L. Millar................

12 Ottawa East Poultry Yds 
Rosemary Poultry Farm. 
Exd. Station........... . ..

88.6
59.0
99.8

131.4
166.7
211.1
154.0
121.2
164.1
198.4
92.8
48.2
61.1
46.9

124.4
168.9

H. R. Drew, R. R. 3....
Mrs. Alex. MacKay.... 

u L. A. .. ...........................  
18 Oka Agr. Institute........  

) Bond Little, R. R. 1.... 
) Miss R. G. Knight.....

115.7 _______________,______
128.1 3 Circle Bar Poultry Farm.
131.7 ----------------
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Bégin, O.-N...... ..
Boulanger, Arthur...

onné la terre aux homines 
même à eux. La terre n’est 
>ied de notre destinée, c’est 
le trône. Monter jusqu’à 
gard, s’y attacher par le 
er par le service, voilà tout 
emier de nos droits et te ,

directement: P. LaRose, 126 rue Garnier, 
Québec.

50 sous la bouteille, par la poste 60 sous.

C’est le nom d’un remède très doux et 
des plus efficaces pour toux, bronchites, 
coqueluche: soulage beaucoup les per­
sonnes souffrant d’asthme. Si votre phar-

tre 20 e, coin » toilette ise, 
. Tout étampé sur coton jau-

AMÉLIORATION DE NOS CULTURES

me faire prendre des Petites Pilules Carter 
pour le Foie. Tout ce que je puis dire, c’est 
qu’elle m’ont sauvé la vie. Chez tous les 
pharmaciens. En paquets rouges de 25c 
et 75c.

Etui pour C 
Ecoliers ro

Lisez le Bulletin de la Ferme

L.B. 
L.B.

R.LR

P.R.B.
64 - 
«i
« 
« 
«
<i 
i<
4 
« 

W.B.

que de les exagérer. J’ai cherché à vous 
démontrer ce qui peut se faire sur la pro­
duction des graines de semences dans la 
(province de Québec. Je l'ai fait avec bon­
ne foi, profondément convaincu que nous 
avons avantage à développer ces cultures 
ici et que nous pouvons faire tout aussi bien 
que les maisons de la Colombie-Anglaise et 
de l’Ontario qui déjà produisent sur des 
bases commerciales.

Messieurs, cherchons à profiter des 
avantages de notre climat. Organisons • 
notre production de manière à nous suffire 
à nous-même dans la mesure du possible. 
Nous conserverons notre indépendance et 
notre liberté et nous pourrons en toute 
sécurité parer aux éventualités.

Messieurs, je crois avoir donné assez de 
détails et d’exemples pour prouver que 
nous avons da erande • * **a ~ne à nradui-

CONCOURS DE PONTE A L EST ET A L’OUEST DE QUEBEC
Les concours se sont ouverts le 1er novembre 1927 et se continueront pendant 52 semaines. Chaque parquet contient 10 oiseaux, numérotés de 1 à 10.
Les tableaux ci-dessous donnent,dans la colonne de 1 à 10, un état de la production de chaque oiseau pour la semaine. Dans la colonne “H” se trouve le total de la 

production hebdomadaire de chaque parquet et dans la colonne “T”, le nombre total d’œufs à jour dans chaque parquet. Lorsque le nombre total d’œufs est plus élevé 
que le nombre d’œufs pondus pour chaque poule dans la semaine, cela indique que les œufs pondus sur le plancher ont été inclus dans le relevé total du parquet.

Abréviations:—Ch.—-Chanteclerc; L.B.—Livournes Blanches; P. R. B.—Ply mouth Rock Barrées; R. I. R.—Rhode Island Rouges; W.B.—Wyandottes blanches; 
W. A.—Wyandottes argentées; X.—Parquet en tête; F.—Fièvre d’incubation; M.—Muant.

Sous la direction de la Station Expérimentale, à Sainte-Anne-de-la-Pocatière. Sous la direction de la Station Expérimentale de Lennoxville.
6ème année. Rapport hebdomadaire. Semaine No 10 finissant le 9 janvier 1928.

OXYMEL (à l’Eucalyptus) -

La convention des Shriners 
Fa presque tu »

Messieurs, dans tout le travail que j'ai 
pu faire jusqu’à ce jour, j’ai toujours craint 
l'exagération et j’ai toujours eu pour prin­
cipe de rester au-dessous des faits plutôt

Messieurs, si ces conditions vous inté­
ressent et que vous vouliez nous prêter 
votre concours, le nôtre vous est acquis. 
Je crois cette question assez importante 
pour attirer votre attention, et si par la 
sélection nous obtenons des variétés plus 
rustiques, plus hâtives, plus résistantes _____ ............................... „,_„„,____
contre la maladie, nous aurons certaine- macien ou épicier ne l’a pas, écrives 
ment fait un grand pas pour l’améliora- ------—-• * T 16 — A—-—- 
tion de nos cultures.

• -— 2987 
nt par son 
ais par sa
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clare" que 
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La culture maraîchère
(suite de la page 38)

l’importance, et c’est parce que je sais aussi 
que si le travail de sélection est facile­
ment réalisable pour le maraîcher habitué 
aux petits détails que réclame sa culture, 
il devient impossible à celui qui manque 
d’expérience et qui n'est pas habitué à 
saisir à la fois les détails et l'ensemble des 
qualités d’une plante.

DES CENTRES DE PRODUCTION

Contenant plume-r servoir; crayons, cauu. por- 
te-plume, gomme à effacer,

DONNÉ GRATUITEMENT
Pour la vente de 20 gravures artistiques à 10 
sous chacune. Adressez-vous à
BLUINE Mfg.» Co„ -1113 Mill St., Concord 

Jet., Mass., Etats-Unis.

re les graines de semences qui nous sont .

nfpossrecsiedone nkopouvons “Meren iionnérent pas et e devins consupé: maux 
grande quantité, organisons des centres de de tête et indigestion amenèrent, torpeur production où il nous sera facile d’avoir et douleur, par tout le corps.Je fus forcé une surveillance effective qui nous permet- ^me mettre au^t et in erininkrsëa de k 
ë^erattsi autivatouHa^nto me faire prendre des Potites Pilules Carter 

de ses produits. •
Quant aux autres variétés, à celles que 

nous considérons plus délicates, plus diffi­
ciles de production, pourquoi dès cette 
année ne pas faire quelques essais chez les 
maraîchers, et voici ce que je voudrais vous 
suggérer. Nous prendrions dès le printemps 
prochain une quinzaine de maraîchers 
chez qui nous pourrions faire ces essais, i 
Chez chaque maraîcher, nous choisirions 
une certaine quantité de porte-graines, di­
sons vingt-cinq par variété, et nous nous 
occuperions des soins de plantation; de tu- 
telage, de pincement, de ! élimination des 
variétés nuisibles, du contrôle des maladies 
et insectes et de la récolte des graines de 
semences. En retour, ces maraîchers s’oc­
cuperont de préparer la terre, de lui donner 
les engrais nécessaires ainsi que les soins de 
culture”appropriés et garderont pour eux 
le produit de la récolte.

Ceci ne peut se faire qu'à la condition 
de cultiver qu’un tout petit nombre d’es­
pèces chez un même individu, disons trois 
seulement, avec deux douzaines de porte- 
graines dans chaque < as.ournies par le cul­
tivateur lui-même. Ceci, je le crois, est 
amplemen suffisant pour un début et 
c’est assez pour connaître les résultats. 
Ceci a en outre l’avantage de ne demander 
aucun sacrifice du maraîcher, puisque 
nous ferons les visites nécessaires à la sur­
veillance des cultures.

13 Station Expérimentale....
14 Station Expérimentale....
15 Carr .......................................
16 Corriveau,Raoul..............17 * . 2 *"

n exomnies r nrouver au» M. H.-H. Paradise, de la ville de New- , 
de grands avaHtages à produi- York, écrit: "Los Angeles avait été choisie es de semences oui nous sont pour 1a convention des Shriners en 1925, et

je me joignis à eux . Mes intestins ne fonc-

Les Tablettes Vita-Gland 
sont garanties pour faire pon­
dre les pou es en moins de 

trois jours.
Les poules ont des glandes tout comme les 

être humaine et elles requièrent aussi des 
vitamines, perce qu’elles stimulent directement 
les organes impliquée dans la production des 
œufs. Les nouvelles tablettes Vita-Gland écra- 
nées dans l’eau que vous donnes aux poules, 

i feront dee bonnes pondeuses des poules pares- 
seusesdurant l’hiver. Le changement s’opérera 
en dedans de trois jours. La science démontre 
comment on peut contrôler la production des 
œufs en utilisant les vitamines et les extraite 
de glandes qui agissent directement sur lovai- 
re, l’organe produisant l’œuf chez la poule. 
Des rapporta démontrent que les poules nour­
ries avec les vitamines appropriées etc., pon­
dent 300 œufs contre les 60 que pondent la 
moyenne des poules.

ESSAYEZ CETTE OFFRE LIBERALE
Des oeufs, des oeufs, des oeufs, et des pous- 

sins en santé, un troupeau vigoureux et profi­
table pas d’embarras ni soucis, pas de méde- 
vines ni alimentation dispendieuse* nécessai­
res. Introduises simplement les tablettes Vita- 
Gland dans l’eau dee poules. Si simple et 
doubler les profits. Production d’été au prix 
d'hiver. Les laboratoires qui fabriquent les 
Vita-Gland sont si confiants que vous seres 
surpris des résultats et ils vous offrent de vous 
en envoyer une botte pour votre usage Voici 
comment. N'envoyez pas d’argent. Lmnez 
votre nom. Ils vous enverront deux grosses 
boiter valant chacune $1.25 un généreux appro- 
visionnement. Quand elles arriveront vous 
paierez au postillon seulement. $1.25 plus quel­
ques centins pour les frais de poste. Quand 
votre voisin aura constaté l'augmentation pro- 
digreuse d'œufs que vous obtiendrez vendez- 
en une boîte et ainsi voue aurez eu la'votre 
pour rien. Nous garantissons satisfaction ou le 
remboursement de votre argent sans discussion. 
Ecrives aujourd’hui et obtenez des douzaines 
d'œufs extra par ce moyen simple et sûr.

NOTE—Des imitations fausses des Tablettes 
Vita-Gland apparaissent maintenant sur le mar­
ché. Insistez pour le nom “Vita-Gland” qui est 
la garantie authentique et prouvée efficace de- 
puis sept ans. Marque de commerce enregistrée. 
Ecrives

Vita-Gland Laboratories 
1081 Edifice Bohan, Toronto, Ont.

, Les femmes sont étonnantes: ou elles 
pensent à rien, ou elles pensent à autre cho­
se.

Si tout l’argent que le monde paie aux 
avocats, pour plaider à propos de bottes, 
était donné aùx pauvres, on n’aurait plus 
besoin de Saint-Vincent de Paul.

1 Calder, ............................... ..
ALaurel Poultry Farm........
3 Lachapelle, Jean-D... ...
4 Gavrilchuk. . .. ..................
5 The Pine Poultry Farm.. .
6 Fairserve, John...........
7 Hébert, J.-C......................
8 Leclerc, Alphonse.........."..
9 McDonald Collège........ ...

1 Station Expérimentale....

---‘SC: -----..................
Renaud, Ernest........... .

18 Laflamme, J. -K..........
19 Proulx, J.-A......................
20 Robertson, R.-A, ,............

Actualités avicoles.
Expositions avicoles

A QUEBEC
La Société Avicole de Québec a tenu 

une fort jolie exposition la semaine 
dernière à la salle Saint-Pierre,. Saint- 
Sauveur. Parmi les exposants, nous 
mentionnerons notamment: MM. Tay­
lor * Bros., d’Ormstown, qui exposaient 
105 sujets, M., J.-E. ' Fontaine, de 
St Guillaume d’Upton, qui en comp­
tait une cinquantaine, M. T. Emond, de 
Stadacona, une trentaine, M. E. Mi- 
cheleri, de Trois-Rivières, une quaran­
taine, et les Révérends Frères du Sa­
cré-Cœur, de Victoria ville, une ving­
taine.

Quelques variétés de lapins, telles que 
les Chinchilla, les Géants des Flandres 
et les Sibériens étaient exposés par MM. 
J.-H. Dombrowski, du LacBe aupert, 
André Auger, des Ecureuils; Jos. Beau- 
pré, Jos. Lortie, J. Lachapelle, A. Bé- 
dard, de Québec, ainsi que la Garenne 
de Ste Foy. " .

Le Gouvernement provincial avait 
fait ériger sur le théâtre de la salle un 
poulailler modèle en miniature où des 
experts démontraient les moyens à 
employer pour rendre plus payante l’in­
dustrie avicole.

A MONTREAL
L’Exposition avicole provinciale se 

tiendra cette année les 26, 27 et 28 jan­
vier prochains, dans la salle du Marché 
Bonsecours, à Montréal. -

Si vous avez l’intention d’y prendre 
part, vous n'avez pas de temps à per­
dre, car on ne recevra pas d’inscriptions 
après le 20 janvier.

Adressez-vous au sociétaire, M. E.-T. 
Jeffrey, 122 rue Chatham, Montréal.

Nous avons sous les jeux la liste des 
prix. Elle est fort attrayante. Elle con­
tient près de 250 classes.

On s’attend à ce qu’il n’y ait pas 
moins de 1500 entrées de volailles, 400 
de canards, dindes et oies et 500 de pi­
geons.

Les Capsules Vermifuge Kamaline 
sont garanties tuer le Ver Solitaire et les Vers 
Ronds chez les Volailles. Sans danger, promp­
tes et efficaces. 50 capsules, $1.00; 100, $1.75. 
200. $3.00; 400, $5.00,600, $7.00; 1,000, $11.00; 
Ecrivez pour livret gratis. Pas d'obligation.

THE HARMOS REMEDY COMPANY, 
(La Compagnie de Remèdes Harmos)
B-6, Board of Trade Bldg.

Montréal, Qué.
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THE MARKETLE MARCHE prix payés OS

WEEK ENDING JANUARY 14th 1928 3 3 I |

Poulets

CANARDS

OIESI I el

8

*

314c Moutons

ANIMAUX ABATTUS

OEUFS OEUFS
BROCHE A FOIN

sans limites.

Coopérative Fédérée de Québec, 114 St-Paul Est, Montréal

1

‘e

Extra choix..
Choix..............
No 1..............
Ne 2...............
Ne 3...............

N»*.......
No 6..... ,.. 
Taurailles...

Veaux delait

t

îf N
 it i| il II fi - f

. 42c 

. Me 
.30« 
. 35:

Net-------
NoZ....
No a._„.

La Coopérative Fédérée constitue pour yous le meilleur mar­
ché qui soit.

Nous obtenons pour nos expéditeurs les plus hauts prix du 
marché.

Abattez les animaux que vous destinez au marché et consignez- 
es à la Coopérative.

Fraisspéciaux.............
Fraisextram. -... -----
Frais premiers...... - 
Frais seconds..........
Frais poulette............

Pores vivants

Porcs à bacon (choix

Egi- 
50c la dos.

Choix.-. 12c....No I.... 10c....
No 2. .. 9e.... 

«e*.... Sc....

...... 23el&Rk.

...... 19c "

........  17c “ ■

...... Te “

: 
* 

«

« No I.....
• . No2....

No 3.........

Adressezvos animaux vivants a Coopé: 
rative Fédérée de Québec, Montréa- 
Stock ïw* Pte St-Charles, Montrta* 
et la correspondance à case postale 326 
Montréal.

Choix...............

Nol.............».

No ................
No3..........

SEMAINE FINISSANT LE 14 JANVIER 1928
PRODUITS DIVERS 

Coopérative Fédérée de Québec 
114 RUE ST-PAUL-EST, MONTREAL

VOLAILLES ABATTUES
Poules

La Coopérative Fédérée met à votre disposition de^ débouchés

......- 15c la l.

..... 13e • 

.........Ile "

....... 9c “

Sheep- 
. S^n la Ib. 
. 5c * 

..434e "

9P
#F

!
**

‘‘$

Des milliers de cultivateurs se servent de notre broche à 
foin et en sont absolument satisfaits.

N is vrix sont très bas. Vous avez intérêt à les connaître.
Nous vous garantissons entière satisfaction tant au point 

de vue prix qu’au point de vue qualité.
. Demandez nos listes de prix.

Frix de remise pour hr semaine fins- 
sant le 7 Janvier 1928

BEURRE
Spécial pasteurisé......... 35c
No 1 pasteurisé....... 35c
Nol................................. 34e
........................................... 33c

.. ;..........  le livre
_ 36e ”
.......Me
..............29e

BEURRE

Lemarebé su beurre s'est sont 
depuis quelques jours, ne ag" 
été -enregistrée dans les prix.

Le peu d'activité de notre am 
et les arrivages de beurre ctent 
«ew de ce dernier fléchisse 
P. marché améichin * 4*6 

avec CM baisse de ic A Ie 1 
cours de la demie semaine- 
a relais est faible avee tendance 

A msoins d'amélioration dans 
sous reu, en marché stationnall 
voir cour An quelque temps-

FROMAGE

Il n'y a aucun changement r 
noter dans les prix du fromage.

11 y a eu peu de demande • 
derniers jours.

I. Les marchés anglais et amé 
tranquilles dans de gaement 
stationnaire est à prévoir pou 
"" 2" anas (Québec)

Lapwodwetiomen esmopemes 
lions d’œufs frais ont été très 
demande fut. lente et pour pet 
tes. Ceux qui ont des tut 

-semblent désirer en disposer 
possible et les offrent à des P 
Corme la consommation de 
ternie ri de l'amnée est MA 
offres sont très nombreux, de 1 
très faible au cours de la sem 
fermé avec une tendance à la 

œurs (Montréal
La baisse sur le marché au 

tinue à s'accentuer encore plu 
cations actuelles portent à ci 
choses ne s'amélioreront pas 
premiers jours de la semaine i 

lispousest arrivé quelques 
américains au cours de la sem 
et les expéditeurs de la Colon 
continuent à nous envoyer 1 
leur production. Ceci avec 
mentation que nous avons < 
ment dans la production loci 
de nature à améliorer les con 
me la température se maints 
A la production des œufs, il 
croire que nous devons n 
encore à des baisses.

Plusieurs expéditeurs se n 
pris de cette tournure; ils ne 
courant des conditions qui r 
grands marchés; avec des arr 
ment extraordinaires pour 
Tannée, on ne peut s’attei 
chose.

La comparaison que 1 on p 
l’an dernier nous montre qu‘ 
forte différence entre les prix 
cette année et ceux que 10 
dernier à pareille date.

No 1....
Veaux de champ» No 2...

No X...
........ la livre
..No 1...5HC
..No 2 ...5%c

ZMalb 
17c *
15e “ Couple..

S
 

C
O 

2

• Nous payons lesp1 
prix do marché

PELLETE) 
VERTE

la malle ou par expH 
vous en donnerons les

Ne pas oublier 
une carte d'expéditio 
le contenu du colis.

Ecrivez pour noti 
prix.
^oltl^re 

Lie?

35 rue Bua 
QUEBEC
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Œufs, ■ (Québec) Eggs.
Extras....................................... 45e doz. Larda fraie abattus de Québec.

Premiers.. . . . . . . . . . . . . . . . .  40e " No I,S02 M0L.-..-..- iZelalb.
Povükisiskiês" No 2,1404 I7ST5...........lie "

Choix._ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 30e I I. No 3, 1754  . . . . . . . . Mc "
Net............... .......................... 25e es
5»X.............    23c " Veaux abattus engraissée au lait
No3... . 20e "
Not.-.. --------------- 15e "

POULES ABATTUES
No 1............   20c la 1b.
N» 2.........................................   16e •
No ............................................. Mc "
Vieux coqs............................  Mc “

Elle a une clientèle très nombreuse et est en mesure d'écouler 
rapidement tous les œufs dont vous pouvez lui confier la vente.

Elle paie toujours les plus hauts prix du marché.

Elle fournit gratuitement caisses, papeterie et étiquettes 
d'expédition. Demandez-les.

Choix.... .................
No ï............
NeX...................
.. ............................

Cheken Beau aides "

Moins de 5o --------------- .... McMb
Fenux debœufs plus de 5olb= 12e ' 
Peaux de faurewcx, pesantes— Scan 

Peaux de veaux de luit..---------15e “

Feauxdagnesux.. . . . . . . . . .  $1 .25e à 1.75
. £ moinosaco par tête. ™" Fowls. Feau dechewu--------S7-754-50Heavigp-- * "e.T" No I.. . . . . . . . . . . . . . . .._ _ _ .. 21e la I. (suivant la grandeur.

Extra lourde 1 plus de 1 No ................................................... I8e « Laie Wool.
Ext. heavies, over J 2701bs----- *hc No .......... ............ ........... .. ............... 16c " Lavée No 1.....................1........... 38e k lb
Porcs légers... moinsde t 120 Ibs Vieux coqs................... . 15c " LaweeNoa.  ...............  30e "

Lights Feeders under I ............... 83€ Lapins vivants.............................. 12e " Non lavée No  ..............  23e

Vaches Taures Taureaux TruiesNo I.I moinsde ) Pigeons vivante (couple)-- - - - Me " Non levée No  .......................... » “

Ge ate SowsNo-L under ! 360Ibs. 8€ ANIMAUX ABATTUS
^^»|^ i^. 7e Pore Irais Fresh Pork Veux - Desmd Cave

.. 4*e...6%....5e 8 1 "ahs No 1.90a 140h=.. . . . . .  . . . . 12e Mb. - . . . . . . . . . . .
*C......... ......  ""Ep"zawre. nohan” No^W A78k fba -* : Choix................................  .mus

-•■^ Chois... &.....-.3* ^ Lesespedidonod"animauxabak=d. No ----------.............ne.No } ' -1972. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . « ventetre faites ala CoopérativeFedercede No 2.......................................................— .3 " . . . . . . . . . " Québec, 114 rue St-Paul-Est Montréal- Nol----..........  -12

MARCHÉ DE LA COOPÉRATIVE FÉDÉRÉE DE QUÉBEC 
—A QUÉBEC—

pares Rears Select Bacon Hogs I 1à2obe9X --=-------==-=--- 
Pleade $1.00 partéte. Poalete vivants

Blanches) No I , Trices a la main. 
- "Hand picked. 4c la Ib ................... .............. . ï i Choix............................. .

White J No y ......................... .... “ Thick-Smooth Hogs } 170 à 2201bs9c No ....................................
„ No 2....... .......... .nommom. stoors Esoçte. :)”ANNNZsopo” R* =

Extra choix—Selected......... .  lb Porcalouxda.. I 220 A 270 Ibs--------- JKc Vente*
Choix—Choice..................... . " Heavies f meins $2.00 par tête. „
No ........................... ........................ .... “ • Nol.............. ............ ...
No 2................................................. . “
No . .............................................. ec
No 4...........................  5c "

■y Akd ill;

7
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RKET LA COOPERATIVEFÉDÉREE DE QUÉBEC
FOURNIT LES COMMENTAIRES SUIVANTS SUR LES MARCHÉSI :

FrTON ors 4 ONFIGNATIONF. - SEI AINE "L 7 AT 14 JANVIER 1928
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stre succursale de Québec 
Succursale de Montréal.

__BETON
CANADA CIMENT 
IST PERMANENT

-- 15e la l.

.. 13e •

.. Ile “

.. 9c “

Envoyez le coupon par la poste aujourd’hui 
pour avoir votre copie et pour faire plus 

d’argent avec vos vaches

Cznudpasen ent.SomponX Eimjteg
Carré Phillips, Montréal
Burenuz des Ventess

BEURRE

Lemambé MU beurre s’est continué faible 
depuis quelques jours; une autre baisse a 
été enregistrée dans les prix.

Le peu d’activité de notre marché local 
et les arrivages de beurre étranger, sont la 
enuse de ce dernier fléchissement dans les

' Le marché amdriczin • de imregalier, 
avec une baisse dde Ic à I’ge la diwme an . 
cours de le deriere semaine. Le marché

, anellais est faible avee tendance la baisse. .
A mseins d’amélioration dans la demande 

sous I eu, un marché stationnaire està pré­
voir cour d’iei quelque temps.

Il n'y a aucun changement important à 
not er dans les prix dha fromage. i

J1 y a eu peu de demande au cours des 
derniers jours.

Les marchés anglais et américains sont 
tranquilles dans de gaoment. Un marché 
stationnaire est à prévoir pour d’ici quel- 
gues jourg

■ ŒUFS (Québec)

La production en eampagnesembleavoir 
qonsarseuesvrdds“ondeme"na. LrzereeT. 

demande fut lente et pour petites quanti- 
tés. Ceux «pi «nt 4* cufs d’-entosnôt 
semblent désirer en disposer le plus tôt 
possible et les offrent à des prix très bas. 
Comme la consommation ides œufs à ce 
temps-ci de l’année est faille et que les 
off res sont très nombreux, le marché a été 
très faible au cours de la semaine et s'est 
fermé avec une tendance à la baisse.

œurs (Montréal)
La baisse MT le marché aux œufs eon- 

tinue à s’accentuer encore plus et tes edi- 
cations actuelles portent à croire que les 
choses ne s’amélioreront pas au cours des 
premiers jours de la semaine prochaine.

lis mousest arrivé quelques chars d’œufs 
américains au cours de la semaine dernière 
et les expéditeurs de la Colombie Anglaise 
continuent à nous envoyer le surplus de 
leur production. Ceci avec la forte aug­
mentation que nous avons eue dernière­
ment dans la production locale, n’est pas 
de nature à améliorer les conditions. Com- 
me la température se maintient favorable 
à la production des œufs, il y a lieu de : 
croire que nous devons nous attendre 
encore à des baisses.

Plusieurs expéditeurs se montrent sur- 
pris de cette tournure; ils ne sont pas au 
courant des conditions qui régnent sur les 
grands marchés ; avee tes arrivages, réelle- 
ment extraordinaires pour ce temps de 
Tannée, on ne peut s’attendre à autre 
chose.

La comparaison que Ton peut faire avec 
l’an dernier nous montre qu’il y a une très 
forte différence entre les prix que l’on paie 
cette année et ceux que lon payait Tan 
dernier à pareille date.

Montréal Toronto Winnipeg

Nous payons tes plus hauts 
prix du marché pour

PELLETERIES
VERTES

Envoyez-nous- les peaux par 
la malle ou par express et nous 
vous en donnerons les prix.

Ne pas oublier d’attacher 
une carte d’expédition donnant 
le contenu du colis.

Ecrivez pour notre liste de 
prix.

HoLLRnfewsCo.
Limited

35 rue Buade” 
ourEEC

. )i , position des débouchés 

st en mesure d’écouler 
ez lui confier la vente, 

du marché.

apeterie et étiquettes

m
W I

Le lait pur se vend toujours bien et a de —
plus gros prix. Les grands commerçants le 
recherchent autant que le public; et tous les 
deux sont prêts à payer.

Demandez le livre “Le Béton sur la ferme
laitière” qui vous dit comment le béton vous Sur au ctnîwi 
aide à obtenir ces plus gros prix et profits. GEdao hueta.akaa
Avec les plans et instructions très simples dans presque toutes
qu il contient vous pouvez construire les ton- da cema». R vous 
dations et le plancher d’une écurie ; une lai- . TeEnQqeNa"a”S%ox“ 
terie en béton avec réservoir réfrigérant et mité de chez vous 
bien d’autres ameliorations. &eréan“aes“oenses"is

plus proche.

raie abattus de Québec.

.. ...........................Uafom.

1756............. Mc • 
............................. .... •

abattes engraissés au lait

Aides.
Ors....... ............. i5e ia lb 
wufs plus de50 ibe He "

hat........... te s
....................  $1.256 à 1.75 
revaux...........  $2.25883.50 
uivant la grandeur)

Weal.
I.............a.......... ase la lb
L 30e •
No L... -.--- He “
Fr—esm meow""*oe* ele “
US

- Dessed Caive 
valait................. .. 
............................... lb 
......... ............  Mb" 
............................... Ne ‘ 
--.-............... --Ma "

POIS quelque peu de fini et pesant 960 livres se PORCS
Ta situation sur ce marché n'a pas chan- sont vendus A $10.00. les jeunes gérasses Les prix des pores ont varié d’une ma- 

gé et l’on prévoit que nous ne pouvons pas de belle qualité se payaient $10.0; $13.00 niere assez marquée entre les deux mar- 
nous attendre à du nouveau pour quelques fut même payé pour un jeune bouvillon chés de Montréal. Sur un des marchés sur 
temps encore. de choix. Un bœuf de choix fut acheté à lequel se trouvaient la plupart des pores.

Les courtiers nous laissent entendre $9400 et les vaches de bonne qualité se les maisons de salaisons offraient $9.25 sur 
cependant que novs devons nous préparer vendaient 88.00. classification, mais elles ne purent en avoir
à payer les pois plus cher que nous ne l'a- Les bouvillons d’asser bonne qualité se qu’un char à ces prix. Les autres acheteurs
vous fait au cours de l’an dernier, car la vendaient de $8.00 à $9.00, la majorité se offraient de $9.25 à $9.40 sans classifies-
quantité de ceux dent on dispose laisse vendant à des prix qui se rapprochaient tîon.

' beaucoup à désirer. Lee pois garantis plutôt du dernier chiffre. Les bonnes va- Sur l’autre marché où il c’y avait que .
bien cuisants sont fort rares et les onsom- iches se sont vendues pour la plupart à que, es porcs au cours de la journée de
mateurs semblent disposés à paver plus $7.00 et $7.50, quelques unes à 36.75 et les lundi et une assez bonne quantité mardi,
cher si l’on veut leur fournir une marchan- communes de boucherie de $5.00 à $6.25. les bouchers locaux offraient de $9.50 a
dise de bonne qualité. Celles qui étaient destinées à la mise en 99.75 et toutes les ventes étaient faites à

1 conserve rapportaient de $3.00 à $3.25; benne heure le jour de chaque vente.
TEYE les sujets de coupe se sont rendus jusqu’à Les truies se vendaient de $7.75 à $8.25,

Lee conditions sont toujours les mêmes $4.25. Les bœufs maigres se payaient de la majorité des ventes se faisant plutôt
sur ce marché quoique Ton nous dise que $5.00 à $5.50, les moyens de $6 200 à $6.50 à $7.75. 1

. mous pouvons compter que les pais me et les bons se sont rendus jusqu’à $7.50. VOLAILLES ABATTUES
peuvent se ». intenir aussi bas qu’ils le vraitx Ce marché s’est remis de la secousse -
sont présentement. Ce sont les fèves eana- — de dépression qui a suivi les fêtes. Le ni-
diennes • ai se vendent le plus sur nos mar- Les bons veaux de lait se sont vendus veau des prix s’est sensiblement amélioré 

: chés ; or la récolte de celles-ci a été plus ou très facilement de $12.00 à $13.00, mais et il y a eu une augmentation au cours 
moins bonne cette année, ce qui entraînera ils étaient plutôt rares. Les veaux de lait de la semaine dernière. Les poulets se

, preague nécessairement une augmentation ordinaires se vendaient de $10.50 a $11.50 payaient deux sous de plus la livre, pen- 
dans les prix. • selon le poids et la qualité; tes sujets de ant que l’on donnait un sou de plus pour

ANIMAUX VIVANTS qualité inférieure étaient plutôt difficiles les poules. Les prix pour les dindes et les
Il y avait en vente sur les deux marchés à vendre. Les geaux élevés au pâturage oies se sont maintenus au point où ils- 

de Montréal au cours de la semaine der- se vendaient de $5:00 à *670. étaient.
nière 1482 bêtes à cornes, 885 veaux, 4634 MOUTONS ET AGNEAUX pis XaRueuadeccrobne.ope sep conditions porcs, 2262 moutons et aeueaux * PT. TM9 mes Per —B —PeHTP ee

Ceci constitue .une augmentation nota- Les agneaux se vendaient lentement, maintiendront encore pendant quelque 
ble sur les semaines précedentes, pendant la qualité des sujets laissait à désirer et la Verps. — ne semble pas y avoir de raison 
lesquelles, aeaune des fetes, les arrivages plupart des sujets étaient plutôt trop pour, que le marché change défavorable- 
avaient diminué beaucoup lourds; de plis la majorité des sujets ment, — moins que cela me provienne du

e . étaient .des agneaux non-châtrés. Quel- font que la qualité des sujets laisse à dé-
A A1OKNBS ques bonnes femelles se sont rendues à finer.

Le marché au bétail était quelque peu $10.50" et. $11.00, mais les autres ne rap- Ceux qui ont des sujets à envoyer sur le 
plus ferme. Les bons bouvillons pesant portèrent que de $1020 à $10.25. Le mou- marché feraient bien de te pas négliger 
aux alentours de 1100 livres ee vendaient tousse vendaient de $3.00 à $5.00 selon le de profiter de cette hausse des prix.
à $10.50 et quelques sujets manquant poids et la qualité. (Sniteà la page 47)
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Le marché de la Coopérative Fédérée de Québec
114 rue St-Paul Est, Montréal, Case postale 326. SECTION DES ACHATS.

HUILES

8

F. A. B. Montréal, avec fret local.

PROVISIONS POUR LA MAISON

7

...H.» 
4.65

... 5.10 

... 7.00 

...7.45 

.38.15 
!.. 9.00

Les prix des grains sont pour chars complets en grenier.
Les secrétaires de coopératives sont priés de communiquer avec nous à nos 

frais, pour s’assurer que les prix quenous publions sontencoreen vigueur, avant 
de grouper leurs commandes.

Les prix ci-dessons sont ceux en vigueur aujourd’hui. Ils sont sujets à changement sans avis. 
Mode de paiement: traite, ou mieux, argent comptant avec la commande.

2%2”
3"
31”

312”
4"
412”
5"

médiate....................
Ces prix sont minot.

$4.72 
4.62
4.36
4.00
3.94
3.79
3.74
3.48
3.48
3.37
3.32

3.27
3.22
3 22
3.22
3.22
3.22

..$4715

.. 3.50

.. 2.70

.. 2.25

gallon. F.A.B. Montréal.

Graisse à Essieux ' ,

Caisse de 36-1 .............   65 la caisse
Caisse de 24-31b......... 8.80 la caisse
Caisse de 12-5lb...;„.. 7.10 la caisse
Chaudières de 104b..... 1.20 la chaudière 
Chaudières de25Ibs.. 2.50 la chaudière

Graisse à Godet (Cup Grease) *

Caisse de 36-11b......... .. ...55 la caisse
Caisse de 24-31b......... 11.60 la caisse
Caisse de 12-51b......... 9.00 la caisse
Chaudières de 10 lbs... 1.30 la chaudière 
Chaudières de 25 Ibs.. 3.00 la chaudière 
F. A. B. nos entrepôts, Montréal.

MELASSE A ANIMAUX
En bar ls d’env’ron 45 gallons, .23 le gall.

F. A. B. nos entrepôts, Montréal.

Ces prix s’appliquent à des commandes par wagons complets de 500sacs 
ou plus. Pour quantité moindre, ajouter 15c par sac. Fret payable de Montréal.

GRAINS ALIMENTAIRES
i"
1%” 
ix"
112”

. i%" 
2"

8 “ ...
10 " ...
15 " ...
20 “ ...
25 “ ...
30 ...

GRAINS

Ce ma rché se maintient ferme en 
et les prix n’ont varié que fort peu i 
de la semaine dernière. La tendan 
raie semble être plutôt à la haut 
la baisse quoique l'on ait enregist 
ques baisses dans certains cas.

Les activités de cette semaine 
très fortes et le volume des affair 
considérable. Le nombre des exF 
dans toutes les parties de la Provil 
quelque peu plus fort que la sema 
cedente.

Les commandes que l'on place 
et d’autre contribuent à maintenu 
ché ferme. Cette demande ne ser 
devoir se relâcher et nous devo 
compter que ce marché sera enco 
pour quelques jours avec de faibl 
gements dans un sens ou dans l’au

FARINES
Il n‘y a rien de nouveau sur ce 

si ce n est une activité qui se n 
et. qui donne à ce marché une gn 
mete.” Les prix que l’on demande 
farine sont les mêmes que ceux ‘ 
mairie dernière, soit : pour la farm 
mière patente, $7.80; pour celle di 
me patente, $7.20 et pour la fort 
langer, $7.00, f. à. b. Montréal, < 
jute et par chars complets.

Plusieurs expéditions se sont 1 
cours de la semaine et l'ensemble ‘ 
mandes nous indique’que ce ma 
vrait rester ferme pour quelqu 
encore, i ' . .b

Les farines à patisseries se sont 
. nues au niveau de prix où elles s< 

tées dernièrement et l’on ne voit 
y ait de changements pour ces je 

nom
ENGRAIS ALIMENTAIR 

ne S ; 'r
Les engrais alimentaires se man 

toujours aux mêmes prix et nous 
ions pas que nous puissions nous a 
des changements impartants pou 
temps encore.

On demande pour le son, $34 
le gru rouge $36.00 et pour le gi 
$44.00 la tonne, f à.b. Montréal ] 

- complets.
Les livraisons d’engrais con 

à se faire plus facilement et les i 
se montrent anxieux de ne pas 
eurs expéditions. On comprend 
y avoir une activité très grande 
se maintiendra encore pendant 
temps.

BROCHE A FOIN
Nous remarquons encore que 

d’activité sur ce marché bien que 
soit passablement avancée pour I 
commandes. Il a été expédié d 
rentes régions à foin d’assez for 
tités de broche.

Il n’y a pas à s’attendre à de 
mente de prix à moins que ce soit 
dé certaines maisons qui voyant I 
de vente tirer à sa fin, veulent : 
d’un surplus de stock. Il y a lieu 
des cultivateurs de ne pas b’< 
prendre pour des baisses ce qui i 
ne serait que des prix bas pour 
chandise de peu de valeur.

TOLE

Ce marche, quoique peu actif 
ventes 3 pour livraison immédi 
cependant de l’intérêt. Beaucot 
qui se proposent de construire 
temps ou à l'été profitent de ce 
liberté relative pour se renseigi 

| conditions et les prix que peu 
faire les différentes maisons de c 
Cette pratique est à conseiller c 
minue les chances que l’on a de 

> hauts prix ce qui arrive fréquem 
que l’on attend à la dernière mi 
demander les conditions des com 
On peut alors faire un choix pi 
aussi faire des comparaisons tr 
santés et assez souvent pas 
payantes.

ENGRAIS CHIIQUI
Les vendeurs d’engrais chim 

fort occupés et les transaction 
nombreuses. Depuis quelques 
il y a eu un renouveau dans le 
de ce marché. Il ne se fait pat 
lions très nombreuses, mais il B 
commandes en grandes quantité

/

Simples la tonne Composés:

Son.............. $34.00 Moulée spéciale:
Gru Rouge. '.. '. '............ 36.00 Pour les veaux (50 Ibs)....
Gru Blanc (middlings).............. 44.00 Moulées Monarch:
Tourteaux de lin........ . ............... 2.55 Pour poussins (au détail).
Criblures de blé moulu en grenier 30.50 Pour les poulets................
Criblures en sacs usagés............ 34.50 Pour engraisser.............. . ..
Blé dinde rond....’.................... 2.00 De luzerne très fine........................ ......
Blé dinde moulu........................ 2.10 Pouractiver la ponte........ . 2.75
Blé dinde cassé........ .. .. .. 2.10
Moulée d’avoine pure.... 2.45 Grains Monarch :
Moulée d’orge pure..  . 2.40 Pour poulets, (Chick feed). .... .$3.25
AVc med alimentation No 1.... 2.30 Pour volailles........................2.70
B‘é, engrais No 1............... 2.30 Pour développer les poulets.. .... 2.90

o 5

Dépt. des achats

AVOINE Exp. Imm.
No 2 C.W. standard......................78c Blé No 6..................................... 1.13
No 2 C.W. tough.......................... ... Bléàengraisstandard.............. 1 06
No 3 C.W. standard................ . Blé échantillon..........;............. 1.18
No 3 C.W. tough........................ ... (Avec transit).
No 1 d’alimentationstand............716e Blé d’Inde Américainno 3 jaune 

no2 -. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . avec transit. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1.06
No 2 " tough..............6812c Blé d’Inde Argentin, Exp. im-

(avec balance fret de l’Ouest)
Orge No 3.................................. 1.0214
Orge No 4...................... . ..........1.01

Alimentation........... 1.0012
(avec fret local)

En barls ALmeNTs roux VOLAU-LES^e mr 

d’envron Farine de viande, 60% Prot............ 4.55 
45 galls. “ “ « 55%  ............ 4.8®

TT ., . ,. , „ , , Farine de viande et d’os 50% Prot. 4.0»
Huile à cylindre à vap. Fédérée le gai. 85c Os broyés.............  3.25.
Huile à cylindre à vap. Fédérée.. “ 60c Farine d’os broyés.............................   3.10
Hude à cylindre à vap. Fédérée.. “ 50e EeaiUesd’huttres ..............Huile A séparateur a bras.... " 40e Cravkon ourovosanned:.“O!M.;..“ 
Rukcaséparatcurs vapeur:.:: " £ MUE DE TOTE DE MORUE: ;
Huile à engin à gazoline. ....... " 48c Bidon d’un gallon (bidon cmpri" .
Hude à engin A gazoline....... « “ 43c Bidon de 5 “ " “ 1.10
Huile à engin à gazoline........ " 36c Baril (environ (40 gallons) 1.00 “
Hude à tracteur.......................... “ 80c F. A. B. Nos entrepôts.
Hude à moteur, 1ère qualité CHARRON.

Légère, Médium, Pesante.... “ 70c ' .
Huile à transmission...............  « 65c Anthracite américain de première qualite
Huile à Harnais........................ . «sse par wagons complets seuleme"..
Huiles harnais, bidon dei gai.. “ $1.10 Svaa 306851” tonne de ® livres

N. B.—Par 12 barl, ajouter 3 sous par Chestnut. 9.05 la tonne de 2,240 livres 
gallon: pour quantité mo ndre, .25 par Transport des mines à destination * a 

charge de l’acheteur. Demandes *M 
prix à votre station. • o

Clous Ordinaires A finir Galvanisés

CONSERVES ALIMENTAIRES CANISTRES A LAIT

BEURRE: Botte de Prix SIROP D’ÉRABLE Togpates.Chois,”édérée..bte. $1.45 la dos Raërond Apollo 5 gallons...
Pasteurisé, pains 1 1b. . ,501bs 39c Bidon d’un gallon (Qualité Choix).. $2.10 Fèves jaunes en gousses, « « 8 « ...
Pasteurisé, solide................56“ 3815e Bidons de 80 onces........... ............... 83c choix Fédérée, bte 2. 1.80 “ ,,
Nol (choix), pains 11b. ...50“ 38c Bidons de 37 onces. .................. 42c Fèves jaunes en gousses,
No 1 (choix), solide 56“ 3714c Ces deux derniers bidons sont herméti- reg. Rose-Mane, bte 2.... 1.45 " Eureka
ver , quement fermés et conservent indéfini. Blé d’inde sucré, choix Fédé- “
rituMAGE: lato, ment au sirop sa saveur et son bon goût, rée, bte .............................. 1.35 “ «
Fromage coloré en meules d’environ SUCRE D’ÉRABLE PUR: Blé d’inde sucré, reg. Rose- «

20 Ibs............................................. ; 22c Pain 314 livres 18c Marie, bte 2..................... 1.2712“
vromuge"loreeÉlRSb, en’meules’dë 2e Tabneppenlmaine.Pomet de 25 ibs BlgptspcsoRs“REaBzaCOnte“ar 2.90 “ F. A. B. nos entrepôts, Montréal. 

Framage fort, bianc; par mo^au.':: Z3e “pseeeesoeFFF:.............. ................. a2e BigpTZpcs,"sz.“az”vd,pez" 2.50 . GAZOLINE FÉDÉRÉE le gai
Fromage d’Oka en meules de 5 lbs. 37c Comstock, 1b. • • •............ •........... 33e Ces conserves sont préparées sous la lère qualité.................................... 20c
- “ Kraft a “ ". 33c Rose Ou’esnel ïîb.............. •........... surveillance d’Experts du Gouvernement *PÉTROLE FÉDÉRÉE: legalFroenagcae"s;ytoç senndiensn.mor: 25e ovurl"mn.IPasrsssmmam. $ Frovincin. lerequnlite.. . . . . . . . .  
œufs, ÆDKr™:............ m PAPIERACOUVERTURE EiAbaBMsenvfrons gallon chacun -
p. . , j Tinettes de 60 Ibs.................................  Protection efficace pourbâtiment poce a FOINPremiersentrepôt........ 41c la douzaine Boîtes de 56 Ibs.................................   1412€ Papier “Fédérée’’ Papier “CC” BEOCHA-.
beconds ...........34c ‘ Bottes de 50 Ibs, en pains de 11b.... 17c 2 côtés caoutchoutés 2 côtés caoutchoutés En rouleaux de 50 livres.

Ces œufs sont en caisse de 30 douzaines Caisse de 60 lbs, en chaud, de 3 Ibs. 17 c 1 pli $2.00le rouleau 1 pli $1.40 le rouleau No 13.............. .$2.80 par 100 Ibs
et la caisse est donnée gratuitement Caisse de 60 lbs, en chaud de 5 lbs. 17 c 2plis2.35“ “ 2 plis 1.70 “ “ • Nol4..*.............. ......$2.90 par 100 lbs
’Miel Caisses Blanc Ambré Brun GRAISSE COMPOSEE: . 3plis2.75" » 3 plis 2.10“ “ No 15....................... $3.00 Par 100 lbs
24 chaud., 2% Ibs.. . ,14c Thaudierasdo.lFbs.................. llj/c Papiers à surface minérale F.A.B. Montréal.

1§°bnuda., 18 18:::1254e , "VIANDES FUMEES C SVZenxrgeios-PlertrasrouKzrgoYas.. BROCHE A FOIN PRÉPARÉE
— Chaudières 30 lbs...12c 11c 10c Jambon-Fesses. 10 4,15 ................ 0.25 1 erouleau................ ,$2.801erouleau$3.30 En longueur de 3 à 11 pieds

Chaudières 60 lbs Bacon (flancs).—8àl21bs............... 0.25 ... .10c 9c Jambon (épaule).—4 à 8 lbs..,... 0.19 Papiers secs à lambris • No. 13......................... . $4.45 le 100livres
Les chaudières de 215, 5 et 10 livres se LARD SALÉ Pourintérieur Paillelourdeséche No. 14......................  4.B a a

vendent par caisses de 50 livres c’est-à Gras 30 à 40 morceaux 200 lbs.. ..$42.00 Pesanteur.. 16 livres-Pesanteur 38 livres No. 15.................  4.65
dire 24, 12 et 6 chaudières. ′ Demibaril 1001bs40à 50 morceaux 21.00 32" de large 400’car. 32" de large 400'car. Cette broche est mise en paquets de

Gras de dos 40 à 50 morceaux le rouleau.........$0.60 le lOOlbs.. ...$3.30 250 longueurs. Les prix ci-dessus sont
•Fèves (Parpochesde 1201b,) lalb. Gras d'épaule 20^55 morceaux/ • 140.00 P.piersgoudronnésPaplerpsecsàtombris F.A.B. Montréal

Blanches No 1.................................. 5e 2001bs...................... 38.00 à lambris pourbeurrerieou SEL LYMN i ■
Par quantité de 5 poches ou plus 434c Morue salée grosseur moyenne 612c la fromagerie .2 i„.. nour le conn ",Par quantités de 10 poches et plus aile livre. Pesanteur 25 livres Pesanteur 45 livrés 1 éputé le meilleur pour Je beurre et le

i Caisse de 1501bs et Barils de 200 livres. 32" de large 400'car. 35" de large 500'car. fromage. $4.75 le baril,
rostrar riches de 120 Ibs) lalb. y sou de plus par livre pour moins le rouleau. ... .0.90 le rouleau... .$3.50 FAB. nos entrepôts.

No 1 garantis bien cuisants.; ...,5c bu’une caisse. - 21 F. A. B. nos entrepots. —--i
Par quantité de 5 poches et plus. ,4%c HARENG SALÉ » Echantillons envoyés gratuitement sur GROS SEL LIVERPOOL
Parguantité de 10 poches ou plus 4^c Baril 200 lbs ..................... $10.00 demande. . ^ 14016s $1.25 F. A. B. nos entrepôt,
- . . . LAINE , , =mro"npPst*s* 5-50Nous avons exactement les goudrons, 1 Groupez vos commandes3 pour acheter.
Lame lavée...................... . ........... 38e EPERLANS GELÉS de Coaltar, l’huile à mouche, etc. -,. un char.complet. Prix spéciaux sur de.
Laine non lavée.......... ............. 28e Boîte de 20 à 25 lbs, spécial à 12c la livre Prix sur demande. mande.

FARINES
A pain le sac. A engrais le 100 lbs
Crème del’Ouest, 1ère patente...$3.90 Farine commune Pilote.......... .. 2.80 

wainHspo@"&zeESTEOuanges3::. 3.88 tdenle...................................... 2.45

A pâtisserie: Gruau: .
"Silver Moon” $3 75 D’avoine (sac en jute de 90 1b)$3.75

ENGRAIS ALIMENTAIRES

*5.22 7.2
4.86 7.06
4.50 6.90
4.44 6.84 é

.4.29 6.74
4.24 Ces prix
3.98 sont pour
3.98 barils" com-
3.87 plets de 100
3.82 lbs. chacun

3.77 et F. A. B
3.72 nos, entre­

pôts Mont­
réal. .

i



19 JANVIER 1928
19 JANVIER 1928

19SEMAINE: nr 7 AU 14 JANVIER 1928SECTION DES ACHATS.

s a t

.72 
.62 
.86 
.00
94 

.79
.74 
.48 
.48 
.37 
.32 
7
.22 
.22 
.22 
.22 
.22

Ces prix

Lisez le Bulletin de la Ferme

Harnais de Haute Qualité Utile sur la Ferme

t

I

I”$6-95 
le Harnais 

Double

87.32
7.22
7.06
6.90
6.84
6.74

3.72 nos entre- 
pôts Mont­
réal.

4.24 l___--
3.98 sont pour
3.98 barils com-
3.87 plets de 100
3.82 Ibs. chacun

3.77 et F. A. B

...$4.25 

... 4.65 

... 5.10 

... 7.60 

...7.45 

... 8.15 
... 9.00

$5.22
5.22
4.86
4.50
4.44 

.4.29

Nous achetons la Crème et les Oeufs 
à l’année
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La valeur du purin
Nous avons déjà dit qu’en- perdant la 

partie liquide du fumier on perd de la 
moitié à un tiers de sa valeur; ce fait a 
été démontré par des expériences bien con- 
duites. L’urine, ou la partie liquide, est 
beaucoup plus riche, poids pour poids, 
en azote et en potasse que les excréments 
solides. En outre, ces éléments sont pré­
sents dans l'uriné sous une forme soluble 
et facilement assimilable, et poids pour 
poids, ils valent plus que ceux qui se trou­
vent dans la matière solide.

mon wen. MONTREAL 
L-i MITEE

SALAIT

llo 5 gallons...
" 8 " ...
“ 10 " ...

15 “ ...
20 “ ...
25 “ ...
30 “ ...

Comme les conditions de climat nous 
obligent à conserver les vaches dans T‘é- 
table pendant 5 à 7 mois de l’année, il est 
évident que l’on perd une grande partie 
des principes fertilisants du fumier si l’on 
ne prend pas les précautions nécessaires 
pour garder la partie liquide.

Le système qui consiste à recueillir l’u­
rine dans des cuves ou dans d’autres réci­
pients pour l’appliquer directement à la 
terre n’est pas pratique dans ce pays, pour 
des raisons qui sautent aux yeux. La seule 
façon de résoudre ce problème est d’em­
ployer une quantité suffisante de litière 
absorbante,

La paille, que l’on emploie générale­
ment comme litière sur la ferme, absorbe 
de deux à trois fois son poids de liquide; 
elle en absorbe beaucoup plus lorsqu'elle 
est finement hachée, jusqu’à trois fois au­
tant que lorsqu’elle est laissée entière.

On trouve beaucoup de gisements de 
tourbe et de terre noire dans bien des par­
ties du Canada, et ces substances, séchées 
à l’air, font une excellente litière absor­
bante. On n’a qu’à jeter quelques pelle­
tées de tourbe ou de terre noire sèche dans 
les rigoles et on évitera ainsi les pertes 
d’urine, l’étable sera tenue plus propre et 
l’atmosphère plus saine.

NOUS PAYONS DE HAUTS PRIX 
ECRIVM-NOUS

POUR VOLAILLES le sa. 
100 Ibs.

inde, 60%  ................ 4.55 
" 55% ..................... 4.30
inde et d’os 50% Prot. 4:95 

ro^::::::::::::::: s.io 
Itres...................................... 1.30
ois (sacs de 50 lbs)., .. 1.50 
r volaille............. ..................90

DE FOIE DE MORUE:

gallon (bidon compris) 
$1.25 le gai.

“ “ " 1.19 “
n (40 gallons) 1.00' “ 
s entrepôts.

méricain de première qualité 
ons complets seulement
.05 la tonne de 2,240 livres 
55 la tonne de 2,240 livres 
05 la tonne de 2,240 livres 

es mines à destination à a 
l’acheteur. Demandes ■» 

e station.

inaires A finir Galvanisés

Positivement le harnais de labour eux plus longe traite qu'Il y ait sur le marché. Lee traits sont en 
61 d’acier très fin, recouvert d’un cuir très fort et de haute qualité. Ces harnais furent primitive 
ment employée pour l’artillerie lourde, et peuvent, par conséquent, résister au plus grand effort 
Quatre traite avec attachement pour attelles Concord; deux sellettes et deux san- @R QE 
cies. Un harnais double supérieur pour ouvrage dur. Seulement.......... . ..............- YY"
Lee nouvelles attelles pour convenir au harnais ci-dessus sont en bois dur ou d‘a- eo OK 
tuer vernie. La paire, seulement ..................................--------------------------

JOHN CHRISTIE, 521 rue St-Jacques, Montréal.

GRAINS Nous ne croyons pas être taxé de répéti-
. . , . . . tion si nous revenons encore .• r co sujet

Ce marché se maintient ferme en général de l’importance qu’il y a pour les cultiva- 
et les prix n’ont varié que fort peu au cours teurs de prendre toutes les précautions 
de la semaine dernière. La tendance géné- possibles lorsqu’ils font des achats d’en- 
raie semble être plutôt à la hausse qu’à grais chimiques. U y a tant de chances 
la baisse quoique l’on ait enregistré quel- pour se faire tromper dans ce commerce 
ques baisses dans certains cas. qu’il ne faut rien négliger. Les cultiva-

Lee activités de cette semaine ont été teurs disposent de si peu de moyens pour 
très fortes et le volume des affaires a été se rendre compte de la valeur des engrais 
considérable. Le nombre des expéditions qu’ils achètent que nous ne croyons pas 
dans toutes les parties de la Province a été inutile de les mettre en garde contre les 
quelque peu plus fort que la semaine pré- hasards d'achats douteux. Un conseil 
cédente. ■ opportun d’une personne renseignée, l’A-

Les commandes que l’on place de part gronome, peut éviter bien des pertes, 
et d'autre contribuent à maintenir le mar- ;
ché forme. Cette demande ne semble pas CHARBON
devoir se relâcher et nous devons donc Pas de changements dans les prix et l’on 

pomPtesyuesssuezaveceze sues S ne.nous en larase pas prévoir pour quelque 
gements dans un sens ou dans l’autre. Ce marché est encore assez actif. Il se 

FARINES- fait des ventes et des expéditions, mais on 
s'aperçoit qu’il y a une diminution dans les 

A llp’v a rien de nouveau sur ce marché activités. La plupart des gens ont en ré-
si ce nest une activité qui se maintient serve les quantités dont ils ont.besoin pour gsa=*novmn ngaiane 
et qui donne à ce marché une grande fer- la froide saison et comme l’hiver, jusqu’à L AUTUALIC aux bNAMrS
mete. Les prix que l’on demande pour la date, n’a pas été rigoureux il y a eu possi- 
farine sont les memes que ceux de la se- bilité d’économiser sur la dépense.
mairie dernière, soit: pour la farine de' pre- Cependant ceux qui prévoient qu'ils 
mière patente, $7.80; pour celle de deuxiè- devront acheter feraient bien de ne pas I 
me patente, $7.20 et pour la forte à bou- compter sur la stabilité des prix et surtout 
langer, $7.00, f. à. b. Montréal, en sac de ■ sur une baisse; ils s’exposent à payer plus 
jute et par chars complets. , cher.

Plusieurs expéditions se sont faites au a 1 ' 1 —
cours de la semaine et l’ensemble des corn- Ce-*. pner,=a= 
mandes nous indiqué-que ce marché de- P--TPF8 COn»lgntttlOn« 
vrait rester ferme pour quelques jours (Suite de la page 45)

encore. , 3.1 , ____
Les farines à patisseries se sont mainte- VOLAILLES VIVANTES

nues au niveau de prix où elles sont mon- -, . . , , ...
tées dernièrement et l'on ne voit pas qu’il « Tout comme pour le marché des volaii- 
y ait-de changements pour ces jours-ci. les abattues, nous constatons un renouveau 

d’activité sur le marché des volailles vivan- 
ENGRAIS ALIMENTAIRES tes. Les prix cependant n’ont pas subi de 

} changement, mais les ventes se font mieux
Les engrais alimentaires se maintiennent et les indications nous portent à croire 

toujours aux mêmes prix et nous ne croy- que les débouchée se feront de meilleurs 
ons pas que nous puissions nous attendre à € n meilleurs.
des changements importants pour quelque On ne nous annonce pas de change- 
temps encore. mente pour ces jours-ci encore, mais il

On demande pour le son, 334.00 pour paraîtrait que si les quantités de volailles 
le gru rouge $36.00 et pour le gru blanc, vivantes disponibles continuent à être 
344.00 la tonne, f.à.b. Montréal par chars limitées, que nous pourrions avoir une 
complets. hausse.

Les livraisons d’engrais commencent Sur ce marché des volailles la grande 
à se faire plus facilement et les acheteurs question qui semble nuire le plus à la 
se montrent anxieux de ne pas retarder hausse des prix, c’est la qualité plutôt 
eurs expéditions. On comprend qu’il doit médiocre des sujets. Les expéditeurs ga- 
y avoir une activité très grande et qu’elle gneralent énormément à donner à leurs 
se maintiendra encore pendant quelque volailles une préparation aussi complète 
temps. que possible. Nous comprenons qu’ii peut

BROCHE A FOIN y avoir certains cas où il n'y a pas avan­
tage à encourir les dépenses pour donner 

Nous remarquons encore quelque peu tout Je fini possible aux sujets, mais ce 
d’activité sur ce marché bien que la saison n’est là que l’exception. Nous conseillons 
soit passablement avancée pour placer des aux ‘expéditeurs d’être particuliers sous ce 
commandes. Il a été expédié dans diffé- rapport. Ils trouveront leur profit, 
rentes régions à foin d’assez fortes quan- a
tités de broche. LARDS ABATTUS

Il n’y a paslà s’attendre à dess change- La qualité des lards abattus semble 
mente de prix à moins que ce sort de la part avoir laissé beaucoup à désirer au cours 
de certaines maisons qui voyant la période des derniers jours et les prix naturellement 
de vente tirer à sa fin, veulent se défaire s’en sont ressentis. IJ y a eu une baisse 
d un surplus de stock. II y a heu de la part de un demi-sou la livre.
des cultivateurs de ne pas s’exposer à La situation qui est faite aux expédi- 
prendre pour des baisses ce qui réellement teurs de lards abattus est fort regrettable, 
ne serait que des prix bas pour une mar- Il existe une demande plutôt bonne, les 
chandise de peu de valeur. " arrivages sont limités et cependant les

prix baissent pendant que les prix ont 
: , , monté pour les lards vivants,
O* marché, quoique peu actif en fait de „ Une seul those explique ceci : c’est que 

ventes pour livraison immédiate, offre 1 on n envoie pas sur les marchés la qualité 
cependant de l'intérêt. Beaucoup de gens qui commande les haute prix, 
qui se proposent de construire au prin- Un des principaux acheteurs sur les 
temps ou à l’été profitent de ce temps de cours à bestiaux nous disait à ce sujet: 
liberté relative pour se renseigner sur les "Il nous est bien plus facile de vendre cher 
conditions et les prix que peuvent leur ie carcasse de bonne qualité, qu’il ne 
faire tes différentes maisons de commerce, lest de vendre à bon marché une autre 
Cette pratique est à conseiller car elle di- de qualité inférieure”. .
minue tes chances que l’on a de payer les Nos producteurs devraient tenir compte 
haute prix ce qui arrive fréquemment tore- de ces faite. ____
que l’on attend à la dernière minute pour VEAUX ABATTUS
demander les conditions des commerçante. — . . > .dhrsuscsopropanaaonscra noEe“ponssxonz.ECZ,R.AspeemenEr- 

santés et assez souvent passablement memes, quoique la demande soit assez 
"e ----- bonne. Les bons sujets sont rares et s’en-Paanes lèvent rapidement pendant que ceux de

ENGRAIS CHIMIQUES moins bonne qualité trouvent difficile­
ment acquéreur.

Les vendeurs d’engrais chimiques Sont Les notes que nous donnons pour te mar- 
fort occupés et tes transactions se font ché des larde abattus s’appliquent entière- 
nombreuses. Depuis quelques semaines meut à celui des veaux abattus, peut-être 
il y a eu un renouveau dans les activités avec plus de force encore, ear tes arrivages 
de ce marché. Une se fait pas d’expedi- de veaux abattus sont inférieurs à ceux 
tions très nombreuses, mais il se place des des porcs et la demande est peur le moins 
commandes en grandes quantités. aussi forte.

Québec 
achats

nos entrepôts, Montréal.

FÉDÉRÉE le gai 
............................................. 20e
E FÉDÉRÉE: ..zgl 

ontréal. 
l’environ 45 gallon chacun . 

FOIN

x de 50 livres. 
........... ...32^0 par 100 lbs 
...... ....... $2.90 par 100 lbs 
...................33.00 par 100 lbs 

A.B. Montréal.

E A FOIN PRÉPARÉE 

gueur de 3 à 11 pieds 

................... $4.45 lelOOlivres 

................... 4.55 “ “ a 

................... 4.65 “ “ “ 

he est mise en paquets de 
s. Les prix ci-dessus sont 
réaL

meilleur pour le beurre et le 

re. 34.75 le baril. 
B. nos entrepôts. . . 
S SEL LIVERPOOL

i $1.25 F. A. B. nos entrepôts 
8 commandes pour acheter 

plet. Prix spéciaux sur de-
F . : bagt w‘ hcm.

Fourrures Brutes
Envoyez vos fourrures brutes à une 

maison responsable.
Vous pouvez envoyer maintenant: 

LE RENARD, LOUP-CERVIER, 
VISON, CHAT SAUVAGE, PECAN, 
MARTE, LOUP.

Le 15 décembre.

Le CASTOR et la LOUTRE
Nous payons toujours te plus haut 

prix du marché.
Ecrivez pour notre liste de prix et 

nos cartes d’expédition.
Nous vendons nos pièges au prix de 

la manufacture.

Chas Desjardins & Cie., 
Limitée

1170, rue St-Denis, 
Montréal, Qué.

Dans ce monde, ça été et ce sera toujours 
la même chose: c’est le cheval qui tire et 
c’est te cocher qui touche te pourboire.

La nature, travaille au printemps, s’amu 
se l'été, s’ennuie l’automne, s’endort l’hi 
ver.

LA çnnn-RA ■ .1 Er’E DE QUÉBEC
FOURNIT LES COMMENTAIRES SUIVANTS Sun lES MARCHES

:3I 
|
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Achetez etvendez par le moyen des petites annonces
POUR RENSEIGNER LES PRODUCTEURS 

Prix du marché à Montréal 
DERNIÈRE heure

9

MYSTERJEUX|et AMUSANT 
16 nouvelles expérience eamu- 

21552, CUFs Asm222!..OCI, 
monologue» comiques, livres 
etiecrete curieux, nouvenutés 
sensationnelles, articles divers 

FeW .DBo.,8.16"EEXTEmeME: 
AÏS. ALLARD, 1217 Marie.

Anne, Montréal.

tarif POUR LES annonces CLASSIFIEES 
—du—

Bulletin de la Ferme
— Pour une annonce de 25 mots ou moins —50e four une annonce de plus de 25 mole, comptez 
PVSDUs pour les premiers 25 mots et un sou pour nont"""".: szc Ezsmras.UzAn 

de Tanore. adresse sont comptée avec le texte 

,IMPORTANT.-Nous ne tenon» pas de comp. 
tabiité pour les petites annonces classifiées. Far- 
gent doit nécessairement accompagner la copie 
shes instructions. Prière d'en tenir compte afin 
5 ««ter tout retard dans la publication. Nous 
donnons trois insertions pour le prix de deux ° alx insertions pour le prix de quatre.

LA LOi
Consultations légales, •

AVIS IMPORTANT.—Nos corre 
priés de tenir compte des règles 
nés peuvent bénéficier de ce sec 
de renseignements doit être sigr 
pondant est abonné: 2o Les que 
tin: 3o Nos avocats consultants ni 
usuelles, concernant les lois qui 
tewrdinaires, ou qui nécessitera 

correspondant et les avocats: 
diate par lettre, nos avocats cons

DROITS DU DONATAIRE.—Répoi 
Q. Mon père m’a fait donation d’une 
puis, en vertu de l’acte, transmettre à 1 
si bon me semble. Ai-je le dreit d’I 
cette terre, vu’que je me trouve dan 
urgent et que cela m’est nécessaire I 
à ma famille ce qu’il leur faut pour su

R. La donation peut être faite soun 
réserve, c’est-à-dire que le donateur pe 
conditions au donataire, en lui interdisa 
pie de vendre la propriété ou de lhypot 
le chargeant de transmettre la dite Pr 
enfants. Danp le présent cas, il nous 1 
l’acte de donation pour juger si réell 
acte empêche notre correspondant d‘ 
‘a terre qui fait l’objet de cette donatio 
cependant, d’après ce que nous comp 
deande de notre correspondant que 
mettre de donner ou de né pas donner 1 
ble à res enfants. Conséquemment, 
conclure sous toutes réserves, que r 
pondant peut hypothéquer son immet 
a le droit de le faire d’une façon généra 

n‘s a pas de défense au contraire.

CHEMIN D’HIVER.Réponse à 
Q. Le chemin d’hiver passe sur ma | 
parcourt une distance de qing arpt 
Sais-je obliger de laisser passer ce i 
moi? 1

R. Il n‘y a pas de doute pour not 
priétaire ne peut s’opposer à ce que le 
ver passe sur sa propriété, et, s’ils a d 
il peut cependant les réclamer. Lorsq 
tion municipale et le proprietaire ne 
tendre, les évaluateurs de la corporati 
Jes estiment, et la corporation doit pi 

-recours suivant l’article 488 du col 
Les seuls cas où un propriétaire peu 
ce qu’un chemin d’hiver passe chez-lu 
ces chemins sont tracés à travers let 
gers, cours, ou autres terrains clos de 
de clôture qui ne peuvent être abattu 
qu’à grands frais.

ENCLAVE.—Réponse au même.— 
un terrain complètement isolé des cl 
environnants; c’est-à-dire que je n 
venir sans passer sur les terres voir 
sins peuvent-i‘s m’empêcher de parvi 
dit terrain, si je leur paye des dommi

R. Le code civil est absolument cl 
Le propriétaire dont le terrain est e 
dire qui ne possède aucune sortie sur 
blic peut exiger de ses voisins un pe 
rendre chex-lui aurai longtemps et au 
l'exploitation de son terrain T’exige 
ment il doit indemniser le propriétt 
où il passe en proportion des damai 
causés. Dans ce cas il doit passer a 
sible dans l’endroit où il cause le 1 
mages au propriétaire du terrain.

DOMMAGES.—Réponse à Z. L. 
merçant est allé pensionner whez us 
lui a payé sa pension. Or, une certa 
val de ce commercant fut blessé pi 
propriétaire, grâce à ’a négligence de 
a’avait pas suffisamment attaché l’a 
lieu de réclamer des dommages?

R. En vertu du code civil, 1e pr 
animal est responsable du dommag 
a caus Si soit qu’il fut sous sa garde 1 
ses domestiques, soit qu’il fut égal 
A plus forte raison le propriétaire est 
lorsque l’animal commet tel ou te 
ciable par la négligence de son prop

BRIS DE CONTRAT.—Répont 
Q. J’ai travaillé pour un cultivate 
engagé par lettre pour une somme 
année; en outre de ce satire je rt 
ment, 'e chauffage, les légumes et le 
à ma famille. Deux semaines après 
mencé ainsi mon travaï ,et sans m‘

Le moyen le plus 
de nettoyer k

Les coupes pour les yeux ran 
sières et saletés: souvent elle 
d’infection. C’est pourquoi 
emploient plutôt la méthode 
nettoyer les yeux. Avec Mûri 
de coupes non hygiéniques. ( 
facilement et prestement grâ< 
goutte et bouchon combinés

#e

- CHASSEURS.—Je prends de 45 à 50 renard 
B6c: SoGrzTeUMAzensrsszsFzereCFr&. pGesezesr renseignements. W.-A. Hadley Stanstead (rao 
_______________ ___________ fs —P83 " 
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.LAINE A VENDRE.—Les meilleurs 
tus de laine écossaise sur le marché: 2 
plis et 4 plis; convenable pour tricotage 
à la mainou à la machine. Au prix de

manufacture. Demandez carte- 
échantillons de 40 teintes différentes. 
Adresse: Donalds Manufacturing Com. 
pany, Dépt. 114, Toronto 8, Ont.

MESDAMES.—) Pourquoi garder des poils dis- gracieux sur le visage et le corps, quand voua dou- 
gu-zopurrasesrs“ep.drcsptr-zopzses- 
EipXE. ESHE,—S""s.. sssstsanaYareke.viz 

—____________ _________49—8fs P36

Suo A VENDRE.—Silo à vendre en très bonne • 
========

-=. . Succès de M, Afred Labrecqae
-== “==- s.X2.“e!"WFsCtbzzde: Serzese: m=— .

-gwqbozunms.çolrvarKOnafa.. “smirCoNE r» e ?^®mt« ReeueretutcunssetpstorzerRmiE: : 
GpRazqarzçri=E=Rm?"S:SRF=N: ss=s=Fsc==.GFEEEsrasErzeF=: toUPsneW.nzstsGz-orsobazssionosensan znensosspasvste.oav. ooT"" 
======-== =="== m.G=-™G=T=FGF sqs—oumeypropmszeczsCanaquergseTnus": âS^r^iS 
S-Joseph, Benuceville-ouest, P, Q i"Grs, PS% AYRSHIRE A VENDRE.-Deutan. “Sylvestre A-125”, No 5840, uneaener marquer que M. Labrecque est non seule-SEEPTF, FONCIER, FRANCO-CANADIEN mObsz.+onA“aYhAEt,pgis.es vachese oursagsscodir cing ans, s‘est inscrite au LivreTorcane veun! un bon iuge mais aussi un bon ele- 7

— tT-varOsorssuREe=pORrenzbosncauszurFrorrle trére.Reoxton"Fomi, Siemora, P, Q, $.212755 * lai tet $25 ibe,de grasiin seconde, "sur- produevozsoneine que. de tele records detés rurales en exploitation. Achats de erEAPEE. CERCLES c ____ _____ _ ce de Mastai", No 6546, une vache de ce an. —‘reuatd un bon éleva”

570 tsppesicoktkszz.sSTcqpCssPs"Rc=e"s.t=F Nasezseeoruee.ARGAzHEzOESas-AZSYFRNTON: aon".”nspseFnsmecrl"eivecuneproue- SSins suis, ^XteTtoS de a 8nçd..lddobopuonropidsrsAucussos=sAras"gs" ^«SB^ goolsurorteme” so.ltdstcnhz.de - ttÆ“ Æ|^ 
.MAPFMOFEEILKOU MAPAMEArE —mendenem." 301372845 76.3"618260.811 20*-$,5i2". anüçsuer@os@m==F"“@CTS.... 
tion. d csFrtEsoMtasM; 3442 Evens", 4SMEYAWX:sS5,Galeng,P-reb=sen E-ce M. Alfred Labrecque" débuta dans l’é- 2.Nousnoussoreonsreerprensae toutes - - - - - -- - - - - - - - 2 fe—Pos” Tous caenentedeprixaur prusntadamemenrncer. levage de bovins Canadiens en 1924,8ns. Leevsurs de bovins Canadiens pour félici. „RCONOMLSEZ..PE.ECAECENT.—MechGe g"Z"ZSur VbtZonvemsr“"XcESSPn%4=o=EEEr: procurantun jeune sureau et deux taures: veaux suebsscque et hui souhniter de nou- 
tKSe.dEEBcustoA Msomts.s.sowdzs.s"znosfi-uKEZ i.GORCNP.XOBKSMUKK:-,26 porcelets, imalenet ■ DECHMAEE 1027 CoUns DU M0M DEson6040b5..6n6azs prut-sacozprsTNSN,MNF"NEE; dronesoztcilesszgeesslsser"sXPmFrazemen — ----- : _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  BT” Conrad Lemire, La sase,”cre“xamcroins”, vendre. DIVISION dE 365 300%. —==

GRAINES— Nouveau Verbena Coldaken, oi-  --------------- - --------- 3-2 f—P55 ——————.—
tuRcrroAGEarsCCAcCoOtA®:: ont.’oFSs novOnSEaE.S.CmurE,", DLANCS 6. le 25 Nom denregstremene 

poun =I=.—Dous nouveaux tours de M.^ porpaase pqpt,"veosesa Taseal gudtrenenszine: -______  
azp-pescmrrezussssssorakzrssatss: ^ ^ Kobits &==.& pudoask ai “ Marie-Anne, Montréal._______ 1—ifs P05 ---- ------ ----- .3 neK-85 Bourgeoise du Chemin

.TABACNATUmeLenicuile,rcol nup SI? wo27."uMMA-EAYRSHRE.—NE le 8 décembre sIFCRrexizsl:::: Xandsnas"Ras.OFS.ECezss. doue rzutebur Sadreoser s’cnas ninse. YEwRSECP!" " Eiredes Chile - Adresses J.-J. Gareau, St-Roch l’Achigan,” ous. -. . . . . . . . . .. . . . . _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  Mura demai"‘"‘l
46—19 P 24 r . n • . Frivole de Mai .............

Lisez le Bulletin de la Ferme "“Mres

Beurre Frais:— ' T '---------------- ----- ----------  ■ —-

FRÉceakRS"Koif...................... .....une uiv. 
Nol .................................. 3412 la livre.

No2. .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3312 c la livre.
Fromage Blanc et Coloré^........................................................... 3275e la livre.

Spécial................  
Nol........................  «................. IS^clalivre.
No 2. .2222223 " ter .............................. *.... 17 ^c la livre.

Foin:— " ............................................... :......................... WJictoUvre.

Nos. '‘2'"‘*’"'*'“2. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 50s $14.001 tonne.
Œufs:  .................................. *12.50 à $13.00 la tonne.

I Frais spéciaux................ ....  
................................   •••••....... 47c la douzaine. 
Frais premiers... 2.222.................... 40c la douzaine.Frais seconds. . . . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 35c la douzaine

Frais Poulettes..... .......................................................... 30c la douzaine
Patateslocales, Canada A, audctai . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . 33c la douzaine;" Québec “ A. “"-: -1-00 A $1.05 par SOlbs.

Patates Nouveau Brunswick Canada a , *105
* De du Prince Edouard -‘ a........................1.05 à $1.10 a

Locales „ """,* $1.30 “
Nord du Nouveau Brunswick Canada A......... .... ...0.95 par 90 lbs.

De du Prince Edouard 4 « ’-••;•••,......... 0.95 à 100 «
---------------- —--% ............. ...............1.10 à 1.20 “
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VOS

Nos prix sont modiques.

ES AVE

-

(95975982

Les Produits “INTERNATIONAL” sont Préparés au
CANADA par les CANADIENS

I
: 20

s

1

TORONTO CANADA

8-Algzandre.
St-Chs, Bellechwree..

elletier.. 
brecque.

st nouveau parait beau, 

e fille en dit merveille.

STEMS

Téal

«te PI 
es 6.
0 l'uni 
plus • 
r^

mauvais entretien de la voie publique. Dans ce cas, 
la corporation a droit de recours contre la personne 
intéressfeà T‘ entretien du chemin et elle peut exiger 
dans notre opinion, des renseignements précis 
afin de pouvoir exercer son recours.

L’aun one que l’on fait en pleine santé 
est de Fer, celle que l’on fait étant malade

ment, il fixa mes gages à $1.25 par jour et refusa 
de me fournir le lait nécessaire à là consommation 
de ma somitle. Le proprietaire de ce terrain avait-il 
-e droit d en agir ainsi. Pouvait-il de plus me con- 
Eeuier après an mois de travail; sans me payer les 
dommages résultant du bris de ce centrât?

qeRaeNo"surroxonn.yun. IaaueTeqpnFaznë subitue de Tarcent, celle que r™ fait : par testa- 
l’endrcit où elle a subi des dommages par suite du i n ent, du cuiv re.

UN

de '

AVIS IMPORTANT.—Nos correspondants que cette page intéresse sont instamment 
priés de tenir compte des règles suivantes établies par le journal : lo Seuls les abon- 
nés peuvent bénéficier de ce service de consultation: c’est pourqaci toute demande 
de renseignements doit être signée, afin que nous puissions constater si lè corres- 
pondant est abonné: 2o Les questions doivent être adressées directement au Bulle­
tin: 3o Nos avocats consultants ne sont tenus de répondre qu’aux questions ordinaires 
usuelles, concernant les lois qui gouvernent les choses de la vie rurale. Les cas ex- 
traurdinaires, ou qui nécessiteraient une longue étude, sont choses à traiter entre 
le correspondant et les avocats: do Si le correspondant désire une réponse immé- 
diate par lettre, nos avocats consultants peuvent exiger des honoraires.

" -emay ^-Dominique, Ba

FORMULES, LETTRES DE
EN-TÊTES DE LETTRES, 
CIRCULAIRES, I1

EVALUATION MUNICIPALE.— (Réponse à 
A. C.)—Q. J’ai acheté une terre que j'ai payée 
$600.00 et que la municipal! é éva ue à $100050. 
B-je le droit de récamer avant que le nouveau 
rô.esoit homo ogué ou puis-je inimédiatement faire

International Stock Food Co.
LIMITED

LE “SOLEIL” Ltée
(Département de l’imprimerie)

i... 3434c la livre.
.... 3414: la livre.
.... 33J4c la livre.
.... 3234e la livre.

.... 18ye lalivre.

.... 171sc la livre.

.... 163c lalivre.

3.50 a $14.00 U tonne.
2.50 à $13.00 la tonne.

FAIRE-PART, 
FACTURES, Etc., Etc.

Le moyen le plus sûr 
de nettoyer les yeux

Les coupes pour les yeux ramassent pous­

sières et filetés: souvent elles sont caure 

d’infection. C’est pourquoi des millions 

emploient plutôt la méthode Murine de 

nettoyer les yeux. Avec Murine pas besoin 

de coupes non hygiéniques. On l’applique 

facilement et prestement grâce au compte- 

goutte et bouchon combinés. Essayez-la. 

OURINE 
1* YEUX

LA LOI POUR TOUS
Consultations légales, par Letarte & Rioux, avocats du barreau de Québec

Tous les produits INTERNATIONAL qui sont expédiés de notre usine sont le 100% de fabrication 
canadienne. Ces produits, cest la réputation enviable et saine de notre maison qui les soutient et les protége; 
en effet notre maison est favorablement connue de tous côtés du Canada pour ses bons services, sa connaissance 
protonde, et la qualité supérieure de ses préparations médicinales pour les animaux,

La responsabilité de cette fabrication est confiée à des professionnels experts, vétérinaires, chimistes, etc. 
qui, apportant leur profonde étude et leur vaste expérience à la fabrication exclusive de produits médicinaux et 
minéraux pour le bétail, démontrent leur parfaite connaissance des soins que celui-ci requiert

Chaque année les ventes des préparations INTERNATIONAL augmentent comme résultat de la haute 
estime dans laquelle les agriculteurs canadiens les tiennent, parce que dans des milliers de fermes cas prépara­
tions sont en usage à cause de leur qualité, leur pureté, leur fiabilité—et, pardessus tout, le maximum de bons 
résultats et de satisfaction quelles assurent.

DROITS DU DONATAIRE.—Réponse à J. P — 
Q. Mon père m’a fait donation d’une terre que je 
puis, en vertu de l’acte, transmettre a mes enfants 
si bon me semble. Ai-je le droit d’hypothéquer 
cette terre, vu que je me trouve dans an besoin 
urgent et que cela m’est nécessaire pour donner 
à ma famille ce qu’il leur faut peer subsister

R. La donation peut être faite soun une certaine 
réserve, c’est-à-dire que le donateur peut poser des 
conditions au donataire, en lui interdisant par exem- 
plede vendre la propriété ou de l’hypothéquer ou en 
le chargeant de transmettre la dite PrPD jete ABes ■ 
enfants. Dans le présent cas, il nous faudra MOI 
rente de donation pour juger si réellement -1 dit 
acte empêche notre correspondant d hypo* tuer 
la terre qui fait l’objet de cette donation. Il stable 
o-pendant, d’après ce que nous comprenons de a 
deande de notre correspondant que te père reste 
mettre de donner ou de ne pas donner le immeu- 
ble à >es enfants. Conséquemment, Tous devons 1 
eonclure sous toutes réserves, que notre corres- 
pondant peut hypothéquer son immeuble-puwqu.il 
a ledroit de le faire d'une façon générale et lorsqu il 
n’y a pas de défense au contraire.

CHEMIN D'HIV ER.Réponse à E. V-V— 
Q. Le chemin d’hiver passe sur ma PTOP""" 
parcourt une distance de cinq arpents Sviron, 
Suis-je obliger de laisser passer ce chemin chez" 
moi? roir

R. Il n’y a pas de doute pour nous qu’un pro- 
prietaire ne peut s’opposer à ce que chemin “ — 
ver passe sur sa propriété, et, s il 3 a des dommages 
il peut cependant les réclamer. Lorsque — corpora” 
tio municipale et le proprietaire ne peuvent $ en- 
tendre, les évaluateurs de la corporation municipale 
les estiment, et la corporation doit paye», saut son 
recours suivant l'article 488 du code municipal 
Lee seuls cas où un proprietaire peut $ obzeoter 4 
ce qu’un chemin d'hiver passe chez-lui, c est lorsque 
ces chemins sont tracés à travers les Jardins, ver- 
gers, cours, ou autres terrains clos de haies-MiveB ou 
de clôture qui ne peuvent être abattues pu Toevées 
qu’à grands frais.

ENCLAVE.— Réponse au même.—Q- Je possède 
un terrain complètement isolé des chemins puoika 
environnants; c’est-à-dire que je ne puis y par­
venir sans passer sur les terres voisines. Les voi- 
sins peuvent-is m’empêcher de parvenir jusqu à ce 
dit terrain, si je leur paye des dommages?

R. Le code civil est absolument clair, à ce sujet: 
Le propriétaire dont le terrain est enclave C est—— 
dire qui ne possède aucune sortie sur te chemin pu­
blic peut exiger de ses voisins un passage pour se 
rendre chez-lui aursilongtempset aursisouvent Que 
l’exploitation de son terrain l’esige. Necessaire- 
ment il doit indemniser le propriétaire du terrain 
ioü il passe en proportion des dommages qui a 
causés. ' Dans ce cas il doit passer autant que PDs- 
sible dans l’endroit où il cause le moins de dom­
mages au propriétaire du terrain.

brecque
5” No 5840 et “Source de 
16. Pour s'être procuré de 
ut forcément conclure que 
avait déjà des connaissan- 
"préciation du bétail. Le 
i de St-Charles’’ No 7524 
son propre élevage semble 

. Labrecque est non seule- 
ige mais aussi un bon éle-

dire que de tels records de • 
le résultat d’un bon éleva- 
itation rationnelle et de 
onstants de la part de Pe­
ns que M. Labrecque, qui 
ultivateur de progrès, est 
onde par Mme Labrecque 

! large part dans ses succès 
wns l’interprète de tous les 
™ Canadiens pour félici- 
Ue et lui souhaiter de nou-

R AU COURS DU MOIS DE

DOMMAGES.— Réponse a Z. L.—Q- Un com- 
mercant est allé pensionner whezuncutivatenr et 
M a payé sapensien. Or, une certaine nui le Che: 
val de ce commercant fut blessé par le cheval du 
proprietaire, grâce t'a négligence de ce dernier qui 
n’avait pas suffisamment attaché l’animal. Y a-t-ii 
lieu de récamer des dommages ?

R. En vertu du code civil, le propriétaire d’un 
animal est responsable du dommage que l’animal 
* causs, soit qu’il fut sous sa garde ou sous celle de 
ses domestiques, soit qu’il fut égaré ou échappe- 
A plus forte raison le propriétaire est-il responsable, 
lorsque l’animal commet tel ou tel acte préjudi- 
ciable par la négligence de son propriétaire-

BRIS DE CONTRAT.—Réponse a E. G.— 
Q. J’ai travaillé pour un cultivateur gui m’avait 
engage par lettre pour une somme de $500.00 par 
année; en outre de ce salaire je recevais te loge- 
ment, 'e chauffage, les légumes elle fait nésossaire 
à ma famille. Deux semaines après que j’eus com- 
mencé ainsi mon travai ,et sans m’en aviser autre-

, R II nous parait clair que notre correspondant a 
drort de reclamer des dommages re basant sur le 
contrat écrit de l’engagement qu’il possède avec le 
cultivateur. 1 n’est pas douteux pour nous que non 
seulement notre correspondant peut réclamer les 
frais de déménagement qu’il a dû faire pour se 
rendre à ia demande du cultivateur qui l’a engagé, 
mais que, en plus il peut réclamer une certaine pro­
portion de son salaire en argent proportionnée au 
temps pendant lequel il a été privé d’ouvrage. 
Dans ce calcul de dommages, il faudra évidemment 
se baser sur le contrat de l’engagement écrit.

VENTE QUITTE DHYPOTHEQUE— apon- 
se IL. 1 .)—Q. J’ai acheté une terre qui faisait 
partie d'un numéro cadastral appartenant au 
mee vendeur- La vente s’est faite franche et 
quitte de toute hypotheque. Après la signature du contrat, § ai obtenu un ceruinen du Lurent denre. 
gistrement où il apparait que plusieurs hypothe- 
4ues affectent ta terre en question. J’ai encore quelques versements à payer au vendeur. Suis-je 
obligé de payer la balance du prix de vente, avant 
me cette hypothèque disparaisse, sans m’exposer 

ades ennuis peur t'avenir T

R. Le code civil déclare nettement que l'acheteur 
peut retenir les paiements qu’il doit verser au ven- 
deurd un terrain hypothéqué, lorsque le vendeur 
a ses droits et déclaré dans son acte qu’il ven- 
dait franc et quitte de toutes charges et hypothè­
ques. Cependant, le vendeur peut exiger le paie- 
ment de ce qui lui est dû, à condition d’offrir à l’a- 
heteur caution bonne et solvable qu’il ne sera pas 

troublé dans sa possession par le créancier hypo­
thécaire, et que l’hypothèque sera acquittée.

COURS D’EAU.—(Réponse à 3. M.Q. J’ai 
une propriété dent une partie est située dans un 
terrain bas et marécageux ou il devait se construire 
an cours d" eau. Or. le conseil municipal a toujours 
négligé de faire exécuter le procès-verbal et j’en 
ai subi des dommages considérables, perdu mes 
récolter, e J’ai réclamé vainement centre cette 
Situation. Ai-je droit à des dommages contre la 
municipasité; puis-je refuser de payer l’entretien 
dun autre cours d’eau qui ne m’est d’aucune 
utilité?

R. Il n’est pas douteux, pour Heler tout de suite 
ia dernière question, qu’un contribuable d’une mu- 
micipalité ne peut être obligé à travailler sur un 
cours d eaurà moins que ce cours d'eau ne lui soit 
utile pour égoutter sa terre. Disons, en second lieu 
q dans te cas où une municipalité refuse on né- 
grige de faire exécuter un procès verbal ou d’appli- 
quer un reglement, tout contribuable intérersé peut 
protester la municipalité en conséquence, et même 
prendre une procédure spéciale que le code civil 
appelle un mandamus pour forcer la corporation 
à accomplir un ou plusieurs des devoirs que lui im­
pose la loi pour T exercice de sa charge. Reste la 
question des dommages que noue ne croyons pas 
notre correspondant en mesure de réclamer par le 
seul fait que la corporation municipale a n’gligé 
d exécuter son procès verbal dans le temps voulu.

EFFETS DE TESTAMENT ( Réponse a 
O. C.)—Q. Une femme est morte, il y a quelques 
temps, laissant dans son contrat de mariage tous 
ses biens à son mari survivant, sa nance réserve 
Originairement, les deux époux étaient mariés en 
communauté de biens. On me demande de faire 
une déclaration de décès. Suis-je obligé de faire 
cette procédure?

R. Il semble nécessaire de faire une déclaration 
de décès, comme le dit notre correspondant, c’est-

à-dire une déclaration au percepteur du revenu, 
forsqu un héritier veut prendre légalement posses- 
s on des biens qui lui reviennent par succession tes­
tamentaire ou autrement. Le contrat de mariage, 
tel que fait, donne un droit irréfutable au mari sur- 
vivant de prendre possession de tous les biens de la 
communauté lorsqu’il existe dans le dit contrat 
de mariage la clause communément appelée "au 
dernier vivant les biens”. Le contrat de mariage 
évidemment, lorsqu’il dispose ainsi d’avance de la - 
NSGRA&" puden’pouxrne peut ensuite être changéni ro e son nomo ague ou pu 

____________________________ valoir ma réclamation ?

R. î.a lecture de l’article 662 dü code municipa. 
nous porte à conclure qu’un contribuable ne peut 
se Poindre de la surévaluation qui lui est impose, 
* moins qu’il ne produise sa demande par écrit, au 
bureau de la corporation le ou avant le jour fixé 
pour l’examen du rôle par le const il. et de vive-voix, 
lorsque le conse il , à sa première s ssion générale 
examine le rôle d'évaluation. . Nous devons donc 
conclure A ce que, dans le cas qui nova occupe un 
contribuable ne reut demander la dieinution de 
l’estimé de ses biens avant qu’un nouveau r6h 
soit établi.

ill INSPECTEUR DE VOIRIE. —(Réponse D. B.) 
Q- Je suis inspecteur de voirie pour une munici- 

palité, et i est de coutume ici que l’inspecteur de 
chaquearrondissement en entretienne ies chemins. 
Or, cette année, sans aucune raison apparente, 
ies consei tara municipaur ont engagé en autre 
homme pour ta Saison d’hiver dans le but d’entre- 
tenir les chemins de mon arrondissement. Ai-je ’e 
droit du m’occuper des travaux qu’exécute cet indi- 
vide ou puis-je donner ma démission dans les cir­
constances ?

R. L’inspecteur- municipal a l’autorité de tous 
inspecteurs de voirie; mais lorsque la corpora- 

ton n’a pas nommé d’inspecteur municipal, l’inspec- 
teur de chaque arrondissement de voirie a, dans les 
limites de son arrondisement, les mêmes pouvoirs, 
que les articles 534 et suivants du code muni­
cipal donnent , à l’inspecteur municipal or, ces droits 
et devoirs pour partie se résument à ceci: veiller 
a ce que les règlements et procès verbaux concer­
nant les chemins, ponts, trottoirs et cours d’eau 
soient observés; exécuter tous les travaux qui n’ont 
pas été faits suivant les dits règlements ou procès- 
verbaux, soit de sa propre autorité, lorsqu’il s'agit 
de travaux d’une valeur de pas plus de $5.00, soit 
apres avis préalable lorsque ces travaux dépassent 
la somme susdite. Bien entendu que l’inspecteur 
municipal deit faire rapport au conseil lorsque le 
travail n’est pas fait suivant les règlements et qu'il 
doit obtenir l’autorisation du const il dans ce cas, à 
moins qu’il n’ait donné les avis requis, tels que 
dit plus haut. Le fait qu’une coutume soit établie 
d’entretenir les chemins d’hiver par le moyen des 
inspecteurs, n’empêche pas la corporation muni- 
ripale de passer un règle nient à l’effet de donner 
l’entretien du chemin à entreprise, lorsqu’il s’agit 
des routes, en suivant 1 s formalités prescrits à 
l’article 610 du code municipal, lorsqu’il est pré­
senté une requête écrite de la majorité des proprié­
taires d’un rang ou d'une partie de rang.

RESPONSABILITE MUNICIPALE.—(Réponse 
A A. D.— Q. Je possède une automobi e que, en 
parcourant un chemin en mauvais ordre. J’ai en­
dommagée considérab ‘ement. Je ne puis déter- 
miner s’endroit exact où l’accident est arrivé, et 'a 
corporation municipa e refuse de me payer à moins 
que je ne donne ces détails. Que’s moyens deis-je 
prendre pour rég er cette question ?

Restaura sa santé. “Pendant de 
nombreuses années j’ai soufert de dou­
leurs rhumatismales, mauvaise rir-
culation du sang et constipation,", écrit 
Mn e. Anre Slavik d’Astoria, N. Y. 
“Je fus plusieurs fois sous les soins 
d'un docteur mais n’en reçus pas de 
profit. Trois bouteilles de Nevoro du 
Dr. Piene restaurèrent ma santé et je 
ne rens maintenant bien 1 lus alerte. 
Je désire recommander ce remède à 
ceux qui souffrent de mên e’’. Cette 
médecine herbeuse si cornue débar- 
rasre le systèn e des matières nocives 
et des bacteria. } Ile active la circu- 
lation du sang et fortile le corps. Des 
n illiers de lettres comme celle ci-des- 
sus prouvent sen. mérite. Ce n’est pas 
un article de droguerie. Des agents 
spéciaux le fournissent directement du 
laboratoire du Dr. Pe er Fahrney & 
Eons Co., Chicago, III.

Livré exempt de douane au Canada.
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IMPRIMÉS
POUR VOTRE COMMODITÉ

nous mettons à la disposition de la clientèle de la cam­
pagne et du district, notre service d’impression. Nous 
sommes outillés pour exécuter tous travaux d’impres­
sions, entre autres:

djets d 
ymout 
its et ! 
innez 
waltri
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RESULTATS OBTENUS AUX STATIONS AVICOLES

g

VOLUME XVI, N

Bénéfice
STATIONS

net

$ 260.18$ 595.35 (1) $ 77.00 VOLA(1)

Les prix se s

(1)

(1) 113

(1). Diminution de valeur des sujets.

Ministère de l’Agriculture de la Province de Québec. Coopt

U

B B

15

PER 
B-226

Total 
des 

dépenses

Nous sommi 
volailles que vou

275
88

140
194
184
282
335
142 
277
155

148.2u
29.00
49.60

169.00
150.80
158.00
70.00

127.00
3.00

32.00
21.00

Nombre 
de 

poulets 
élevés

Augmenta­
tion 

de valeur 
des sujets

S 855.53
301.66
729.51
543.25
440.27
547.64
731.12
325.75
712.81
697.34

. 394.68
371.74

132.68
216.80
127.89
246.54
272.23
529.11
142.29
472.68 
327.45
158.16
172.55

Total 
des 

recettes

Les sujets 
Profitez des com

ALIMEI

168.98
512.71
415.36
193.73 -
275.41
202.01
183.46
240.13
369.89
236.52
199.19

St-Sulpice, (L’Assomption)....... . . ... 
Val-Quesnel, (Papineau)......... .........  
St-Joseph, (Beauce)....  ......... , .
St-Jérôme, (Lac St-Jean)................. ..
St-Evariste, (Frontenac)................... 
Sabrevois, (Iberville).........................  
Ste-Marie, (Beauce)..........................  
N.-D. du Rosaire, (Montmagny). . . . 
Ste-Rose, (Dorchester).....................  
St-Hubert, (Chambly)......................  
Abbotsford, (Rouville)..................... 
Ste-Jeanne d’Arc, (Champlain)..:..;

eTTANCIER DES. 12 STATIONS AVICOLES SUIVANTES POUR L’ANNEE ECOULEE, AVRIL 1926 
NON49/ A AVRIL 1927.

Les BELLES PERSPECTIVES OFFERTES par ‘AVICULTURE 
DANS LA PROVINCE DE QUEBEC

Organe officiel
Administration et 1 

111 Côte de la 1
Qu

• ORGAN
■1c™

DC PRssar

L’élevage de la volaille est une industrie profitable parce qu’elle requiert une mise de 
fonds relativement minime, qu'elle demande quelques heures à peine de travail par jour, et qu’elle 
convient particulièrement aux jeunes filles, aux femmes et en général à toute personne d’une force 
musculaire et d’une santé moyenne, mais par dessus tout elle s’est affirmée payante partout où 
son élevage s’est fait d’une façon rationnelle, méthodique et suivie.

DEVELOPPER LA BASSE-COUR A MESURE DE L’EXPERIENCE ACQUISE
EN AVICULTURE

Contrairement à ce que l’on est généralement porté à croire, ce n’est pas toüjours sur les 
poulaillers de grande envergure, les poulaillers dits commerciaux, que les revenus les plus subs­
tantiels s’obtiennent.

Cette remarque est faite surtout pour répondre à une foule de demandes de cette nature 
qui parviennent très souvent au ministère. Tout récemment encore un jeune cultivateur enthou­
siaste nous affirmait avoir fait un profit net de $4.00 par poule avec un poulailler de 60 poules 
pondeuses. Fier de son succès, voilà que l’ambition de cet homme est aujourd’hui de posséder 
une basse-cour de mille ou deux mille volailles. Nous avons cru devoir lui dire que si en prin­
cipe son projet était recommandable, il serait néanmoins préférable, par prudence, de ne pas se 
lancer de but en blanc, dans l’élevage de la volaille sur une grande échelle, malgré l’attrait consi­
dérable que pourrait exercer sur un aviculteur les profits obtenus avec un poulailler ordinaire.

L’extension donnée au poulailler sur une ferme devrait marcher de pair avec l’expérience 
acquise dans cette ligne d’élevage. C’est ainsi du reste qu’ont agi la plupart des aviculteurs de 
carrière.

Un poulailler d’une couple de cents poules, bien administré, devrait dans l’ordre normal 
des choses permettre à son propriétaire de se faire un revenu annuel de $500. à $600. C’est ce que 
nous réussissons à obtenir sur la moyenne de nos stations avicoles dans la province.

LES STATIONS AVICOLES FONT UNE MOYENNE DE PROFIT
DE $3.00 PAR POULE

D’après l’état financier des stations avicoles pour l’année écoulée allant d’avril 1926 à avril 
1927, douze stations ont fait un bénéfice total variant de $3.53 par poule à $8.23; six stations ont 
fait un bénéfice total variant de $2.46 à $2.82 par poule; sept stations ont fait un bénéfice total 
variant de $1.41 à $1.90, enfin cinq stations ont réalisé moins d’une piastre de profit par poule.

Nous donnons ci-après les résultats remarquables acquis par les douze meilleures stations 
avicoles que nous venons de mentionner.

Servez-vous ( 
vous des produits 
Moulée “Monarcl 
Grains mélangés " 
Grains mélangés '

Gruaud

F.Bénéfice 
total 
par 

poule

$ 8.23
5.98
5.97 
5.60 
4.77 
4.53
4.34

' 3.90
* 3.71
i 3.71
l 3.53
l 3.64

Nombre 
moyen 

de 
poules

63
53 
81 
83

. 76 
94 
83 
65 
99 
99 
76

113

S S


